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E n plein crise du coronavirus
(Covid-19), les hôpitaux de
Blida sont en ébullition.

Après la journée de protestation
du jeudi 26 mars où les praticiens
de la santé de l’hôpital de
Boufarik ont tenu un rassemble-
ment des personnels pour dénon-
cer la gestion de l’épidémie du
coronavirus par le chef du service
des maladies infectieuses, le Dr
Mohamed Yousfi, et dont ils ont
demandé le départ.
Hier, ce sont les praticiens du
CHU de Blida qui se sont soule-
vés contre le directeur de l’hôpital
sous les cris “dégage ! “.
Contacté hier par TSA, le Dr
Mohamed Yousfi parle de mani-
pulation et accuse ses détracteurs
de “fuir le coronavirus” et de vou-
loir “casser” le travail entrepris
par les équipes du service des
maladies infectieuses depuis plu-
sieurs jours. “Le service
d’infectiologie de l’EPH de
Boufarik, que je dirige est en
train de faire un travail monstre
depuis un mois, avec l’équipe
d’infectiologues et les infirmiers,
qui sont en train de contenir
l’épidémie”, se félicite-t-il.
Le Dr Yousfi affirme que lui et
son équipe affrontent “seuls”
l’épidémie du Covid-19, déplo-
rant un manque de solidarité.
“Ailleurs, les professionnels de la
santé sont solidaires et viennent
eux-mêmes proposer leurs ser-
vices. Malheureusement, on se
trouve seuls et au fur et à mesure
qu’on demande au directeur de
mettre à notre disposition les
autres personnels, on a constaté
une multiplication des arrêts de
travail et des mises en disponibi-
lité, et des personnels qui
fuyaient le coronavirus, c’est cela
le problème”, déplore le Dr
Yousfi.
Le service de service des maladies
infectieuses de l’hôpital de

Boufarik, estime que ce qui est
mis en avant par les protesta-
taires est destiné à “cacher le fond
du problème : les gens ne veulent
pas travailler, et c’est ce qui est
grave”.
Il regrette que le service
d’infectiologie dont il a la charge
“se retrouve seul à affronter cette
épidémie du Covid-19 avec 14
médecins infectiologues”. Et de
rappeler que “le service
d’infectiologie de l’EPH de
Boufarik est le plus grand en
Algérie, et prend en charge la
wilaya de Blida et neuf wilayas
du centre”.
Le Dr Yousfi considère que le
mouvement de protestation est
l’œuvre de personnels en dehors
du service d’infectiologie. “Ce
sont des personnels qui n’ont rien
à voir avec moi et qui demandent
mon départ. Ce sont des adhé-
rents des syndicats UGTA, du
SAP (Syndicat algérien des para-
médicaux), du SNPSP (Syndicat
national des praticiens de santé
publique) qui n’ont rien à voir
avec moi. Ces représentants tra-
vaillent dans d’autres services qui
ne sont pas sous ma responsabi-
lité. Ce sont ceux-là qui ont

mobilisé du personnel pour dire
que c’est Dr Yousfi qui est le pro-
blème. Pensez-vous que c’est le
moment ? C’est grave et immo-
ral. Dans d’autres pays, tous les
personnels sont mobilisés et se
sont mis à disposition pour com-
battre l’épidémie. Alors que chez
nous on se retrouve avec des
médecins et infirmiers qui fuient
le coronavirus et qui nous consi-
dèrent comme des pestiférés”,
dénonce-t-il.

Traitement à la 
chloroquine : résultats

dans 4 jours
Interrogé sur le traitement à la
chloroquine, le Dr Yousfi
explique qu’il a été débuté au sein
de l’hôpital de Boufarik depuis 6
jours. “Les résultats seront
connus après dix jours de traite-
ment à l’hydroxychloroquine.
Nous étions les premiers à
l’avoir commencé.
Malheureusement, des malades
devaient être pris en charge et mis
sous traitement aujourd’hui mais
on nous a empêchés », relève Dr
Mohamed Yousfi qui annonce
que « le service d’infectiologie

est à l’arrêt”.
Jeudi, le Dr Lyes Merabet, prési-
dent du Syndicat national des pra-
ticiens de santé publique
(SNPSP), a reconnu dans un
entretien à TSA que les praticiens
de santé particulièrement à l’EPH
de Boufarik souffrent de nom-
breuses contraintes, citant un
volume de travail intense, un
niveau d’exposition élevé face à
l’épidémie du Covid-19, un
manque de coordination entre les
différents secteurs, des difficultés
liées au transport et à la restaura-
tion et l’hébergement au moment
où la wilaya de Blida est soumise
à un confinement total.
Pour le Dr Merabet, la réaction
des personnels de santé, jeudi der-
nier, était “légitime” et visait à
“attirer l’attention” des responsa-
bles. “On va s’organiser au
mieux pour attirer l’attention
qu’il y a problème et qu’il est
urgent de réagir, à tous les
niveaux, pour trouver des solu-
tions, et faire en sorte que les pro-
fessionnels puissent travailler
correctement et que les citoyens
soient pris en charge dans les
meilleures conditions “, a déclaré
leDr Merabet.
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HÔPITAL DE BOUFARIK

LE DR YOUSFI ACCUSE
SES DÉTRACTEURS DE

“FUIR LE CORONAVIRUS”

DÉPISTAGE DU CORONAVIRUS PAR LES LABORATOIRES

L’Institut Pasteur d’Algérie
fixe les conditions

L’Institut Pasteur d’Algérie autorise les laboratoires algériens disposant
d’équipements et des réactifs nécessaires, d’effectuer le diagnostic du
coronavirus Covid-19.
“L’Institut Pasteur d’Algérie porte à la connaissance de l’ensemble des
Laboratoires du territoire national, que tout Laboratoire disposant des
produits indiqués sur la liste ci-après, est en mesure d’effectuer le diag-
nostic du nouveau Coronavirus Covid-19”.
Cette liste présente “les réactifs, les équipements, les consommables et
les matériels d’hygiène et de sécurité nécessaires à la réalisation du diag-
nostic”, selon l’IPA, en ajoutant que “ses équipes sont disposées à
accompagner ces Laboratoires pour le démarrage de l’activité”. 

NOUVEAU BILAN DU CORONAVIRUS

511 cas contrôlés
"positifs" et 31 décès 

Le nombre de  contrôlés positifs  au COVID19 a atteint, hier 29
mars,  511 cas, alors que le nombre de décès est de 31 personnes,
selon les chiffres communiqués par Djamel Fourar, président de
la Commission de suivi des mesures contre le Coronavirus..
Soit 57 nouveaux cas enregistrés en 24 heures et deux nouveaux
décès, dont un émigré de Tizi-Ouzou, âge de 75 ans et un autre
citoyen de Ain Defla âgé de 64 ans, après un contact avec un res-
sortissant italien, ajoute la même source, qui avance aussi le chif-
fre de 31 patients définitivement guéris, après avoir subi les pro-
tocoles de soins.

ETATS-UNIS
Un bébé de
moins de 

1 an décède
du

coronavirus
Un bébé de moins
de un an est décédé
du Covid-19 aux
Etats-Unis, selon
les autorités de
l’Illinois citées
samedi 28 mars par
l’agence AFP.
Le nombre de
décès aux Etats-
Unis à cause du
c o r o n a v i r u s
dépasse les 2.000,
tandis que le nom-
bre de contamina-
tions bondit à plus
de 120.000, selon
l’université Johns
Hopkins citée tou-
jours par l’AFP.

RUMEURS AUTOUR DU
DÉCÈS DU PR SI AHMED

EL MAHDI, CHEF DE
SEVICE À L'HÔPITAL

FRANTZ FANON

Kamel Rezig
dément

Le ministre du
Commerce, Kamel
Rezig,  a démenti
dimanche, les
rumeurs autour du
décès du Pr Si
Ahmed El Mahdi,
chef de service de
chirurgie générale
à l’hôpital de Frantz
Fanon de Blida.
“Le Pr Si Ahmed El
Mahdi est toujours
en vie, il est sous
surveillance médi-
cale à l’hôpital de
Blida”, écrit, en
effet, Rezig sur sa
page Facebook,
regrettant, par ail-
leurs, “ces fausses
informations qui ne
font que nuire à la
famille du profes-
seur Si Ahmed”, a-
t-il déploré.
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Après deux semaines de
quarantaine australienne, Tom
Hanks et son épouse Rita Wilson
sont de retour aux États-Unis.
Comme l'attestent des photos

publiées par plusieurs médias
américains le 27 mars 2020, dont
le magazine People, le couple a été
aperçu dans un véhicule à Los
Angeles peu de temps après son

retour au pays en jet privé. Les
quelques clichés ont de quoi
rassurer les fans de l'acteur de 63
ans tant il apparaît souriant et en
forme.
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"Nous sommes en contact avec notre ambas-
sade (Arabie saoudite) pour voir s'il y a possi-
bilité de rapatriement que nous souhaitons
d'ailleurs. Nous sommes une cinquantaine

d'Algériens..."

KHEIREDDINE MADOUI

Les CFPA de Boumerdès produisent des bavettes
médicales

Une formation en dépistage du Covid-19 au profit du person-
nel de l'université Mouloud-Mammeri de Tizi-Ouzou
(UMMTO) a été lancée par une équipe de l'Institut Pasteur
Algérie (IPA), en vue "d'entamer l'opération de dépistage du
virus incessamment", a-t-on indiqué vendredi auprès de la
wilaya. 
La formation, assurée par 2 cadres de l'IPA, et qui s'étalera sur
quelques jours, a été dépêchée par les instances nationales en
charge de la lutte contre cette pandémie sollicitées par les
autorités locales pour l’accompagnement du personnel de
l'UMMTO dans cette tâche. La faculté de médecine de
l'UMMTO dispose d’un équipement d’analyse de prélève-
ments utilisant la technique de l'amplification en chaîne par
polymérisation (ACP), utilisée en microbiologie pour le
diagnostic des maladies infectieuse, d'une capacité d'analyse
pouvant aller jusqu’à 90 échantillons en 3 heures. 
Plusieurs tests concluants techniquement ont été, en outre,
effectués la semaine dernière sur ces équipements acquis par
l'Université dans le cadre du programme de lutte contre le VIH

(Sida) et installés au niveau du département d'immunologie de
la faculté de médecine de l'Université. La mise en service de
ce laboratoire qui interviendrait dès la fin de cette formation
après celui d'Oran et ceux, également, annoncés de
Constantine et Ouargla, permettra de diminuer la pression sur
l'IPA qui traite la demande de l'ensemble des structures au
niveau national.

Les enseignants et stagiaires de quelques centres de formation
professionnelle et d’apprentissage (CFPA) de la wilaya de
Boumerdès se sont lancés, à titre bénévole, dans la production
de masques médicaux, en guise de contribution de leur part
dans les efforts de lutte contre le coronavirus (Covid-19).
L’initiative, lancée à titre bénévole à travers les CFPA de
Bordj-Menaiel, Sahel, Ouled-Moussa, Khemis el-Khechna,
Naciria, et Hammadi, prévoit la production d’un premier lot de
quarante mille (40.000) bavettes médicales. Cette opération,
visant en premier lieu la couverture des besoins du secteur de
la santé, puis des corps sécuritaires et des administrations de la
wilaya, se poursuivra dans le but de couvrir le maximum des
besoins exprimés par ces secteurs. C’est les services de la
wilaya de Boumerdès qui se chargent de l’acquisition des
besoins en matières premières nécessités pour l’opération. À
noter que la ministre de la Formation et de l’Enseignement
professionnels, Houyam Benfriha, a effectué dans la matinée

une visite éclair dans la wilaya, durant laquelle elle a inspecté
l’opération de production de ces bavettes aux CFPA de Khemis
el-Khechna, Hammadi et Ouled-Moussa.

Le groupe agroalimentaire Metidji a octroyé des dons aux
autorités locales pour contribuer à aider les démunies à faire
face à l’impact de la conjoncture actuelle marquée par la pro-
pagation du coronavirus. "Fidèle à ses valeurs, le groupe
tient à marquer sa solidarité à travers des dons faits aux auto-
rités locales pour contribuer à aider les plus démunies à tra-

verser cette pénible épreuve que nous vivons en exprimant sa
disponibilité à s'engager autant de fois que possible", a-t-il
affirmé. Le groupe, établi à Mostaganem, a souligné son
engagement à mettre en œuvre des décisions prises par les
pouvoirs publics pour assurer un approvisionnement régulier
du marché en produits alimentaires. Dans ce cadre, il a tenu
à rassurer ses consommateurs qu’il "a mobilisé tous les
moyens humains et matériels pour assurer une disponibilité
continue de ses produits, sans concession sur la qualité et
sans aucune augmentation des prix". Par ailleurs, il a souli-
gné avoir pris toutes les dispositions pour protéger et préser-
ver ses employés du Covid-19. Le groupe a affirmé que ses
produits seront mis à la disposition des consommateurs dans
un emballage "adapté à la conjoncture" pour permettre l'accès
à un plus grand nombre de citoyens et éviter par la même
toutes formes de spéculations. 

Le groupe "Metidji" fait don de produits
alimentaires aux démunis

L’université de Tizi-Ouzou lance une formation 
en dépistage du Covid-19 Il se déguise en...

chien pour braver
le confinement
Un Espagnol s’est déguisé

en chien et a marché à qua-
tre pattes dans les rues
désertes de la ville de

Tolède alors que le pays est
confiné dans le cadre de la

lutte contre le Covid-19. Des
Espagnols indignés auraient

signalé ce comportement
auprès des autorités de la
ville. Alors que de nom-
breux pays sont confinés

pour lutter contre la propa-
gation du coronavirus, cer-
taines personnes tentent
d’échapper à l’isolement.
Un témoin a partagé une
photo de cette scène sur

Twitter.  

Confiné dans
un... tonneau, il

livre ses conseils
pour faire passer

le temps
Trouver une passion, jouer
de l’harmonica sans gêner

les voisins et ne pas
s’abrutir devant la télé sont
parmi les conseils donnés
en ces temps de confine-
ment, par Jean-Jacques

Savin, 73 ans, navigateur
reclus au printemps dernier
dans un tonneau, pendant
127 jours sur l’Atlantique,

qui reconnaît avoir alors lui-
même choisi sa solitude. 

Après 127 jours et 5.800 km
de mer, confiné dans un

tonneau de 2,10 mètres de
diamètre principal, quels

sont vos conseils ?
Il faut que chacun entre à
fond dans sa passion. Ce

temps d’isolement peut être
aussi l’occasion de faire des
découvertes, se mettre au

dessin, apprendre
l’harmonica si cela ne gêne

pas les voisins. Il faut se
créer une fatigue physique,
pas morale, marcher autant
qu’on le peut. Mais surtout
ne pas s’abrutir devant la

télé le soir puis dormir
jusqu’à midi.
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

C'est une question d'envergure. Il ne
braque ni les banques ni les convoyeurs
de fonds, seulement les petits supermar-
chés et les épiceries de nuit. Mais H.I.
McDunnough est un si piètre voleur
qu'il finit toujours par réintégrer la cel-
lule qui lui est réservée dans la prison de
Tempe, en Arizona. Il commence
d'ailleurs à y prendre goût : il y a remar-
qué Edwina, une jeune policière qui ne
semble pas insensible à ses charmes.
Quelques incarcérations plus tard, le cou-
ple antinomique s'installe ensemble

21h00

LLEESS  EENNFFAANNTTSS  DDEE  LLAA  TTÉÉLLÉÉ
FFÊÊTTEENNTT  LLEEUURRSS  2255  AANNSSAARRIIZZOONNAA  JJUUNNIIOORR

Lors de cette soirée qui célèbre les 25 ans des «Enfants
de la télé», Laurent Ruquier va offrir aux téléspectateurs
25 ans de souvenirs et sera entouré de ceux qui ont fait
de cette émission un programme culte. Du danseur
devenu célèbre grâce à son claquage en direct, au play-
back le plus raté de la télévision française, en passant
par les premières télés de Catherine Deneuve, Florence
Foresti ou encore Gérard Depardieu, cette émission est
l'occasion de revivre le temps d'une soirée ces moments
inoubliables... Sans oublier les séquences traditionnelles
qui émaillent l'émission : l'invité mystère, l'image la plus
marquante et bien d'autres surprises
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LLEE  GGEENNDDAARRMMEE  
ÀÀ  NNEEWW  YYOORRKK

Sous la houlette de l'adjudant Gerber et du maré-
chal des logis Ludovic Cruchot, six gendarmes
embarquent sur «Le France» ! En effet, la brigade
de Cruchot a été désignée pour aller représenter la
France au Congrès international de la gendarmerie
à New York... Nicole, la fille de Cruchot, réussit
à embarquer clandestinement à bord du paquebot,
malgré l'interdiction de son père. Lorsque Cruchot
s'en aperçoit, son sang ne fait qu'un tour ! Si cela
devait s'ébruiter, son autorité en serait à tout
jamais menacée... Le pire est à craindre lorsque la
malicieuse jeune fille tombe sous le charme d'un
beau brigadier italien
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LLEESS  BBRRAACCEELLEETTSS
RROOUUGGEESS

Les bracelets rouges sont enfin réunis.
L'hospitalisation de son grand-père
oblige Mehdi à s'occuper du garage, ce
qui met son stage plus que jamais en
péril. Roxane accepte à contrecoeur de
travailler dans le même bar que sa mère.
Jessica craque : elle n'a toujours pas de
donneur et son frère ne donne plus de
nouvelles. Clément se comporte comme
s'il n'avait plus aucun espoir et repousse
même son opération
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SSEECCRREETTSS  DD''HHIISSTTOOIIRREE
LLUUCCRRÈÈCCEE  BBOORRGGIIAA,,  

UUNNEE  FFEEMMMMEE  AAUU  VVAATTIICCAANN

Souvent décriée comme un monstre de perversion,
une ogresse lubrique qui s'adonne à la plus sordide
luxure, Lucrèce Borgia (1480-1519), la bâtarde du
tristement célèbre pape Alexandre VI, souffre
d'une sinistre réputation qui ferait presque oublier
qu'elle a été, pendant la moitié de sa vie, la rayon-
nante duchesse de Ferrare, dans le nord de l'Italie.
Serait-elle la femme la plus vénéneuse de
l'histoire ? Si Lucrèce est calomniée de son
vivant, les cabales qui l'entourent s'enflamment
aussi au XIXe siècle, sous la plume des grands
auteurs romantiques, tous fascinés par cette
héroïne en rouge et noir, à commencer bien sûr par
leur chef de file, Victor Hugo

21h00

MMEEUURRTTRREESS  
AAUU  PPAARRAADDIISSEE

Alors que la relation de Jack Mooney et
Anna Masani s'épanouit, Team Storm,
une équipe cycliste renommée, débarque à
Sainte Marie pour une course de prestige.
Mais pendant la compétition, un coureur
est retrouvé mort dans un ravin. Chaque
membre de son équipe avait des raisons de
lui en vouloir. L'inspecteur Mooney et sa
brigade se lancent alors dans une enquête
des plus délicates

21h00

LLAA  DDIILLEETTTTAANNTTEE

Pierrette Dumortier, femme de caractère mais
velléitaire et sans défense contre l'ennui,
décide un beau jour de quitter son mari et sa
vie bourgeoise en Suisse pour retourner à
Paris. Elle s'installe dans le studio de son fils
en banlieue, trouve du travail dans un lycée,
rencontre la riche famille reconstituée de sa
fille, tombe amoureuse d'un prêtre, couche
avec le fiancé de sa fille et après plusieurs
péripéties se fait manipuler par un antiquaire
véreux, ce qui la mènera en prison

21h00

DDIIEE  HHAARRDD  44  ::  RREETTOOUURR
EENN  EENNFFEERR

John McClane est devenu lieutenant. Pendant ses
patrouilles, il passe plus de temps à traquer les flirts de
sa fille plutôt qu'à éliminer les terroristes. Cependant,
alors qu'il effectue une mission apparemment routinière,
il se trouve vite confronté à une nouvelle menace pour
son pays : des informaticiens sont bien décidés à détruire
les États-Unis, en profitant de la vulnérabilité de son
système informatique. Policier de la vieille école,
McClane paraît un moment perdu face à de tels crimi-
nels. Mais aidé de Matt Farell, un jeune hacker, il par-
vient assez rapidement à retrouver ses anciens réflexes et
sa vivacité d'esprit

21h00
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La décision d’utiliser la
chloroquine pour le traitement
des patients atteints du
coronavirus (covid-19) en
Algérie, a été validée par le
comité d’experts mobilisé au
sein du ministère de la Santé,
a fait savoir le hier, le ministre
délégué à l’Industrie
pharmaceutique,
Abderrahmane Lotfi Djamel
Benbahmed.

PAR LAKHDARI BRAHIM

T outefois, le ministre délégué, qui
s’est exprimé ce matin sur les ondes
de la Radio Chaîne III, a reconnu :

“En Algérie, nous avons un pôle de
malades assez faible, pour pouvoir savoir
et avoir un recul, quant à l’entière efficacité
de la chloroquine, un traitement jusque-là
réservé au cas du paludisme”. 
“Une procédure a été mise en place par la
direction générale des services de santé du
ministère de la Santé pour sa délivrance”,
a-t-il expliqué, ajoutant que “nous étudie-
rons et avec tous les protocoles scienti-
fiques, pour savoir quels seront réellement
les résultats que nous aurons en Algérie”.

“Nous sommes à l’affût de toutes
les nouveautés qui pourraient
s’imposer dans la lutte contre

le coronavirus”
“Notre volonté est de prendre en charge
notre population et de combattre ce coro-
navirus. Donc, il y a ce protocole, d’autres
aussi, des rétroviraux…etc. Nous sommes
à l’affût de toutes les nouveautés qui pour-
raient s’imposer dans la lutte contre le

coronavirus. Dans ce sens-là, nous
sommes attentifs à tout ce qui se fait et
nous prenons systématiquement les
mesures pour assurer les stocks des pro-
duits qui pourraient être utiles dans cette
bataille contre le coronavirus. L’essentiel
pour nous, c’est d’être pragmatique, effi-
cace et proactif, pour pouvoir pendre en
charge les citoyens malades”, a encore
expliqué le ministre délégué.
“Nous, ce qu’on veut, c’est ne pas hypo-
théquer les chances de nos malades.
Stocker, réquisitionner, être à l’affût de
toute nouveauté qui pourrait les prendre en
charge. Aujourd’hui, c’est
l’hydroxychloroquine qui parait le traite-
ment le plus adéquat. Demain, si ça devait
être un autre produit, nous ferons de
même. Je ne vais pas annoncer les molé-
cules, il y a quatre ou cinq molécules qui
paraissent intéresser un certain nombre de
scientifiques, à travers le monde. Nous
étudions de très près et nous sommes en
contact avec ces laboratoires”. 
En outre, Benbahmad a indiqué, qu’afin de
parer à une prolifération incontrôlée de la
pandémie du coronavirus dans le pays, le

ministère de la Santé a été amené, à “réqui-
sitionner” l’ensemble des stocks de chloro-
quine déjà produits par les laboratoires
locaux, tout comme ceux détenus par les
pharmacies, afin d’en réserver l’usage
exclusif aux seuls services hospitaliers.

“190.000 unités et autres
traitements du même type sont

en cours d’importation”
Il a précisé qu’en plus des quantités ainsi
mobilisées, dont 130.000 unités exis-
tantes au niveau de la Pharmacie centrale
des hôpitaux, 190.000 unités d’autres trai-
tements du même type, “sont en cours
d’importation” et la livraison devrait se
faire demain ou après demain, ajoutant que
des dispositions avaient été arrêtées pour
procéder à d’autres importations, “en cas
de prolifération” du virus.
Le traitement n’est délivré qu’en milieu
hospitalier, et dès qu’une personne est
confirmée positive au Covid-19, on lui
prescrit ce médicament, a souligné le pro-
fesseur Benbahmad.
Interrogé sur la disponibilité des produits
désinfectants et de masques de protection,

particulièrement ceux destinés aux person-
nels traitants, le professeur Benbahmad a
assuré, qu’en ce qui concerne le gel hydro-
alcoolique en particulier, “le problème est
réglé”, en raison de la présence d’une
dizaine de producteurs locaux.

“4 producteurs nationaux 
de bavettes de protection sont 

en train de produire 
50.000 unités/jour”

En ce qui concerne les bavettes de protec-
tion, il signale qu’elles sont destinées
prioritairement aux praticiens de la santé.
A ce propos, il a précisé que quatre produc-
teurs nationaux sont en train d’en produire
50.000 unités/jour.
Le ministre délégué a ajouté, que 10 mil-
lions de masques sont actuellement dispo-
nibles, et que 5 millions d’autres sont
attendus de l’étranger, “pour répondre aux
besoins des citoyens”. Selon lui, concer-
nant les masques, il y a un déséquilibre
entre l’offre et la demande, ce qui nécessite
l’importation de quantités importantes.
“Jusqu’à il y a deux semaines, nous avions
12 millions de masques dans nos hôpitaux
et ils ont été utilisés abusivement, pas
uniquement par le personnel soignant,
mais ils ont été vendus, donnés aux
familles. C’est du gaspillage, alors que ces
masques-là auraient pu être gardés, pour
les soignants et les malades atteints ou
suspectés d’avoir le coronavirus, pour
qu’ils ne contaminent pas les autres”, a-t-
il déploré.
S’agissant de la disponibilité de kits de
dépistage de la maladie, l’intervenant fait
état de la présence de trois laboratoires
possédant les techniques et les équipe-
ments nécessaires, actuellement en pleine
production, ajoutant que ceux-ci vont être
rejoints incessamment  par 7 autres, pour
qu’ils soient disponibles en quantité.

L.  B.

L’ancien diplomate et ministre des
Affaires étrangères, Ahmed Taleb El
Ibrahimi, s’est adressé dans un message
aux Algériens, les sensibilisant sur les
dangers du coronavirus et les appelant à
plus de solidarité et de respect, des
mesures du confinement ainsi que de ne
pas prendre à la légère cette pandémie.
Dans le message qui est diffusé
aujourd’hui par la Télévision nationale,
El Ibrahimi a souligné :  “Notre chère

patrie traverse une épreuve difficile qui
nous est imposée par la propagation de la
pandémie du Ccoronavirus, et que les
autorités publiques, à  différents niveaux,
gèrent avec sagesse”.  Il a indiqué : “Nous
n’avons aujourd’hui d’autres choix que de
faire bloc avec les efforts fournis par les
deux secteurs public et privé, pour faire
face à ce mal, que Dieu nous en préserve”. 
L’ancien candidat à la Présidentielle a
conseillé aux citoyens, de ne pas “prendre

à la légère les dangers de ce virus imposé
pour l’humanité et ne prêtez pas attention
aux discours alarmistes qui sèment la
panique dans les cœurs et les esprits des
citoyens”.  Le Dr Ahmed Taleb El
Ibrahimi a insisté dans son message, sur
“la vigilance, la prudence, la prévention
et l’endurance, que les Algériens ont
démontré, à chaque fois qu’ils sont mis à
l’épreuve”. 
El Ibrahimi a recommandé le respect des

mesures prises, considérant que “les
mesures préventives sont inévitables
actuellement, notamment le confinement,
la limitation des déplacements et des ras-
semblements et, surtout, le respect des
recommandations des médecins, cela dans
un esprit de fraternité, de solidarité, de
calme, de discipline, tout en s’en remet-
tant à Dieu Le Tout-Puissant”. 

R.  N.

L’annexe régionale de l’Institut Pasteur de
la wilaya d’Ouargla est officiellement
opérationnelle, à compter d’aujourd’hui,
pour assurer le dépistage du coronavirus
dans les wilayas du Sud-est, selon Fadel
Messadok, directeur de la Santé et de la
Population de la wilaya d’Ouargla, a rap-
porté  la Radio algérienne.

Fadel Messadok a déclaré  que l’activité du
laboratoire régional de référence à Ouargla
couvrira, en plus de la wilaya d’Ouargla,
les wilayas de Laghouat, Biskra,
Ghardaïa, Illizi, El Oued et Tamanrasset.
Le laboratoire, situé au niveau de
l’hôpital public hospitalier Mohamed
Boudiaf, sera dirigé par un groupe de bio-

logistes et de spécialistes, pour superviser
le processus d’analyse en laboratoire et la
détection de différents types de virus et
bactéries.
Pour rappel, l’Algérie a enregistré avant-
hier samedi, 454 cas confirmés
d’infection au coronavirus, dont 29 décès,
depuis l’apparition du Covid-19 dans le

pays, selon le dernier bilan annoncé hier
lors d’un point de presse par le Porte-
parole de la commission nationale de
veille et de suivi de l’évolution de
l’épidémie du coronavirus (COVID-19),
Djamel Fourar.

R.  N.   
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COVID-19

L’usage de la chloroquine validé 
par un comité d’experts

Ahmed Taleb El Ibrahimi conseille aux Algériens
de ne pas prendre à la légère le coronavirus

L’annexe régionale de l’Institut Pasteur à Ouargla 
opérationnelle



Dans un billet posté le 24
mars, le Centre européen
pour les prévisions
météorologiques à moyen
terme indique que les
mesures aéroportées sont
celles qui ont le plus fort
impact sur la qualité de la
prévision après les mesures
satellitaires. De fait, la
diminution constatée de leur
nombre est loin d’être
négligeable.

"L es dernières informations
disponibles auprès des com-
pagnies aériennes suggèrent

que la couverture européenne sera
réduite de 65 % ou plus au cours du
mois à venir et que cela devrait se
maintenir pendant l’été", rapporte
Steve Stringer de l’E-ABO –
Eumetnet.

Vers une dégradation de
la qualité des prévisions

On le voit, les mesures météorolo-
giques issues d’aéronefs se raréfient
rapidement et à grande échelle. Une
tendance amenée à se poursuivre les

jours et semaines à venir. Mais
concrètement, quel impact est
attendu en termes de qualité de la
prévision météorologique ?
En 2019, le CEPMMT effectuait une
expérience riche d’enseignements.
Les scientifiques ont comparé des
prévisions issues d’un état initial
sans données aéronautiques à des
prévisions qui en tenaient compte.

Rapporté à ce qu’il s’est réellement
passé, l’étude a clairement montré le
biais induit dans les premières. En
particulier, dans l’hémisphère nord à
une altitude proche de 10 kilomètres
– là où volent les appareils. À courte
échéance, les scores en vent et tem-
pérature sont dégradés de plus de 15
%.Au niveau de la surface, ce chiffre
tombe à 3 % mais reste significatif.

Assez pour affecter la capacité à
anticiper une forte tempête par
exemple.
Toutefois, des actions commencent à
être mises en place pour tenter de
limiter les dégâts. On citera parmi
d’autres des radiosondages effectués
plus fréquemment ou le recours plus
poussé aux données satellitaires.
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L’encyclopédie

La qualité des prévisions météorologiques
affectée par la pandémie

D E S I N V E N T I O N S

Cela peut surprendre, mais une étude
menée sur les eunuques coréens entre
les XVIe et XIXe siècle a bel et bien
établi un lien entre castration et
longévité. Grâce au Yang-Se-Gye-Bo
(sorte d'arbre généalogique des
eunuques de la cour impériale), des
chercheurs coréens ont calculé
qu'avec une espérance de vie
moyenne de 70 ans, les 81 ennuques
vivaient 14 à 19 années de plus que
les hommes non castrés du même
rang social. De plus, la proportion de
centenaires y était 130 fois plus
élevée qu'actuellement dans les pays
développés ! Pour expliquer ce résul-
tat, les auteurs reprennent l'une des
théories évolutives du vieillissement,
celle du "soma jetable" : fabriquer
des cellules, les défendre et les répar-
er est coûteux en énergie. Etant
donné que le corps est voué à dis-
paraître, il serait plus avantageux
d'un point de vue évolutif d'investir
une partie de ces ressources dans les

fonctions de reproduction. Il exis-
terait donc une sorte de balance entre
reproduction et longévité.

Le manque de testostérone
permettrait de vivre plus

longtemps
Or, qui dit pas de testicule dit
(presque) pas de testostérone, pas de
coût reproductif et moins de masse
musculaire à fabriquer et entretenir.
Et donc autant de ressources
disponibles pour défendre et réparer
l'organisme... Ce qui, selon les
auteurs, permettrait de vivre plus
longtemps.
Une étude précédente menée sur des
patients castrés d'un institut psychia-
trique avait elle aussi montré une
longévité accrue de 14 ans ; oui, mais
les études portant sur des chanteurs
castrats n'ont montré aucune dif-
férence. Le lien entre longévité et
castration reste donc controversé
chez l'Homme.

TÉLÉGRAPHE SANS FIL
Inventeur : Marchese Guglielmo Marconi Date : 1896 Lieu : Italie

Guglielmo Marconi a longtemps été considéré comme l'inventeur
de la radio. Il est, avec Ferdinand Braun, colauréat du Prix Nobel de
physique de 1909 en reconnaissance de ses contributions au
développement de la télégraphie sans fil.

Les ennuques et les castrats vivraient plus longtemps...
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PAR RIAD EL HADI

M. Arkab était accompagné d’une
délégation du secteur de
l’énergie, comprenant le

Président directeur général de Sonatrach et
les principaux dirigeants de NAFTAL.
Le ministre a entamé sa visite, en compa-
gnie du wali de Blida, du P/APW et des
autorités de la wilaya, par l’inspection du
dépôt de stockage de GPL de Benboulaid,
où il a pu constater la disponibilité, en
"quantités suffisantes", de ce produit, sou-
ligne le communiqué, précisant que le
dépôt de Benboulaid peut assurer une auto-
nomie de 12 jours. Afin d’assurer un
approvisionnement continu de toutes les
localités de la wilaya en bouteilles de
gaz/13 kg, NAFTAL a augmenté le nom-
bre de rotations de ses camions de distribu-
tion, ajoute le document.
Dans ce cadre, M. Arkab a procédé, au
cours de sa visite, au lancement de
l’opération de ravitaillement de plusieurs
dépôts en butane, avec l’ouverture de
points de vente supplémentaires afin de
rapprocher le produit du citoyen et lui évi-

ter, ainsi, des déplacement vers les sta-
tions-services. S’agissant des carburants,
le ministre a constaté la disponibilité de
ces produits au niveau des principales sta-
tions-services de NAFTAL. Il a également
visité le dépôt carburant de Cheffa, où il
s’est enquis de la disponibilité des produits
et des mesures de sécurité et de prévention,
prises par l’entreprise pour préserver la
santé du personnel et des usagers. M.
Arkab a salué, à cette occasion, tout le
personnel pour son "engagement et son
dévouement", afin d’assurer la continuité
du service public et être aux côtés de ses
concitoyens dans ces moments difficiles.
Enfin, le ministre a tenu à féliciter, au
nom du président de la République, les tra-
vailleuses et les travailleurs des entreprises
du secteur de l’énergie, (Sonatrach, Naftal
et Sonelgaz), pour tous les efforts qu’ils
consentent, en collaboration avec les auto-
rités locales, afin de répondre de manière
régulière et continue aux besoins des
citoyens.

R. E.

“En vue d’assurer une large distribution
de la semoule, les minoteries et semoule-
ries ont été instruites de recourir à lamise
sous emballage de dix kg au lieu de
vingt-cinq kg, la production à mettre sur
le marché”, a indiqué hier le ministère de
l’Industrie et des Mines, dans un commu-
niqué publié sur sa page Facebook.
Le ministère a également instruit le
groupe agro-industries AGRODIV,
d’ouvrir tous les points de vente dépen-
dant de ce groupe public, sans exception,
à travers toutes les wilayas pour assurer
l’approvisionnement en semoule.
Le département ministériel dirigé par

Ferhat Ait Ali explique, que dans le cadre
des mesures prises par le secteur indus-
triel pour assurer une meilleure produc-
tion et la distribution des produits de
large consommation dans cette période de
crise, le ministère de l’Industrie et des
Mines a adressé au groupe agro-industries
AGRODIV, une série d’instructions afin
de garantir un approvisionnement
continu de la population, notamment en
semoule.
Ainsi, le ministère a instruit l’ouverture
de tous les points de ventes dépendant de
ce groupe public, sans exception, à tra-
vers toutes les wilayas. Il a, également,

ordonné la vente directe et indirecte aux
consommateurs, tout en respectant les
consignes de sécurité et les règles
d’hygiène, précise le même communiqué.
En outre, des instructions ont été données
pour assurer le service de transport, aux
cadres et agents chargés de la production
et de la vente directe aux citoyens, et de
signaler au ministère toutes les difficul-
tés éventuelles, en vue de leur prise en
charge avec les départements ministériels
concernés.

R. .N

La Société des eaux et de l’assainissement
d’Alger (SEAAL), a annoncé dans un
communiqué publié sur sa page Facebook,
la suspension de la relève et la distribution
des factures, en raison du coronavirus, pré-
cisant que la consommation sera estimée
sur la base des historiques de consomma-
tions.
L’opérateur public a annoncé également
avoir procédé à la fermeture de 29 agences
clientèles, afin de limiter le risque de pro-
pagation du coronavirus, et ainsi protéger
ses clients et ses salariés.
En misant sur la dématérialisation de la
relation client, SEAAL a décidé toutefois

de maintenir opérationnel son service cen-
tre d’appels téléphoniques et 11 agences
clientèle, 8 sur Alger et 3 sur Tipasa, afin
d’assurer un service clientèle de qualité
durant cette période sensible.
Par ailleurs, l’opérateur public invite ses
clients à télécharger l’application “WAKA-
LATI”, et pour s’y connecter, les usagers
pourront utiliser les identifiants indiqués
en haut de la facture. Cette application per-
met entre outre de déposer le relevé de
compteur, de payer la facture en ligne via
la carte CIB ou EDDAHABIA, de consul-
ter ou de télécharger la facture et de suivre
votre consommation.

Conformément aux directives du ministre
des Ressources en eau, SEAAL assure que
“les coupures pour non-paiement seront
suspendues”, tout en invitant ses clients à
être responsables de leur consommation,
et d’utiliser l’eau de manière raisonnable et
éviter les gaspillages.
“Nous vous recommandons donc de véri-
fier régulièrement votre consommation
d’eau potable, à partir de votre compteur et
de nous envoyer le relevé de votre comp-
teur sur l’application “WAKALATI”, pré-
cise à ce propos, l’opérateur public dans le
même communiqué.

R. N.

WILAYA DE BLIDA

Arkab s'enquiert de la disponibilité
des produits pétroliers

Le ministre de l’Energie, Mohamed Arkab, a effectué avant-hier, une visite de travail et d’inspection dans la wilaya de Blida où il
s'est enquis de la disponibilité des produits pétroliers dans cette wilaya, placée sous confinement général à cause

de la pandémie du coronavirus, a a indiqué hier un communiqué du ministère.

POUR ASSURER UNE LARGE DISPONIBILITÉ DE LA SEMOULE

Des sacs de 10 kg au lieu de 25 kg mis
sur le marché

SEAAL

Suspension des coupures, de la relève
et de la distribution des factures

AIR ALGÉRIE

Suspension du
service Contact
Center jusqu’au

5 avril
La compagnie aérienne
nationale, Air Algérie, a
annoncé le dimanche 29
mars 2020, dans un tweet,
la suspension de l’activité
de son service Contact
Center, à compter du 27
mars jusqu’au 5 avril, en
raison du renforcement
des mesures de préven-
tion contre la propagation
du coronavirus.
Le service Contact Center
permet aux voyageurs, de
planifier leur déplace-
ment, d’obtenir des infor-
mations et toute assis-
tance dont ils pourront
avoir besoin. Le service
permet également
d’acheter ou de modifier
le billet en quelques
minutes par téléphone,
d’avoir les informations
nécessaires sur les ser-
vices offerts par la
Compagnie, telles que les
réclamations ou les réduc-
tions commerciales.

R. N.
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Le coronavirus continue ses
ravages en Europe, où les
pays les plus touchés
renforcent leur lutte contre la
pandémie qui a déjà fait plus
de 30.000 morts dans le
monde, alors qu’aux Etats-
Unis, Donald Trump a renoncé
à boucler New York.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

F aute de vaccin ou de traitement
éprouvé, plus de trois milliards de
personnes restent confinées chez

elles, dimanche, sur tous les Continents,
de gré ou de force.
Les Etats-Unis sont eux aussi frappés par
une forte accélération du nombre de conta-
minations à la maladie de Covid-19, près
de la moitié des quelque 124.000 cas recen-
sés touchant l’Etat de New York et sa
métropole emblématique.
Après avoir évoqué le placement en qua-
rantaine des Etats de New York et du New
Jersey, le président américain Donald
Trump y a renoncé samedi soir. Il avait
dans un premier temps, dit l’envisager,
suscitant une levée de boucliers dans la
région new-yorkaise. Finalement, à la
demande de M. Trump, le Centre de
contrôle des maladies (CDC), autorité de
santé nationale, a demandé “instamment
aux résidents de New York, du New Jersey
et du Connecticut, d’éviter tout voyage
non essentiel (dans le pays) durant les 14
prochains jours avec effet immédiat”. Les
Etats-Unis ont par ailleurs, déploré
samedi, la mort d’un bébé de moins d’un
an, dans l’Etat de l’Illinois, une des plus
jeunes victimes de cette maladie qui
épargne en général les enfants.
Deux tiers des 30.000 morts sont à déplo-
rer en Europe, Continent le plus touché,
l’Italie loin devant avec 10.023 morts
(889 en 24 heures), suivie par l’Espagne
avec 5.690 décès (+832) et la France avec
2.314 morts (+319).
Devant cette aggravation, les pays les plus
touchés multiplient les moyens et les

mesures, pour faire face à cette crise sani-
taire, sans précédent depuis un siècle.
Le chef du gouvernement espagnol, Pedro
Sanchez, a ainsi annoncé samedi soir,
l’arrêt de toutes les activités économiques
“non essentielles” pendant les deux pro-
chaines semaines, mesure qui doit être
approuvée dimanche lors d’un Conseil des
ministres extraordinaire. En Italie, des
bons alimentaires vont être distribués aux
plus démunis, particulièrement touchés
par l’arrêt de l’économie italienne, a
annoncé samedi soir le Premier ministre,
Giuseppe Conte.
Des policiers étaient positionnés devant
les supermarchés pour prévenir tout pil-
lage en Sicile, après que des clients ont
tenté de sortir d’un supermarché, sans
payer la nourriture prise, expliquant ne
plus avoir d’argent pour en acheter.
En France, le gouvernement a commandé
un milliard de masques, et compte passer
à 14.000 lits en réanimation, contre 5.000
initialement.
L’épidémie s’accélère aussi au Royaume-
Uni, où le prince Charles, héritier de la
couronne, ainsi que le Premier ministre
Boris Johnson, sont contaminés. Le bilan
dépasse la barre des 1.000 morts, avec 260
nouveaux décès en une seule journée,
selon un bilan officiel publié samedi.
“Nous savons que les choses vont
s’aggraver avant qu’elles ne s’améliorent”,
a prévenu M. Johnson, dans une lettre
dévoilée par ses services, qui sera envoyée
dès la semaine prochaine, à 30 millions de
foyers dans le pays. Il y exhorte la popu-
lation, à respecter le confinement général
mis en place lundi soir pour trois
semaines.
Cependant, les premiers effets du confine-
ment commencent à se ressentir en Italie,
la contagion poursuit son lent ralentisse-
ment. “Dans tous les services d’urgence,
on enregistre une réduction (des arrivées de
patients). Dans quelques-uns, elle est
légère, dans d’autres plus marquée”, a
déclaré Giulio Gallera, responsable de la
santé en Lombardie, région la plus tou-
chée, dans le Nord du pays.
Bonne nouvelle également au Canada, où
l’épouse du Premier ministre, Sophie
Grégoire Trudeau, a annoncé samedi soir

être guérie du coronavirus.
Pour prévenir la contamination des cas de
coronavirus “importés”, la Chine a fermé
depuis samedi temporairement ses fron-
tières, à la plupart des étrangers, et réduit
drastiquement ses vols internationaux.
La Russie, dernier pays de premier plan à
n’avoir encore pris aucune mesure de
confinement généralisé, va fermer ses
frontières à partir de lundi, après avoir déjà
ordonné la clôture de ses restaurants et la
plupart de ses commerces avant une
semaine chômée. En conséquence, les rues
de Moscou étaient inhabituellement
désertes samedi. A New York, comme dans
de nombreux endroits du monde, les méde-
cins et personnels soignants sont considé-
rés comme des héros, en première ligne de
cette “guerre” contre la pandémie. Mais ils
sont confrontés à une pénurie
d’équipements. “Il y a à la fois un senti-
ment de désespoir et de solidarité entre
nous. Tout le monde a peur, on essaie de
s’épauler”, a confié à l’AFP Diana Torres,
33 ans, infirmière en rééducation intensive
dans un hôpital de la capitale économique
des Etats-Unis.
Dans les pays les plus pauvres, notam-
ment en Afrique, les restrictions de dépla-
cements sont compliquées à mettre en
œuvre et provoquent une vague d’exode
urbain, notamment au Kenya et à
Madagascar. Ainsi des centaines de
Malgaches s’étirent en file indienne en
laissant derrière eux leur capitale
Antananarivo. “On a arrêté de travailler
pour respecter la discipline du confine-
ment, alors qu’on doit manger et nourrir
nos enfants”, explique Richard
Rakotoarisoa, père de famille de 30 ans.
“Pour moi, c’était être indiscipliné ou par-
tir de la capitale Antananarivo”.
Face à l’autre catastrophe économique qui
se profile, la communauté internationale
tente de mobiliser des sommes astrono-
miques. Outre les 2.000 milliards annon-
cés par les Etats-Unis, les pays du G20
ont promis cette semaine, d’injecter 5.000
milliards de dollars, pour soutenir
l’économie mondiale.

R.  R.

MIDI LIBRE
N° 3957 | Lundi 30 mars 2020 5EVENEMENT

CORONAVIRUS

Toujours plus de morts 
et plus de moyens pour lutter

contre la pandémie

Le Pr Raoult publie une nouvelle étude
PAR CHAHINE ASTOUATI

Le Pr Didier Raoult a publié une nouvelle
étude sur un dérivé de la chloroquine, qui
confirme, selon lui, “l’efficacité” de ce
traitement contre le coronavirus, mais
cette affirmation est contestée par de nom-
breux scientifiques. Cette étude, publiée
en ligne vendredi soir mais pas encore
dans une revue scientifique, porte sur 80
patients, dont 80% ont connu une “évolu-
tion favorable”, selon le scientifique fran-
çais et son équipe. Elle succède à une pré-
cédente qui portait sur une vingtaine de
malades et avait déjà fait l’objet de cri-
tiques sur la méthodologie employée.
“Nous confirmons l’efficacité de
l’hydroxychloroquine (dérivé de la chloro-

quine, un médicament contre le palu-
disme, ndlr), associée à l’azithromycine
(un antibiotique, ndlr), dans le traitement
du Covid-19”, écrivent Didier Raoult et
son équipe, en conclusion de la nouvelle
étude.
Mais nombre de scientifiques ont fait
valoir samedi, qu’il était impossible de
tirer cette conclusion sur la seule base de
cette étude, en raison de la manière dont
elle est élaborée.
Leur principal reproche: l’étude ne com-
prend pas de groupe-contrôle (ou groupe-
témoin, c’est-à-dire des patients à qui on
n’administre pas le traitement étudié), et il
est donc impossible d’établir une compa-
raison, pour déterminer si c’est bien le
traitement qui est à l’origine de

l’amélioration.

”Don du ciel”, vraiment ?
“Non, ce n’est pas énorme, j’en ai peur”,
a ainsi twitté le Pr François Balloux, de
l’University College de Londres, en
réponse à un tweet enthousiaste qui quali-
fiait ”d’énormes”, les conclusions de
l’étude. C’est une étude sans groupe-
contrôle “qui suit 80 patients avec des
symptômes assez légers. La majorité des
patients se remettent du Covid-19, avec
ou sans traitement à l’hydroxychloroquine
et à l’azithromycine”, a-t-il développé, à
l’unisson de nombreux autres scienti-
fiques sur les réseaux sociaux.
“Il y a fort à parier, que cette nouvelle
étude ne convainc que les convaincus”, a

pour sa part, estimé Heidi.news, média en
ligne suisse spécialisé dans la science, en
livrant une analyse critique de l’étude.
Le Pr Raoult est au centre d’un débat
mondial, sur l’utilisation de la chloro-
quine et de l’hydroxychloroquine pour
combattre le coronavirus. Certains méde-
cins, certains pays et des élus, appellent à
administrer largement de
l’hydroxychloroquine, qualifiée de “don du
ciel”, par le président américain Donald
Trump.
Mais une vaste partie de la communauté
scientifique et des organisations sanitaires
appellent, à attendre une validation scien-
tifique rigoureuse, en mettant en garde
contre les risques possibles.

C.  A.

838 morts en 24
heures en Espagne

L’Espagne enregistre
838 décès en 24
heures, ce qui repré-
sente un record du
nombre de victimes
en une seule jour-
née, au-dessus des
832 signalés a rap-
porté hier, le quoti-
dien espagnol El
Pais.
Au total, 6.531 per-
sonnes ont, jusqu’à
présent, perdu la vie
dans le pays, tandis
que 78.797 ont été
infectées, a rappelé
le même journal, qui
indique que selon le
dernier bilan du
ministère de la Santé
et des communautés
autonomes, 43.397
personnes ont dû
être hospitalisées,
4.907 ont été
admises aux soins
intensifs, et 14.709
ont été soignées.
Selon le même
média, aujourd’hui,
le gouvernement
approuvera, lors
d’un Conseil des
ministres extraordi-
naire, le durcisse-
ment de
l’internement en
Espagne. “Toutes les
activités non essen-
tielles des travail-
leurs doivent rester à
la maison”, a
annoncé hier
samedi, le chef du
gouvernement espa-
gnol, Pedro Sánchez.
La mesure sera en
vigueur jusqu’au 9
avril, et les employés
auront un congé
payé.

R. N.



ccuisineuisine
Voici quelques trucs et
astuces pour réussir au
mieux son épilation.
Avant de commencer il
faut bien se laver les
mains, aseptiser
paupières et pince à
épiler...

Face à un miroir, prendre le
manche fin d’une brosse à sour-
cils ou d’un pinceau quelconque.
Tenir ce manche verticalement
au départ de l’aile du nez, en
passant par le coin interne de
l’œil, jusqu’à la tête du sourcil.
Le point de rencontre -
manche/sourcils - détermine le
point de départ de la ligne de
sourcils. Si la ligne dépasse ce
repère entre les deux sourcils, ils
paraîtront trop rapprochés. Si au
contraire, le manche et les sour-
cils ne se touchent pas, c’est que
l’extrémité est trop épilée.

Puis tenir le manche en biais,
toujours en partant de l’aile du
nez mais en rejoignant cette fois
le coin externe de l’œil. La ligne
ne doit pas être plus longue que
ce repère. Pour plus de facilité,
marquer ces repères à l’aide
d’un crayon khôl.

Dernier repère : la taille de la
tête du sourcil. Prendre l’iris de
l’œil comme limite ; on affine la
ligne des sourcils à partir de son
milieu jusqu’à la pointe externe
du sourcil. Ensuite, on arrondit

légèrement la tête du sourcil de
façon à lui donner une forme un
peu arrondie, sans trop l’affiner.

L’épaisseur de la ligne est
très souvent basée sur le volume
qu’ont les cheveux : si beaucoup
de volume, la ligne gardera une
bonne épaisseur ; si peu de
volume, la ligne pourra être plus
fine. Mais l’épaisseur c’est aussi
une histoire de goût personnel.

Comment procéder ?
Bien tendre la peau entre

deux doigts. De l’autre main,
arracher poil par poil, parallèle-
ment à la peau, c’est-à-dire en
visant les tempes (ou le front si
c’est entre les sourcils !).
Arracher quelques poils à
gauche, quelques poils à droite
et ainsi de suite : on arrive mieux
à veiller à la symétrie des deux
lignes. Commencer par le point
de repère au dessus de l’iris.
Attention à ne pas épiler au-delà
dès le départ. Dès que la ligne
aura l’épaisseur désirée, on har-
monisera alors le tout en arron-
dissant la tête. Ne pas oublier
d’épiler entre les deux sourcils.
Sourcils trop écartés

Avec un crayon de la couleur
de vos sourcils, dessiner en
hachurant et redéfinir le début
des sourcils ; entre les deux
yeux.
Sourcils rapprochés

Epilez le début des sourcils à
la pince ou à la cire, si vous

êtes une experte, sinon en insti-
tut en surveillant ce qu’elle fait
avec un miroir. Les esthéti-
ciennes, pas toutes, ont parfois
tendance à trop épiler les sour-
cils
Sourcils clairsemés

Avec un fard, c’est plus natu-
rel qu’un crayon parfois ; avec
un pinceau plat, rigide et
biseauté. Si vous prenez un
crayon, il faut hachurer légère-
ment toujours dans le sens des
poils, pour plus de naturel.
Sourcils tombants

Si ce sont les terminaisons
qui tombent, il suffit simplement
de les épiler.
Sourcils épais

Avec la pince, épilez un poil
sur deux ou trois, pour désépais-
sir. Attention pas au-dessus du

sourcil.
Sourcils trop fins

Avec le crayon à sourcils et le
fard, dessinez et étoffez la ligne.
Là on peut travailler par en des-
sus et par en dessous de la ligne,
faire des essais afin d’obtenir un
résultat le plus naturel possible.
En général, ça marche bien et
c’est assez joli.
Sourcils plats

Alors là, il faut tricher par en
dessus et par en dessous avec un
crayon.

Le départ sera par en des-
sous,

le milieu par en dessus, avec
une légère pointe en triangle,
la fin par en dessous.
Les lisser avec de la laque, du
gel, du spray, bref tout se qui
fixe !

Fraises
au fromage blanc

Ing rédi ents :
600 g de fraises
4 c. à soupe de sucre
Le jus d’un citron
350 g de fromage blanc frais battu

Préparati o n :

Lavez les fraises, égouttez-les et rédui-
sez-les en purée. Dans une casserole,
ajoutez le sucre à la purée de fraises ainsi
que le jus de citron. Menez à ébullition et
maintenez pendant 5 minutes. Retirez et
laissez refroidir complètement. Pendant
ce temps, disposez le fromage blanc dans
des coupes. Recouvrez ensuite avec votre
préparation aux fraises et mettre au frais
avant de déguster.

L’idéal est de planifier longtemps à
l’avance le fameux jour pour procéder
au désencombrement de vos pièces. Il
faut choisir un jour où vous pourrez
disposer de tout votre temps et où per-
sonne ne vous dérangera. Un désen-

combrement en profondeur est une
entreprise sérieuse qu’il vaut mieux
pratiquer seule.
La bonne méthode

L’idéal est de passer en revue chaque
objet. Travailler vite est primordial.
Vite mais concentré, sinon vous
risquez de jeter ce qui peut encore être
utile. Triez donc au maximum mais
gardez ce que vous aimez. Mettez tout
ce qui vous embarrasse dans un sac ou
dans une caisse. Dès que le sac ou le
carton est plein, ne soyez pas tenté de
vérifier son contenu, fermez-le et
remisez-le devant la porte d’entrée !
Par où commencer

Que vous débutiez par le salon ou la
cuisine n’a aucune importance ! Il faut
bien commencer quelque part. Sans
oublier un recoin, un placard, un tiroir,
démarrez le tri dès l'entrée d’une pièce,
puis tout en tournant dans le sens des
aiguilles d'une montre, telle une tor-
nade, examinez les objets, jetez les

inutiles dans le sac ou le carton. Sortez
sacs et cartons pleins avant d’attaquer
une autre pièce.
Que faire de ce qu’on ne
veut plus ?

Les vêtements déchirés ou rongés
par les mites et les objets cassés,
seuls, sont à jeter.

Un meuble ou du linge en bon état
sont soit à vendre soit à donner. Ne
jetez jamais quelque chose qui pourrait
rendre quelqu’un heureux s'il pouvait
le récupérer. Les vêtements trop petits
des enfants peuvent être donnés.

Stoppez l'accumulation
Dorénavant avant d’acheter

n’importe quoi, posez-vous ces ques-
tions :

- Est-ce que cet achat me fera plaisir
demain et les jours suivants ?

- En ai-je vraiment besoin ?
- Est-il dans mes moyens ?
- A-t-il sa place dans la maison ?

N.-B :
Quand vous jetez un vêtement usagé

pensez à récupérer les boutons et
fermetures-éclair !

ZZZZOOOOOOOOMMMM    SSSSUUUURRRR    LLLLEEEESSSS     SSSSOOOOUUUURRRRCCCCIIIILLLLSSSS

Lotion antipelliculaire
50g de feui l les
d’ortie piquante et
50 cl  d’alcool  à
40°.  
Faites macérer les
feui l les  dans
l ’alcool  pendant
48 heures .
Frictionnez le cuir
chevelu tous  les
matins avec cette
p r é p a r a t i o n .
Al ternez avec
cet te aut re

lotion. . .  
20g de feuilles de sauge,  20g de feuilles de roma-
rin 
1 litre d’eau.  
Faites bouillir les plantes dans l’eau pendant 15
minutes.  Frictionnez le cuir chevelu un matin sur
deux.

Lotion contre la chute
des cheveux

100 g de racines d’orties hachées très finement 
1/4 de litre de vinaigre 
1/2 litre d’eau 
Fai tes  boui l l i r les  feui l les  hachées  dans  le
mélange eau-vinaigre pendant  30 minutes .

Filtrez.  Frictionnez le cuir chevelu tous les soirs
avec cette lotion.

Pour des 
cheveux 
brillants

Rincez les  cheveux
acajou ou châtains
avec une infusion à
l ’orange et  sur les
cheveux plus clairs,
avec une infusion de
camomille.

Astuces...Astuces...Astuces...

Une épilation au poil !Une épilation au poil !

Comment désencombrer son intérieur ?
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Des syndicats de l’éduction
ont demandé au
prolongement des vacances
scolaires jusqu'au 19 avril.
Mais le ministère de tutelle
refuse cette recommandation,
en arguant que c’est au
président de la République de
prendre cette décision.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

D ans une déclaration publique, le
Syndicat national des travailleurs de
l’éducation (SNTE), estime que “la

prolongation des vacances scolaires de 15
jours de plus est inéluctable”. Face aux
conséquences de propagation du virus, le
Syndicat déplore que “le ministère fait le
dos rond sur cette décision”. Le porte-
parole de ce syndicat, Abdelkrim
Boudjenah, souligne “qu’il est impossible
de poursuivre le cursus scolaire des élèves
à partir du 4 avril”, précisant “le danger de
poursuivre les cours dans le contexte
actuel”. De même, l’Union nationale du
personnel de l’éducation (UNPEF), a éga-
lement abondé dans le même sens. Son
président, Sadek Dziri ,a indiqué lors d’une
déclaration à un confrère, que “tous les
indices concourent à prolonger les
vacances d’autant que le ministère n’a pas
établi des discussions avec le partenaire
social sur ce sujet”. Le représentant de ce
syndicat s’interroge sur le sort de l’année
scolaire, en regrettant que “les décisions ne
sont pas prises sur le maintien ou
l’annulation des examens du 3e trimestre”
et si “cette année scolaire sera reportée
jusqu’à septembre”. Les syndicats restent
ainsi circonspects sur la manière de gérer
la situation de crise par le ministère de
l’Education, et exhortent les hautes ins-

tances à prendre des mesures sévères, pour
éviter la calamité, aussi bien pour le per-
sonnel du secteur que les élèves. La peur de
voir de nouveaux foyers de contagion pour
les élèves inquiètent sérieusement les
acteurs du monde éducatif, face à
l’imminence d’une catastrophe. Les syndi-
calistes alertent les autorités, à mettre
terme au suspense sur l’avenir du secteur,
en invitant “le ministère à réconforter le
personnel, les enseignants et les parents
d’élèves”. De son côté, le département de
Mohamed Adjaout a tenu à répondre aux
propositions du partenaire social, en esti-
mant dans une déclaration du chargé de
communication Amine Cherfaoui, que “le
ministère dément catégoriquement la déci-

sion de prolonger les vacances scolaires au
19 avril”, et fait savoir que “cette décision
n’impute pas au ministère, mais concerne
les dispositions que doit prendre le prési-
dent de la République”. Au cas où cette
mesure serait prise, le chargé de communi-
cation indique que “c’est au ministère de la
publier dans son site et à travers sa page
officielle de Facebook”. En attendant, le
ministère de l’Education nationale va étu-
dier, dans les jours qui suivent en coordi-
nation avec le Premier ministère, si cette
possibilité serait envisageable. Il faudra
donc attendre jusqu’au 4 avril prochain,
pour voir s’il y aura report ou pas de ces
vacances.

F.A

PAR IDIR AMMOUR

Le baccalauréat et les examens de fin
d'année, seront-ils maintenus? Les élèves,
parents et enseignants, sont inquiets. Pour
l'instant, le ministère semble favorable au
maintien des échéances. D’autant qu’aucune
décision n’a été prise pour le moment.
Cette situation pénalise toute la famille de
l’éducation, qui fut la première sacrifiée
(situation oblige), dans le cadre de la lutte
contre la pandémie du coronavirus.
Certainement, elle le payera très cher, en
terme de retard scolaire qu’il sera impossi-
ble de rattraper. En effet, la période de confi-
nement liée au coronavirus devrait se pour-
suivre encore, au moins jusqu'à la mi-avril.
C'est la piste qui semble la plus probable,
vu que l’épidémie du coronavirus se pro-
page beaucoup plus vite que prévu.  Pour
ce, le confinement partiel est d’ailleurs
entré en vigueur depuis samedi dernier dans
plusieurs wilayas. Ce confinement amène
les parents, à s'équiper pour poursuivre tant
bien que mal l'école à la maison. D’autre

part, certains d’entre eux pensent déjà aux
cours particuliers, afin de permettre à leurs
enfants de rattraper les cours perdus, et de
mieux se préparer pour les examens de fin
d’année. Mais, peuvent-ils (tous) se les per-
mettre, dans ce contexte de crise sanitaire
sans précédent?  Devant le silence du minis-
tère de l’Education et l’absence de commu-
nication avec les partenaires sociaux, ces
derniers, n’ont semble-t-il pas d’autres
solutions que de faire des propositions dans
ce sens, pour trouver une solution à cette
question.  Le secrétaire général du Syndicat
national des travailleurs de l’éducation et de
la formation (Satef), a indiqué que le minis-
tère de l’Education doit agir vite pour pren-
dre une décision.  Amoura regrette que le
département de Mohamed Ouadjaout
manque d’anticipation pour gérer cette
situation. Il  plaide pour l’organisation du
Bac en septembre et la mise en place d’une
cellule de suivi de l’évolution de la pandé-
mie Covid-19, au niveau du ministère de
l’Education, pour prendre les mesures adé-
quates. Pour sa part, le président de

l’Association nationale des parents d’élèves
(Anpe), va dans le même sens, en propo-
sant d’organiser le Bem en juin et le report
du Bac en septembre.  Le responsable
n’écarte pas le retour au seuil lors des pro-
chains examens. Reste que Khaled Ahmed
dénonce l’inertie du ministère qui, selon
lui, “n’associe pas” les associations des
parents dans la prise de décision, notam-
ment dans la gestion de cette crise. Le
porte-parole du Conseil des enseignants des
lycées d’Algérie (Cela), soutient, égale-
ment, l’option du report des examens du
Bem et du Bac au mois de septembre, si les
choses restent en l’état. Pour lui, le minis-
tère de l’Education doit réfléchir dès main-
tenant, sur les décisions à prendre. Comme
le SG du Satef et le président de l’Anpe,
Zoubir Rouina a estimé qu’il n’y aura
jamais une année blanche.

I.A.

PROROGATION DES VACANCES JUSQU’AU 19 AVRIL

Le niet du ministère
de l’Education

L’EDUCATION NATIONALE À L’ÉPREUVE DU COVID-19 

Les examens vont-ils être maintenus 
ou reportés?

Les walis instruits
de la mise 

en œuvre "urgente" 
d'un dispositif
"particulier"
d’assistance 
des citoyens

Les walis ont été instruits, par le Premier minis-
tre Abdelaziz Djerad, de mettre en œuvre, au
plus tard le 31 mars courant, un dispositif "parti-
culier" d’assistance et d’accompagnement des
citoyens, pour limiter les répercussions écono-
miques et sociales, des mesures de confinement
instaurées pour endiguer la propagation du coro-
navirus en Algérie. Dans une instruction, dont
l'APS détient une copie, les walis sont instruits
de mettre en place ce dispositif particulier
d’assistance et d’accompagnement, obéissant à
un schéma national d’encadrement et de mobili-
sation de la population, afin de "limiter l’impact"
des mesures de confinement.
"Dans le cadre de la prévention et de la lutte
contre le coronavirus "COVID-19", des mesures
de confinement et de limitation de la mobilité
des personnes ont été instaurées, à l’effet de
réduire au maximum les risques de contamina-
tion et de propagation de ce virus. Ces mesures
ont toutefois des répercussions économiques et
sociales sur le citoyen, en général, et sur les
familles, en particulier. Pour en limiter l’impact,
le Premier ministre a décidé de mettre en place
un dispositif particulier d’assistance et
d’accompagnement, “obéissant à un schéma
national d’encadrement et de mobilisation de la
population”, précise la même source. En consé-
quence et sous la supervision du ministre de
l’Intérieur, des Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire, les walis sont ins-
truits, "sous le sceau de l’urgence, à l’effet
d'initier une opération portant organisation et
encadrement des quartiers, des villages et des
regroupements d’habitations", est-il indiqué.
"Dévolue aux présidents des Assemblées popu-
laires communales, sous le contrôle des Chefs de
daïras et des walis délégués, cette mission mobi-
lisera, sous forme de comités locaux, les élus de
la commune, les associations de quartiers et de
village, les notables et les associations de wilaya
et de commune activant dans le domaine de la
solidarité et de l’humanitaire, y compris les
bureaux locaux du Croissant rouge algérien et
des Scouts musulmans". Plus précisément,
l'instruction préconise que "pour chaque quar-
tier, village ou regroupement d’habitations, il
sera procédé à la désignation d'un responsable
de comité choisi parmi les responsables
d'associations ou des habitants de la localité
jouissant du respect de la population, l’objectif
étant de mettre en place un encadrement popu-
laire assuré par les citoyens eux-mêmes ou leurs
représentants". Les comités ainsi installés
auront pour missions essentielles, de "recenser"
les familles démunies et celles ayant besoin
d'accompagnement en cette période de confine-
ment, d"'assister" les pouvoirs publics dans la
distribution des aides, et dans toutes les opéra-
tions engagées au profit de ces derniers et, enfin,
d'"informer" les autorités locales des préoccupa-
tions et besoins des populations concernées, est-
il détaillé. Pour les besoins d’encadrement de
cette opération, ajoute l'instruction, le ministre
de l’Intérieur, des Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire, invitera les prési-
dents des Assemblées populaires communales
(P/APC), à installer des "cellules communales de
veille, de suivi et de gestion" de la crise du
Covid-19.
“Les activités de ces cellules devant s'effectuer
"en coordination" avec les Chefs de daïras ou
les walis délégués, au moment où un module de
suivi de cette opération doit être installé au
niveau des cellules de wilaya dédiées”, ajoute-t-
on. "S’agissant d’une mobilisation nationale
sans précédent, les walis sont également appelés
à encadrer toute la ressource humaine locale,
utile en pareille circonstance, à travers le béné-
volat, à l'exemple des secouristes volontaires et
notamment, ceux ayant bénéficié de formation,
le corps des enseignants en situation d’inactivité
ou les médecins et paramédicaux retraités, dont
un mécanisme de recensement pourrait être éta-
bli avec le concours des établissements de santé
publics locaux, conformément aux instructions
du président de la République", recommande
encore ladite instruction.
L'ensemble des wilayas sont tenues, enfin, de
"mettre en place cette organisation, au plus tard
le 31 mars 2020".

R. N.  



Le taux d'inflation annuel en
Algérie a atteint 1,8% en
février 2020, selon l'Office
national des statistiques
(ONS).

L' évolution des prix à la
consommation en rythme
annuel à janvier 2020 est le

taux d'inflation moyen annuel calculé
en tenant compte de 12 mois, allant de
mars 2019 à février 2020 par rapport à
la période allant de mars 2018 à
février 2019.
La variation mensuelle des prix à la
consommation, qui est l'évolution de
l'indice du prix de février 2020 par
rapport à celui du mois de janvier
2020, a connu une légère baisse de
0,6%, a indiqué l'Office.
En termes de variation mensuelle et
par catégorie de produits, les prix des
biens alimentaires ont enregistré une
baisse de 1,6%.

Les produits agricoles frais ont égale-
ment reculé de 3,2%. En dehors des
fruits et légumes qui ont enregistré des
variations négatives respectives de
7,3% et de 5,7%, le reste des produits
ont affiché, également, des diminu-
tions, notamment la viande de poulet
(-3,6%) et la pomme de terre (-
12,5%). Quant aux produits alimen-
taires industriels, les prix ont connu
une relative stagnation en février der-
nier et par rapport au mois de janvier
2020.
Les prix des produits manufacturés
ont enregistré une légère baisse de
0,1%, alors que les prix des services
ont accusé une croissance de 0,8%.
Par groupe de biens et de services, les
prix des produits de l'habillement et
chaussures ont reculé de 0,8%, ceux
des meubles et articles d'ameublement
une légère hausse de +0,1%, ainsi que
le groupe éducation et culture avec
+0,2% et celui des produits divers
(+0,8%). L'ONS relève également des
hausses de prix de 0,9% pour le

groupe des logements et charges et de
1,2% pour celui de santé et l'hygiène
corporelle, alors que le groupe des
transports et communication s'est
caractérisé par une stagnation.
En 2019, le taux d'inflation en Algérie
avait atteint 2%. Le taux d'inflation
moyen annuel a atteint 1,9% en jan-
vier
L'évolution des prix à la consomma-
tion en rythme annuel à janvier 2020
est le taux d'inflation moyen annuel
calculé en tenant compte de 12 mois,
allant de février 2019 à janvier 2020
par rapport à la période allant de
février 2018 à janvier 2019.
La variation mensuelle des prix à la
consommation, qui est l'évolution de
l'indice du prix de janvier 2020 par
rapport à celui du mois de décembre
2019, a connu une légère baisse de
0,1%, a indiqué l'Office.
En termes de variation mensuelle et
par catégorie de produits, les prix des
biens alimentaires ont enregistré une
baisse de 4%.

Les produits agricoles frais ont égale-
ment reculé de 0,9%. En dehors des
fruits et légumes qui ont enregistré des
augmentations respectives de 6,1% et
de 1,2%, le reste des produits ont affi-
ché des diminutions, notamment la
viande de poulet (-16,6%), les œufs (-
5,4%) et la pomme de terre (-1,3%).
Quant aux produits alimentaires
industriels, les prix ont évolué de
+0,1% par rapport au mois écoulé.
Les prix des produits manufacturés
ont enregistré une augmentation de
0,5%, alors que les prix des services
ont accusé une baisse de 0,7%.
Par groupe de biens et de services, les
prix des produits de l'habillement et
chaussures ont augmenté de 1,1%,
ceux du groupe divers (+0,8%), le
groupe éducation et culture, quant à
lui, a accusé une baisse de 3%, alors
que le reste des biens et services se
sont caractérisés par des stagnations,
selon l'ONS. En 2019, le taux
d'inflation en Algérie a atteint 2%.

R. E.
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EVOLUTION DES PRIX À LA CONSOMMATION

Le taux d'inflation moyen annuel
a atteint 1,8% en février 2020

Près d’une entreprise allemande sur cinq
redoute d'être condamnée à la faillite par la
pandémie en cours de coronavirus, selon une
enquête de la fédération des chambres de
commerce et d’industrie allemandes (DIHK)
qui met en garde sur le lourd tribut que pour-
rait payer la première économie d’Europe.
“Cela devrait déclencher toutes les sonnettes
d’alarme : si nous ne prenons pas des
mesures déterminantes, nous assisterons à
des dommages économiques dans des pro-
portions historiques”, a déclaré le président
de la DIHK, Eric Schweitzer.
L’enquête réalisée auprès de 15.000 entre-
prises allemandes montre que plus de 80%
d’entre elles s’attendent à une baisse signifi-

cative de leur chiffre d’affaires cette année.
Plus d’un quart anticipent une chute d’au
moins 50%.
Alors que seulement 4% des entreprises son-
dées s’attendent à sortir indemnes de la
crise, 43% estiment que la suspension de
leur activité constitue le plus gros problème.
Plusieurs Länder allemands ont pris des
mesures de confinement pour tenter de
ralentir la propagation de la pandémie, qui a
contaminé à ce stade plus de 42.000 per-
sonnes et fait plus de 250 morts dans le pays.
Le Bundestag a approuvé un plan de soutien
à l’économie d’un montant global de 750
milliards d’euros.

R. E.

ECONOMIE ALLEMANDE

Une entreprise sur cinq craint
la faillite

ECONOMIE AMÉRICAINE
Le moral des ménages au

plus bas depuis 2016
Le moral des ménages américains s’est dégradé en mars
pour tomber à son plus bas niveau depuis octobre 2016
alors que la pandémie de coronavirus affecte les perspec-
tives économiques, montrent vendredi les résultats défini-
tifs de l’enquête mensuelle de l’Université du Michigan.
Son indice de confiance a reculé à 89,1 après 101,0 en
février alors que des résultats provisoires publiés il y a
deux semaines l’avaient donné en baisse à 95,9. Il s’agit
de la plus forte baisse d’un mois sur l’autre depuis octobre
2008, au plus fort de la crise financière. Les économistes
et analystes interrogés par Reuters prévoyaient en
moyenne un chiffre de 90,0.
La composante du jugement des consommateurs sur leur
situation actuelle a baissé à 103,7 en mars après 114,8 le
mois précédent et 112,5 en première estimation.
Celle des perspectives a reculé à 79,7 contre 92,1 en
février et 85,3 en première estimation.
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Les joueurs en fin de contrat
en été prochain constitue
l’autre dossier brûlant à traiter
par les clubs du Championnat
de Ligue 1, dont la compétition
est à l’arrêt depuis quelques
jours, en raison de
propagation de la pandémie
de coronavirus.

PAR MOURAD SALHI

C omme après chaque saison, de
nombreux joueurs vont arriver
en fin de contrat au 30 juin pro-

chain. Mais en raison du coronavirus,
les Championnats du monde entier
pourraient s'étirer jusqu'en juillet.
La pandémie de coronavirus qui
frappe la planète oblige les fédérations
à suspendre leurs compétitions. A
l’arrêt, les clubs profitent de
l’occasion pour mettre sur la table cer-
tains dossiers, qualifiés d’épineux, à
l’instar des joueurs en fin de contrat.
L’instance internationale de football
dirigée par le Suisse Gianni Infantino
aurait déjà achevé sa réflexion sur le
sujet et propose des solutions aux
clubs dont certains de leurs joueurs
arrivent au terme de leurs contrats
professionnels.
La Fédération internationale de foot-
ball envisagerait de prolonger les
joueurs et entraîneurs libres en juin,
jusqu’à la fin des saisons actuelles.
Autrement dit, les dates des prochains
mercatos doivent être modifiées, en
fonction des nouvelles exigences du
calendrier de la saison footballistique
en cours.
Mais, jusque-là, rien n’indique que les

compétitions vont reprendre leurs
droits le plus normalement du monde.
Aux dernières nouvelles, le confine-
ment sera prolongé encore de
quelques jours, ce qui provoquera, à
coup sûr, le report de la reprise.
Chez nous, ce dossier constitue un
casse-tête pour les clubs du
Championnat de Ligue 1, dont la plu-
part des joueurs sont en fin de
contrats. Le marché des transferts va
également être impacté par cette pan-
démie de coronavirus.
Les présidents de clubs ne savent plus
à quel saint se vouer en cette période
de crise. Si certains s’inquiètent des
salaires des joueurs et de scénarios de
reprise de la compétition, d’autres
pensent aux joueurs dont les contrats
arrivent à expiration le 30 juin pro-
chain.
Profitant de l’arrêt de la compétition,

certains d’entre eux ont même entamé
des négociations avec des éléments
jugés capables d’apporter encore un
plus à leurs équipes dans l’avenir.
Mais au rythme où vont les choses, le
Championnat risque d’être annulé, si
bien évidemment la pandémie de
coronavirus ne cesse de se propager
dans le monde.
De son côté, la Fédération algérienne
de football (FAF) n’a, pour l’instant,
rien prononcé dans ce sens. Le patron
de la maison de Dély Brahim attend la
tenue de la réunion de demain mardi
pour débattre toutes ces questions.
La réunion du Bureau fédéral aura lieu
demain mardi au Centre technique de
Sidi Moussa. Beaucoup de sujets
seront au menu de ce rendez-vous qui
devrait avoir lieu en vidéoconférence,
en raison du coronavirus.

M. S

Pour sa première saison en Nationale
1 de handball, le CHT Oran a réussi
son objectif, à savoir le maintien,
aussi bien chez les hommes que les
dames, s’est réjoui son président, Sid
Ahmed Djendara.
"Nous avons tracé comme objectif le
maintien, et voilà que nous avons
gagné le pari, même si notre équipe
des dames aurait pu faire mieux", a
déclaré le patron de la formation ora-
naise à l’APS.
Le CHTO, qui a réussi quatre acces-
sions de rang depuis sa création en
2014, est un club qui a toujours
recouru aux talents exerçant dans le
sport scolaire pour leur offrir la
chance d’émerger. Cette expérience a
donné ses fruits au regard de son par-
cours tout au long des précédents
exercices et qui a été conclu par une
accession historique dans
l’antichambre de l’élite, de surcroît

dans les deux sexes.
Cependant, si les choses ont bien
fonctionné pour les dames, ça n’a pas
été le cas pour l’équipe des hommes,
a regretté le président du CHTO qui
s’apprête à effectuer un véritable
remue-ménage au sein de cette
équipe. "Je suis vraiment déçu par le
comportement des messieurs qui ont
failli envoyer le club au purgatoire
après avoir boudé les dernières ren-
contres de la phase de poules,
m’obligeant à faire appel aux cadets et
juniors qui ont réussi le pari d’éviter à
l’équipe la dernière place au classe-
ment de notre groupe Ouest, syno-
nyme de relégation", a-t-il déploré.
Le CHTO a attendu la dernière jour-
née de la compétition pour assurer son
maintien, en terminant à la cinquième
et avant-dernière place de sa poule
dominée par le voisin MC Oran, rap-
pelle-t-on. "Pourtant, en dépit des

petits moyens dont dispose le club, je
me suis débrouillé pour octroyer aux
joueurs leur dû avant le match face au
MCO, mais depuis qu’ils ont pris leur
argent, la majorité d’entre eux n’ont
plus donné signe de vie", a souligné le
même responsable, qui s’est, en
revanche, réjoui des prestations de
son équipe féminine qui a raté de peu
la qualification au tournoi d'accession.
"Ce ne sera que partie remise.
Franchement, je n’ai pas encore
digéré la manière avec laquelle nous
avons été privés de la qualification
aux play-offs à cause d’erreurs fla-
grantes des arbitres", a encore dit Sid
Ahmed Djendara qui espérait permet-
tre à Oran d’avoir enfin un représen-
tant en championnat d’Excellence
féminin.

APS

ANGLETERRE
David Moyes

veut Benrahma
Auteur d’une belle saison avec
son club Brentford FC, sa meil-
leure de toute sa carrière,
l’international algérien Saïd
Benrahama attire les convoi-
tises de plusieurs clubs de la
Premier League anglaise, dont
les Londoniens de West Ham.
En effet, selon la presse
anglaise, l’entraîneur de West
Ham, David Moyes, qui
cherche à renforcer son équipe
en vue de la saison prochaine
avec des joueurs de moins de
25 ans, a mis l’attaquant algé-
rien dans son viseur et coché
son nom dans son calepin.
West Ham, 16e au classement,
joue sa survie en Championnat
d’Angleterre. L’entraîneur
écossais espère réaliser le
maintien avec son équipe cette
saison et jouer le milieu de
tableau la saison prochaine
avec un recrutement de qualité,
et l’international algérien figure
justement dans ses plans.
Rappelons que Benrahma a ins-
crit depuis le début de saison
dix buts et a offert huit passes
décisives en 34 rencontres de
championship. Brentford FC
est quatrième au classement du
Championnat et joue pleine-
ment ses chances pour
l’accession en PL.

OUDJANI
« Mahrez a pris

ses responsabilités
comme Madjer

en 1990 »
L’ancien international algérien
Chérif Oudjani s’est exprimé
dans un entretien au magazine
« France Football » au sujet de
l’équipe nationale et des res-
semblances entre Riyad
Mahrez et Rabah Madjer.
« Riyad Mahrez a pris ses res-
ponsabilités comme leader avec
des bons joueurs autour de lui.
C'était un peu ce qu'avait réa-
lisé Rabah Madjer avec nous
(CAN 1990, ndlr) », a expliqué
l’ancien buteur des Verts.
Chérif Oudjani a ajouté : « Je
n'oublie pas non plus le travail
de Djamel Belmadi qui a réussi
à fédérer toutes les énergies. Je
suis désormais curieux de
savoir si cette équipe est capa-
ble d'être performante sur un
cycle long. »
Le champion d’Afrique algé-
rien 1990 a conclu au sujet de
l’équipe actuelle : « Il y a un
noyau qui est en train de se des-
siner clairement, il y a des
joueurs très performants capa-
bles de tenir la cadence encore
deux ou trois ans. Il faudra
peut-être renouveler à deux ou
trois postes mais on sent que
cette équipe a quelque chose. »

LIGUE 1

Joueurs en fin de contrat,
l’autre casse-tête

HANDBALL/NATIONALE 1

Le maintien assuré, objectif atteint
pour le CHT Oran

Le taux d'avancement des
travaux de réaménagement et
de réhabilitation des vieux
bâtis et quartiers d’Alger,
lancés dans le cadre de la
revalorisation du tissu urbain
de la capitale, a atteint
actuellement 95 %.

PAR BOUZIANE MEHDI

C’ est ce qu’a fait savoir le wali
d'Alger, Youcef Chorfa.
"Lancés en 2014, le taux

d'avancement des travaux de la pre-
mière phase de l'opération de réamé-
nagement et de réhabilitation des
bâtis et vieux quartiers à Alger, a
atteint 95 %", a en effet déclaré le
wali à la presse, en marge d'une visite
d'inspection aux différents chantiers
de réalisation de logements publics
locatifs, à Souidania, Douéra et
Baraki.
La deuxième phase de cette opération
débutera, selon le wali, incessamment
et inclura le reste des bâtisses du vieux
parc immobilier de Belouizdad,
Hussein-Dey, El-Biar, El-Madania et
Bab el-Oued.
Lors de la première phase, "des
bureaux d'étude et des entreprises
seront mobilisés pour mener à bien ce
projet", a soutenu le chef de l'exécutif.
Selon le wali, le "parc de l'habitat à
Alger sera renforcé, d'ici la fin de
l'année en cours, par un premier
quota de 7.000 logements sur 22.000
unités en cours de construction de for-
mule sociale", qui seront distribués
progressivement.

S'enquérant sur l’avancée des travaux
du projet 2.000 logements de la cité
Roukhi-Abderrahmane à Souidania, le
wali d'Alger a pris note des explica-
tions faisant ressortir un taux de 78 %
d'avancement des travaux, et une dis-
tribution devant passer par 5 étapes
d'ici à juin 2021.
M. Chorfa a indiqué que "cette nou-
velle cité sera renforcée par de nou-
veaux groupements scolaires et un
lycée d'une capacité de 1.000 élèves
en prévision de la prochaine rentrée
scolaire", appelant les services de
Sonelgaz à parachever la réalisation
du réseau des transformateurs au nom-
bre de 22 pour alimenter la cité.
Le wali a donné des instructions
strictes aux maîtres d'œuvre au niveau
des cités 2.800 logements à Houch-

Mihoub 1 et 1.400 logements à
Houch-Mihoub 2 dans la commune de
Baraki pour une meilleure organisa-
tion des différents chantiers et leur
renforcement par les moyens néces-
saire notamment humains, outre le
parachèvement des structures et le
reste des équipements dans les délais
impartis.
Concernant le remplacement de la
main-d'œuvre chinoise qui fait défaut
en raison de la propagation du
Coronavirus, le wali a rappelé que les
maîtres d'œuvre se chargeront de cette
question conformément au cahier de
charge et aux contrats conclus entre
les deux parties.

B. M.

La pertinence de la promotion des
énergies renouvelables dans la poli-
tique énergétique et environnemen-
tale algérienne a été mise en avant
dimanche 8 mars à Ghardaïa, lors
d'une conférence nationale sur les
systèmes énergétiques, environne-
ment plasma et matériaux "Seepm"
2020. Initiée par le laboratoire de
recherche en matériaux technolo-
giques et système énergétique et
l'environnement, en collaboration
avec la faculté des sciences et techno-
logie de l'université de Ghardaïa,
cette conférence a pour objectif de
fournir une plateforme interactive et
collaborative pour les chercheurs uni-
versitaires et les partenaires indus-
triels, selon les organisateurs.
Elle vise également à échanger le
savoir-faire, les connaissances et les
nouvelles avancées en matière de
matériaux fonctionnels et de haute
technologie pour la production
d'énergies renouvelables et propres.
L'évènement se veut aussi une initia-

tive visant à soutenir les entreprises
socioéconomiques algériennes en vue
de leur donner des solutions
concrètes dans leurs problématiques
liées à l'énergie renouvelable, les
matériaux, la préservation de
l'environnement et la lutte contre la
pollution. Il a pour but également de
rassembler les organismes et les
industriels qui souhaitent échanger
sur des problématiques se rapportant
à la thématique de cette conférence
en vue de favoriser des collaborations
et l'innovation. Des universitaires et
chercheurs des universités de
Boumerdès, El-Oued, Laghouat,
Ouargla et Ghardaïa ont insisté sur la
nécessité de cultiver la notion
d'écocitoyenneté et de préconiser des
solutions durables pour le développe-
ment économique national à travers
l'encouragement et la promotion des
énergies propres.
La nécessité de mettre en place une
base de données partagée entre les
différents acteurs et un réseau

d'échange entre les universités, les
industriels, les décideurs et les asso-
ciations concernées, afin de mettre à
profit leurs expériences pour une
meilleure optimisation des acquis, a
été préconisée à cette occasion.
Les participants à cette conférence
aspirent à l'unification de la vision
pour une meilleure contribution au
développement des énergies renouve-
lables, et ont souligné que l'université
algérienne œuvre pour accompagner
la stratégie nationale à travers
l'orientation des formations et des
recherches vers les besoins des
acteurs socioéconomiques. Au pro-
gramme de cette conférence, qui a vu
la participation de plus d'une centaine
de chercheurs et d'universitaires,
figurent des exposés sur la théma-
tique des systèmes énergétiques, des
matériaux et plasma, l'environnement
et les transferts thermiques ainsi que
les sources naturelles.

APS
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BLIDA
Utilisation de
thermomètres

à l’entrée
des hôtels

La direction du tourisme de Blida a
instruit les hôtels privés et publics
de la wilaya en vue de l’utilisation
d’un télé-thermomètre ou thermo-
mètre laser, pour évaluer les cas
d’atteinte par le coronavirus.
Cette instruction recommande aux
responsables en charge des hôtels
de la wilaya de confier "cette tâche
à un employé, qui sera placé à la
porte de chaque hôtel, tout en veil-
lant à son équipement avec tous les
moyens de protection nécessaires
contre ce virus, dont une tenue
appropriée, des gants et un masque
médical", est-il signalé.
Une autre recommandation préco-
nise la désinfection des lieux les
plus utilisés, tant par les employés
que les personnes séjournant dans
les hôtels, dont les escaliers, les
restaurants et les salles d’eau, outre
l’obligation faite à tous les
employés de porter des gants et des
bavettes pour éviter une infection
par le coronavirus.
Toujours au titre des mesures pré-
ventives prises par les pouvoirs
publics pour freiner la propagation
du virus, notamment à Blida, où il
est enregistré le plus grand nombre
d’atteintes, le wali a émis une nou-
velle instruction portant fermeture
de tous les restaurants et cafés
dans la wilaya.
Dans le même sillage, les cam-
pagnes de nettoyage et de désinfec-
tion se poursuivent à travers
l’ensemble des communes de la
wilaya, avec une forte implication
de la société civile et des citoyens.

TAZMALT
Les ateliers
de couture
mobilisés

Des ateliers de confection et de
couture sont mobilisés depuis
quelques jours à Tazmalt pour pro-
duire et distribuer gracieusement
des bavettes et aider à réduire leur
rareté sur le marché et dans les offi-
cines pharmaceutiques.
Pas moins de 10.000 unités ont
déjà été fabriquées et ventilées à
travers les quartiers de la ville et
les villages environnants, apprend-
on des associations locales. "Au
départ, l’initiative est venue de
quelques ateliers. Puis, la concer-
tation aidant et face à la pénurie de
bavettes et à la panique qu’elle a
suscitée, l’idée a fait tache d’huile.
On en est désormais à une ving-
taine d’ateliers et d’associations
avec l’objectif de produire le maxi-
mum" , explique l’une des
gérantes, Mme Ouali.

APS

ALGER, VIEUX BÂTI ET VIEUX QUARTIERS DE LA CAPITALE

Avancement notable des
travaux de réhabilitation

GHARDAIA, PROMOTION DES ÉNERGIES RENOUVELABLES

Des chercheurs planchent sur la question



20 bus de transport scolaire
ont été distribués au profit de
18 sur les 24 communes
enclavées et rurales relevant
de la wilaya d’El-Tarf.

PAR BOUZIANE MEHDI

I nitiée par le ministère de
l’Intérieur, des Collectivités locales
et de l’Aménagement du territoire,

l’opération a ciblé les communes de
Aïn-Kerma et de Bouhadjar, qui ont
eu la part du lion avec 2 bus chacune,
ainsi que les 16 autres municipalités, à
savoir El-Tarf, Aïn el-Assel, Asfour,
Besbès, Bougous, Boutheldja, Chefia,

Chihani, El-Chatt, Hammam-Beni-
Salah, Souarekh, Lac-des-oiseaux,
Oued-Zitoune, Raml-Souk, Zerizer et
Zitouna.
Cette première phase vient couronner
les efforts déployés par l’État dans le
cadre de l’amélioration des conditions
de scolarisation des élèves issus des
régions rurales et enclavées en vue
d’un meilleur rendement scolaire et
pour lutter contre la déperdition sco-
laire. Le "reste des municipalités, à
savoir Dréan, Ben-M’hidi, Chebaïta-
Mokhtar, El-Ayoun et Berrihane,
bénéficieront de bus scolaires pro-
chainement dans le cadre d’une autre
tranche", a promis le wali en marge de
la cérémonie de distribution, tenue au

siège de la wilaya en présence des
directeurs de l’exécutif et des 24 pré-
sidents des assemblées populaires
communales constituant cette wilaya
frontalière.
L’accent a été également mis sur
l’impact de cette opération qui a mis
fin aux difficultés rencontrées par les
élèves résidant en zones monta-
gneuses. Une série de préoccupations
liées, entre autres, aux préparatifs de
l’opération de solidarité en faveur des
familles nécessiteuses durant le mois
de Ramadhan, à la saison estivale
2020, au nettoyage des villes, à la jeu-
nesse et aux sports a été, auparavant,
débattue en conseil de wilaya.

APS
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20 nouveaux bus pour
le transport scolaire

CONSTANTINE

Reboisement
urbain

et suburbain
Pas moins de 30.485 arbustes,
notamment ceux à haute tige, ont
été mis en terre à Constantine en
milieu urbain et suburbain depuis
le mois d’octobre dernier, date du
lancement de la campagne natio-
nale de reboisement.
Cette opération d’envergure a
permis de rattraper le déficit
enregistré dans la wilaya en
matière d’espaces boisés et dont
les besoins de plantation en
milieu urbain et suburbain ont
atteint à la fin de l’année dernière
22 750 plants d’arbustes.
Ce chiffre a été établi selon une
étude réalisée récemment par la
conservation des forêts, en colla-
boration avec six daïras de la
wilaya, relevant que ce déficit en
matière de plantation d’arbres,
toutes variétés confondues, a été
signalé à travers les sites urbains,
les zones semi-urbaines, les éta-
blissements scolaires, les centres
et les instituts de la formation
professionnelle, les cimetières et
les mosquées, notamment.

TEBESSA

Amélioration
de l’AEP à

Stah Guentis
Une enveloppe de 26 millions de
dinars a été allouée aux projets de
réalisation d'un réservoir d'eau et
de renouvellement du réseau de
distribution d'eau potable dans la
commune de Stah-Gentis au sud
de Tébessa.
Le projet de réalisation d'un
réservoir d'eau de 500 m3 dans
cette commune a mobilisé un
investissement public de 15 mil-
lions de dinars, faisant état de la
multiplication des efforts pour la
création de nouvelles ressources
en eau dans la région de Stah-
Guentis, dont le taux de salinité
des eaux souterraines reste assez
élevé.
S’inscrivant dans le cadre des
Plans communaux de développe-
ment (PCD), le projet de renou-
vellement du réseau de distribu-
tion de l'eau potable, pour un
montant de 11 millions, tend,
quant à lui, à soulager la popula-
tion locale en matière
d'approvisionnement en eau pota-
ble, d'autant plus que l'actuel
réseau présente d'importantes
dégradations et fuites d'eau.

APS

La conservation des forêts de la
wilaya d’Oran envisage de classer le
parc de la forêt de M’sila en réserve
naturelle nationale, a annoncé. La
conservation des forêts rappelle que
"la forêt de M’sila a été précédem-
ment classée réserve naturelle par
décision de la wilaya en mars 2015,
en raison du repeuplement d'animaux
sauvages enregistré sur cette zone
boisée s’étendant sur 500 hectares".
Selon l’APS, le chef du service pro-
tection de la flore et de la faune à la
Conservation des forêts, Chami
Mohamed, a indiqué que "la concréti-
sation de cette opération de classe-
ment est soumise à un ensemble de
conditions selon la loi en vigueur
dans ce domaine, ajoutant que dans
ce cadre, la Conservation œuvre à
élaborer une étude en vue du lâcher
de mouflons à manchettes dans la
réserve destinée au repeuplement des

animaux sauvages et que l'étude per-
met d’aménager un espace adapté
pour ce type d'animaux pour lui per-
mettre de s'adapter à cette région".
Le chef du service protection de la
flore et de la faune à la conservation
des forêts de la wilaya d'Oran a pré-
cisé que "le lâcher, dans cette zone
forestière, des mouflons à manchettes,
une espèce animale rare et protégée
en Algérie, est une des conditions
importantes dans le processus de
classement de la forêt de M’sila
comme réserve naturelle nationale.
Elle recèle des richesses végétales,
dont des chênes-lièges, un facteur de
base dans le classement".
Actuellement, la réserve de repeuple-
ment des animaux sauvages de la
forêt de M’sila compte 16 espèces de
mammifères, 8 autres de reptiles, 5
espèces de batraciens et 48 autres
d’oiseaux protégés et non protégés, a

fait savoir. La décision prise par la
wilaya de classer cet espace forestier
réserve naturelle pour la reproduction
d'animaux sauvages a permis le retour
de certains oiseaux tels que la perdrix,
la mésange à tête noire et le loup doré
d'Afrique.
Ces espèces se développent en toute
quiétude, disposent de réserves d’eau.
Les lieux sont protégés contre le
pacage et le braconnage. La forêt
recèle un patrimoine végétal impor-
tant dont des variétés de conifères, ce
qui encourage la présence et
l'adaptation des animaux herbivores.
Dans la daïra de Mers-el-Kébir, la
région de Cap-Lindlès, qui s’étend
sur une superficie de plus de 59 km²,
avait, au cours de l'année précédente,
été classée réserve naturelle.

APS

ORAN, CONSERVATION DES FORÊTS DE LA WILAYA

Classement du parc de la forêt de M’sila
en réserve naturelle
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Tahar Djaout est un écrivain,
poète, romancier et journaliste
algérien d'expression
française. Grièvement blessé
dans un attentat le 26 mai
1993, il meurt le 2 juin de la
même année à Alger. Il est
l'un des premiers intellectuels
victime de la « décennie du
terrorisme » en Algérie.

T ahar Djaout naît à Oulkhou, près
d'Azeffoun, en Kabylie, dont il fré-
quente l'école jusqu'en 1964. Sa

famille s'installe ensuite à Alger.
En 1970, sa nouvelle « Les Insoumis »
reçoit une mention au concours littéraire
Zone des tempêtes. Il achève ses études
l'année suivante au lycée Okba d'Alger et
obtient en 1974 une licence de mathéma-
tiques à l'Université d'Alger, où il s’est lié
avec le poète Hamid Tibouchi.
Tahar Djaout écrit ses premières critiques
pour le quotidien El Moudjahid, collabore
régulièrement en 1976 et 1977 au supplé-
ment El Moudjahid Culturel puis, libéré
en 1979 de ses obligations militaires,
reprend ses chroniques dans El Moudjahid
et se marie.
Responsable de 1980 à 1984 de la rubrique
culturelle de l’hebdomadaire Algérie-
Actualité, il y publie de nombreux articles
sur les peintres et sculpteurs (Baya,
Mohammed Khadda, Denis Martinez,
Hamid Tibouchi, Mohamed Demagh)
comme sur les écrivains algériens de
langue française dont les noms et les
œuvres se trouvent alors occultés, notam-
ment Jean Amrouche, Mouloud Feraoun,
Mouloud Mammeri, Mohammed Dib,
Rachid Bey, Jean Sénac, Bachir Hadj Ali,
Hamid Tibouchi, Messaour Boulanouar,
Youcef Sebti, Kamel Bencheikh,
Abdelhamid Laghouati, Malek Alloula,
Nabile Farès…
En 1985, Tahar Djaout reçoit une bourse
pour poursuivre à Paris des études en
sciences de l’information et s'installe avec
sa femme Ferroudja et ses filles dans un
plus que modeste deux pièces aux Lilas.
De retour à Alger en 1987, il reprend sa
collaboration avec Algérie-Actualité.
Alors qu'il continue de travailler à mieux
faire connaître les artistes algériens ou
d'origine algérienne (par exemple
Mohamed Aksouh, Choukri Mesli,
Mokhtar Djaâfer, Abderrahmane Ould
Mohand ou Rachid Khimoune), les événe-
ments nationaux et internationaux le font
bifurquer sur la voie des chroniques poli-
tiques.
Très critique à l'égard des organisations
islamistes, il écrit en 1992 : «Comment
une jeunesse qui avait pour emblèmes Che
Guevara, Angela Davis, Kateb Yacine,
Frantz Fanon, les peuples luttant pour
leur liberté et pour un surcroît de beauté et
de lumière, a-t-elle pu avoir pour héritière
une jeunesse prenant pour idoles des prê-
cheurs illuminés éructant la vindicte et la
haine, des idéologues de l’exclusion et de
la mort ?».
Il quitte en 1992 Algérie-Actualité pour
fonder avec quelques-uns de ses anciens
compagnons, notamment Arezki Metref et
Abdelkrim Djaâd, son propre hebdoma-
daire : le premier numéro de Ruptures,
dont il est le directeur, paraît le 16 janvier
1993.
Victime le 26 mai 1993, devant son domi-
cile à Baïnem, dans la banlieue ouest

d'Alger, d'un attentat (deux balles dans la
tête, tirées à bout portant), attribué dans
des circonstances contestées au Front isla-
mique du salut (FIS), dont le procès a
révélé les incohérences de l'accusation offi-
cielle, alors que vient de paraître le n° 20
de son hebdomadaire et qu’il finalise le n°
22, Tahar Djaout meurt le 2 juin et est
enterré dans son village natal d'Oulkhou.
Un bulletin du FIS dénonça «son commu-
nisme et sa haine viscérale de l’islam».
À la suite de son assassinat, le Carrefour
des littératures (Strasbourg, France) lance
un appel en faveur de la création d'une
structure de protection des écrivains. Cet
appel réunit rapidement plus de 300 signa-
tures, et est à l'origine de la création du
Parlement international des écrivains.
Hommages
Après sa disparition la BBC réalise sur lui
un documentaire intitulé Shooting the
Writer, avec la participation, notamment,
de Rachid Mimouni, Omar Belhouchet, sa
mère, Zineb Djaout, sa femme, Ferroudja
Djaout.
En hommage, Matoub Lounès, lui-même
assassiné en juin 1998, compose en 1994
une chanson dont le titre est le prénom
d'une de ses filles, Kenza. Le chanteur
Aksel lui rend également hommage avec
"Loukane" extraite de son premier album.
Poèmes
• « Solstice barbelé » (poèmes 1973-
1974), couverture et 3 dessins de Denis
Martinez, Éditions Naâman, Sherbrooke,
Québec, Canada, 1975.
• « L’Arche à vau-l’eau » (poèmes 1971-
1973), Éditions Saint-Germain-des-Prés,
Paris, 1978.
• « Insulaire & Cie » (poèmes 1975-
1979), couverture de Denis Martinez, Édi-
tions de l'Orycte, Sigean, 1980.
• « L’Oiseau minéral » (poèmes 1979-
1981), couverture et dessins de
Mohammed Khadda, Éditions de l'Orycte,
Alger, 1982.
• « L’Étreinte du sablier » (poèmes 1975-
1982), « Écrivains algériens au présent »
n° 6, Centre de documentation des sciences
humaines, Université d’Oran, 1983 ; réédi-
tion, préface d'Abdelkader Djeghloul, Dar
el Gharb, Oran, 2004.
• « Pérennes » (poèmes 1975-1993), pré-
cédé de « Pour saluer Tahar Djaout » par
Jacques Gaucheron, couverture et encres de
Hamid Tibouchi, « Europe/Poésie, Le
Temps des Cerises », Paris, 1996 .
Romans
• « L’Exproprié » (roman, 1974-1976),
(illustration de la couverture par Tahar
Ouamane ) Société nationale d’édition et
de diffusion, Alger, 1981; réédition
ENAG, Alger, 2002. Traduction en alle-

mand, 1995.
• « Les Chercheurs d'os » (roman), Édi-
tions du Seuil, Paris, 1984. Réédition
dans la Collection Points, n° 824, Édi-
tions du Seuil, 2001. Traduction en alle-
mand, 1988. Traduction en catalan, 2003.
• « L'Invention du désert »
(roman), Éditions du Seuil, Paris, 1987.
Traduction en italien, 1998.
• « L’Exproprié » (roman, ver-
sion définitive), Éditions François
Majault, Paris, 1991.
• « Les Vigiles » (roman), Édi-
tions du Seuil, Paris, 1991 (ISBN
2020127660), Prix Méditerranée.
Réédition dans la Collection Points, Édi-
tions du Seuil, no 171, 1995. Traduction
en allemand, 1998. Traduction en anglais,
2008. Traduction en portugais, 2004.
• « Le Dernier Été de la raison » (roman),
Éditions du Seuil, Paris, 1999. Traduction
en anglais, 1999. Traduction en italien,
2009.
• « 1954-2014, j’aurais eu 60
ans… », coffret rassemblant 4 romans de
Tahar Djaout : Les Chercheurs d'os,
L'Invention du désert, Les Vigiles, Le
Dernier Été de la raison, Éditions Quipos,
Alger, 2014.
Nouvelles
• « Les Rets de l'oiseleur » (nouvelles,
1973-1981), couverture et dessins de
Slama, Entreprise, Alger, 1984 ; réédition,
ENAG, Alger, 2002.
Essais
• « Les Mots migrateurs », une anthologie
poétique algérienne, présentée par Tahar
Djaout, (Youcef Sebti, Rabah Belamri,
Habib Tengour, Abdelmadjid Kaouah,
Hamid Tibouchi, Mohamed Sehaba,
Hamid Nacer-Khodja, Tahar Djaout,
Amine Khan, Daouia Choualhi), Office
des publications universitaires (OPU),
Alger, 1984.
• « Mouloud Mammeri, entretien avec
Tahar Djaout », suivi de "La Cité du
soleil", Éditions Laphomic, Alger, 1987.
• « Tahar Djaout, Ruptures et fidélités »
(articles de Tahar Djaout publiés dans
Ruptures et témoignages), Comité inter-
national de soutien aux intellectuels algé-
riens (CISIA), Cahiers, n° 1, Paris, 1993.
• « Ali Marok et Tahar Djaout, La
Kabylie, avec le concours de Farida Aït
Ferroukh », préface de Mohammed Dib,
éditions Paris Méditerranée, Paris et EDIF
2000, Alger, 1997.
• « Fragments d'itinéraire journalistique,
Actualité de l'émigration, mai 1986 - mars
1987 », Éditions Dar El Gharb, Oran,
2004 [une quarantaine d'articles de Tahar
Djaout publiés à Paris entre mai 1986 et
mars 1987 dans Actualité de l'émigration].

• « Youcef Merahi, Tahar Djaout, premiers
pas journalistiques », éditions Alpha,
2010, 137 p. [articles de Tahar Djaout
publiés à Alger entre 1976 et 1979 dans le
quotidien El-Moudjahid et l’hebdomadaire
Algérie Actualité].
• « Une mémoire mise en signes, Écrits
sur l'art », textes réunis par Michel-
Georges Bernard, Préface de Hamid Nacer-
Khodja, El Kalima Éditions, Alger, 2013,
287 p. [ensemble des textes, articles et
préfaces d'expositions, de Tahar Djaout,
entre 1976 et 1991, sur les peintres et
sculpteurs algériens ou d'origine algé-
rienne.
Entretiens
• « Écriture et mémoire », Interview de
Tahar Djaout par Salima Aït Mohamed,
dans Écrits d'Algérie, Les Écrits des
Forges, Québec, et Autres Temps,
Marseille, 1996.
• « De vive voix », paroles de Tahar
Djaout transcrites par Michel-Georges
Bernard, dans "Algérie Littérature/Action"
n° 73-74, septembre-octobre 2003, Paris,
2003.
Adaptation cinématographique
• « Les Suspects », scénario de Kamal
Dehane et Mahmoud Ben Mahmoud
d'après « Les Vigiles », 105 min, produc-
tion Saga Film, Flash-Media, RTBF,
ENTV avec l'aide du Ministère algérien de
la Communication et de la Culture, du
Centre du Cinéma et de l'Audiovisuel de la
Communauté française de Belgique et des
télé-distributeurs wallons, 2004.
Anthologies
• « Des Chèvres noires dans un champ de
neige ? » 30 poètes et 4 peintres algériens,
Bacchanales n° 32, Saint-Martin-d'Hères,
Maison de la poésie Rhône-Alpes - Paris,
Marsa éditions, 2003 ; « Des chèvres
noires dans un champ de neige ? »
(Anthologie de la poésie algérienne
contemporaine), édition enrichie,
Bacchanales, n° 52, Saint-Martin-d'Hères,
Maison de la poésie Rhône-Alpes, 2014
• Ali El Hadj Tahar, « Encyclopédie de la
poésie algérienne de langue française,
1930-2008 » (en deux tomes), Alger, Édi-
tions Dalimen, 2009, 956 pages
• Abdelmadjid Kaouah, « Quand la nuit se
brise » (Poésie algérienne francophone
contemporaine), éditions du Seuil, Paris,
2012
Ouvrages sur Tahar Djaout
• « Vols du guêpier, Hommage à Tahar
Djaout », Volume n° 1, (textes de Afifa
Berehi, Nora Kazi-Tani, Malika Hadj
Naceur, F. B. et S. A., F. A.), Équipe de
recherche ADISEM, Université d’Alger,
Alger, 1994.
• « Kaléidoscope critique, Hommage à
Tahar Djaout », Volume n° 2, (textes de
Jean Pélégri, Youcef Merahi, Rabah
Belamri, Moncef Ghacem, Leila Sebbar,
Marc Gontard, Isaac-Célestin Tcheho,
Jeannine Fève-Caraguel, Afifa Bererhi, A.
Z., Malika Hadj Naceur, Juliana Toso
Rodinis, Nora-Alexandra Kazi-Tani, F. A.,
Saléha Amokrane, Farida Boualit et
Michel-Georges Bernard), Équipe de
recherches ADISEM, Université d’Alger,
Alger, 1995.
• « Ali Chibani, Tahar Djaout et Lounis
Aït Menguellet Temps clos et ruptures
spatiales », Paris, L'Harmattan, 2012 et
Alger, Koukou Éditions, 2014.
• « Présence de Tahar Djaout, poète,
textes et dessins réunis par Amin Khan »,
Éditions Barzakh, Alger, 2013.
• Djoher Amhis-Ouksel, « Tahar Djaout,
ce tisseur de lumière », Casbah-Éditions,
collection Empreintes, Alger, 2014 (248
p.)
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Tahar Djaout, l'écrivain martyr

Le ministre guinéen des
Affaires étrangères a
convoqué l’ambassadeur
français à Conakry mercredi
après un communiqué de la
France mettant en doute la
crédibilité du double scrutin
législatif et référendaire.

L es échanges ont été fermes mer-
credi entre le ministre guinéen
des Affaires étrangères Mamadi

Touré et l’ambassadeur de France
Jean-Marc Grosgurin.
De sources concordantes, le commu-
niqué du Quai d’Orsay, publié deux
jours après le vote et appuyé par
l’Allemagne, était au centre des dis-
cussions : "Le caractère non inclusif
de ces élections et non consensuel du

fichier électoral, ainsi que le rôle joué
par des éléments des forces de sécu-
rité et de défense excédant la simple
sécurisation du processus, n’ont pas
permis la tenue d’élections crédibles",

affirmait la déclaration. Une douzaine
de personnes au moins ont perdu la
vie lors des troubles survenus dans la
capitale Conakry et plusieurs villes de
l’intérieur.

Le matin même, Naby Youssouf
Kiridi Bangoura, porte-parole de la
présidence, intervenait sur les ondes
de la Radio Espace : "Comment juger
un scrutin dont vous n’avez participé
ni à l’organisation ni à
l’observation", s’interrogeait le minis-
tre d’État.
Jeudi, c’est l’Union européenne cette
fois qui a repris en des termes simi-
laires les observations de Paris, ajou-
tant que les "actes de violence et
l’usage disproportionné de la force
par les forces de l’ordre sont inaccep-
tables".
La veille enfin les États-Unis avaient
demandé "au gouvernement guinéen
d’enquêter de manière rapide et
transparente sur tous les décès liés
aux manifestations".

Les États-Unis offrent 15 millions de
dollars pour toute information pouvant
permettre la capture du Président véné-
zuélien. Une prime offerte par le
département du Trésor américain qui
accuse Nicolas Maduro et plusieurs
membres de son gouvernement de
"narcoterrorisme". En pleine pandé-
mie de Coronavirus, les États-Unis
n’arrivent toujours pas à se défaire de
leur obsession de faire tombre le
Président Nicolas Maduro.
La nouvelle fable étasunienne est une

accusation de "narcotrafic" . La mise à
prix de la tête de Maduro est de 15 mil-
lions de dollars. Une attaque indigne
selon Jorge Arreaza, ministre des
Affaires étrangères. "La République
bolivarienne du Venezuela dénonce, en
plein affrontement de l’humanité
contre la plus féroce des pandémies,
une énième attaque du gouvernement
de Donald Trump contre le peuple du
Venezuela, par le biais d’une nouvelle
forme de coup d’État sur la base
d’accusations misérables", a-t-il

déclaré. La justice américaine accuse
Nicolas Maduro de s’être allié avec la
guérilla colombienne des FARC pour
"inonder les États-Unis de cocaïne".
C’est pour cette raison qu’elle offre
une prime pour arrêter le Président
vénézuélien. "Offrir des récompenses
comme le faisaient les cowboys
racistes du Far West montre le déses-
poir de l'élite suprémaciste de
Washington et son obsession envers le
Venezuela", estime Jorge Arreaza.

Agences
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GUINÉE

L'ambassadeur de France convoqué
après les critiques sur les élections

VENEZUELA

Nicolas Maduro accusé par les États-Unis
de "narcotrafic"

L’intervention militaire saoudienne au
Yémen porte la marque du roi Salman
et de son fils le prince Mohammed
ben Salman également ministre de la
Défense. Tous deux sont arrivés aux
commandes du royaume début 2015.
Quelques semaines plus tard, voilà
leur pays embarqué dans une specta-
culaire aventure militaire dont
l’objectif est de vaincre le mouvement
rebelle des Houthis du Yémen, issu de
la communauté zaidite (une branche
de l’islam chiite) du pays. Pour
l’Arabie saoudite, l’objectif est alors
de sauver le gouvernement yéménite
reconnu par la communauté interna-
tional. Au niveau régional, Riyad
entend aussi infliger un revers à l’Iran,
son grand rival régional, qui soutient
politiquement les insurgés houthis.
Cinq ans plus tard, l’échec militaire
est flagrant puisque les rebelles
contrôlent toujours le nord du pays, y
compris Sanaa, la capitale. Le bilan
humain est catastrophique, largement

documenté par l’Onu comme par les
ONG humanitaire. L’une d’entre-
elles, le Norwegian Refugee Council
(NRC) énumère ainsi des chiffres gla-
çants : 24 millions de personnes ont
besoin d’aide humanitaire, 20 millions
d’aide alimentaire, 19,7 millions
d’une aide médicale, 6,7 millions d’un
abri… Sur ce sombre tableau plane
désormais la menace du coronavirus.
Cinq années de guerre au Yémen ont
par ailleurs eu un "impact dévasta-
teur" sur la santé mentale des enfants,
dont beaucoup sont au bord de la
dépression, selon un rapport de l'ONG
Save the Children. Plus de la moitié
des quelque 1.250 enfants interrogés
lors d'une vaste enquête à travers le
pays, ont déclaré se sentir "tristes et
déprimés".
En cinq ans, plusieurs tentatives de
règlement du conflit ont échoué à des-
siner une sortie de crise. L’annonce en
2019 d’un canalde négociation ouvert
– entre la rébellion houthie du Yémen

et l’Arabie saoudite n’a donné lieu à
aucune percée significative. –
L’enlisement du conflit a conduit les
Émirats arabes unis, proche parte-
naires de Riyad, à se retirer partielle-
ment du Yémen l’année dernière. La
situation embarrasse aussi les alliés
occidentaux de l’Arabie saoudite qui
sont également ses principaux four-
nisseurs d’armes. L’ONG française
Aser (Action sécurité éthique républi-
caine) dénonce ainsi "une guerre ali-
mentée en continue par les armes ven-
dues en violation du traité sur le com-
merce des armes, principalement par
l’Allemagne, la Belgique, le Canada,
les États-Unis, la France, l’Italie et
l’Espagne". Selon le décompte des
militants d’Aser,
"entre 2015 et 2018, les gouverne-
ments de l’Union européenne (UE)
ont ainsi autorisé des transferts
d’armes pour plus de 95 milliards
d’euros à l’Arabie saoudite et aux
Émirats arabes unis".

YÉMEN

Le conflit s’enlise

ITALIE
Salvini menace
de quitter l’UE

En traitant l’Union européenne de
"nid de serpents et de chacals",
Matteo Salvini a critiqué sa décision
de reporter la mise en œuvre des
mesures pour lutter à la pandémie de
coronavirus, en menaçant de dire
"au revoir" à Bruxelles, relate le site
d’information affaritaliani.it.
L'ancien ministre italien de
l’Intérieur, Matteo Salvini, a critiqué
l'Union européenne pour avoir tardé
à faire face à la pandémie de corona-
virus, n'hésitant pas à menacer de
quitter l’organisation supranatio-
nale. "C’est de la folie. L'Europe
prend encore 15 jours pour décider
de quoi faire et de qui et comment
aider. Dans des conditions
d'urgence, les gens meurent
aujourd'hui d'une inflammation pul-
monaire, et demain, ils mourront
peut-être de pauvreté", a martelé
l’homme politique cité par le site
d’information affaritaliani.it.
Interrogé sur les graves contradic-
tions qui se sont produites au sein de
l'Union européenne sur les mesures
à prendre face à la pandémie, Matteo
Salvini a qualifié l’organisation de
"nid de serpents et de chacals".
"On va d'abord vaincre le virus, puis
on va penser à l'Europe. Et si c'est
nécessaire, on va dire au revoir sans
même la remercier", a promis le
chef de la Ligue.
Auparavant, le président du Conseil
italien, Giuseppe Conte, avait refusé
de signer le document final du som-
met de l’Union européenne qui s'est
tenu en visioconférence et qui por-
tait sur les mesures destinées à sou-
tenir l'économie européenne lors de
la crise sanitaire. Il avait donné 10
jours à ses collègues pour trouver
une solution appropriée à l'urgence.

Agences
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3.-  Ainsi, la situation socio-
économique de l’Algérie fortement
connectée à l’économie mondiale
via la rente des hydrocarbures
dépendra fortement du retour à la
croissance mondiale très fragile
pour 2020/2021, certainement en
deçà des prévisions de l’OCDE de
2,4% pour 2020, certains experts
prévoyant moins de 1,5%, la moitié
de ce qui était prévu avant la crise,
si la crise n’est pas jugulée avant
juin 2020, avec un creusement du
déficit budgétaire mondial.  Selon
un rapport publié en novembre
2019, avant la crise, par l’Institut
international des finances (IIF),
l’ensemble de la dette mondiale
devrait dépasser les 230.000 mil-
liards d’euros en 2020, la dette
globale des USA devant dépasser
en 2020 les 63.000 milliards
d’euros, alors que celle chinoise
franchirait la barre des 35.000 mil-
liards d’euros, (avec les dépenses
publiques actuelles de tous les pays
elle devrait croître).  L’impact de
l’épidémie du coronavirus a fait
chuter toutes bourses mondiales, les
marchés ne croyant  plus à une
réponse strictement  financière effi-
cace. Face à une pandémie qui
ferme les frontières, les usines et
les écoles : dernières mesures en
date, la  BCE prévoit  un plan d'aide
de 750 milliards d'euros et
l’administration américaine après
avoir ramené  dans une fourchette
comprise entre 0 et 0,25% le taux
directeur de la FED, propose  de
mettre en place un plan de relance
de 850 milliards de dollars (environ

760 milliards d'euros) pour soutenir
une économie. Selon le BNS, la
Chine a décidé d'injecter environ 70
milliards d'euros, la Banque cen-
trale chinoise ayant abaissé le ratio
de réserve obligatoire des banques
dans une proportion d'un demi-
point à un point de pourcentage et
ce afin de relancer son économie ,
les  exportations chinoises, moteur
de l'économie  s’étant  notamment
effondrées sur un an (-17,2%) sur
les deux premiers mois cumulés de
l'année 2020 et le taux de chômage,
mesuré en Chine uniquement dans
les zones urbaines, a augmenté
d'un point en février 2020 pour
s'établir à 6,2%, ce taux étant  de
3,8% sur l'ensemble de l'année
2019. Pour l’Afrique dont le sys-
tème de santé est déficient, pour
preuve la majorité des dirigeants et
leurs proches se font soigner à
l’étranger avec le concours du tré-
sor public, attention à la propaga-
tion de l’épidémie qui serait un
désastre pour le continent, notam-
ment pour des pays  composés
d’une forte population, d'une popu-
lation jeune et dont l’économie
mono-exportatrice repose essen-
tiellement sur les matières pre-
mières   pouvant  provoquer la mul-
tiplication des troubles sociaux et
politiques, voire la déstabilisation
régionale. Sur le plan économique,
la Commission économique pour
l’Afrique (CEA) dans une note
datant du 13 mars 2020, a averti que
les pays exportateurs de pétrole
africain les plus vulnérables sont le
Nigéria, l’Algérie, l’Angola,
l’ensemble de ces pays n’ayant pas
une économie diversifiée, reposant

sur la rente qui façonnent la nature
du pouvoir, ses relations politiques
et sociales. Ces pays devraient per-
dre en 2020 jusqu’à 65 milliards de
dollars US de revenus, et le conti-
nent Afrique pourrait perdre la
moitié de son PIB, la croissance
passant de 3,2% à environ 2%.

4. - En résumé, les gouvernants
n’ont pas tiré la leçon de la crise de
ni celle  de 1928/1929, au moment
où l’interdépendance des
économies était faible, ni celle plus
proche de nous de 2008 où toutes
les  économises sont interconnec-
tées.  Devant cette épidémie à
l’échelle planétaire, où tout le
monde est parabolé, étant dans une
maison mondiale en verre, nous
assistons à de l’angoisse , des
craintes à l’incertitude parfois à un
narcissisme de masse  tant pour de
simples citoyens qu’au niveau du
comportement des entreprises
comme en témoigne l’affolement
des bourses mondiales  Et con-
trairement au passé, en ce XXIème
siècle les nouvelles technologies à
travers  Facebbok contribuent à
refaçonner les relations sociales ,
les relations entre les  citoyens  et
l’Etat, par la manipulation des
foules, pouvant être positif ou
négatif lorsque qu’elle tend  à
vouloir faire des sociétés un Tout
homogène alors qu’existent des
spécificités sociales  des Nations à
travers leur histoire. Cela peut con-
duire à  effacer tout esprit de
citoyenneté  à travers le virtuel,
l’imaginaire, la dictature des mots
et la diffusion d’images néfastes,
avec pour conséquence une méfi-

ance accrue vis-à-vis des informa-
tions officielles par la manipulation
des foules, lorsque des responsables
politiques formatés à l’ancienne
culture ne savent pas communiquer.
Cela pose les limites d’une analyse
strictement économique renvoyant
à l’urgence d’intégrer les comporte-
ments au moyen d’équipes pluridis-
ciplinaires complexes pour com-
prendre l’évolution de nos sociétés
et agir sur elle, technologues, histo-
riens, économistes, médecins,
anthropologues, psychologues, psy-
chiatres, sociologues, démographes
et les juristes pour la codification.
Que nos responsables réfléchissent
avant de parler  à l’instar  du
Ministre de l’Energie et l’interview
récent du nouveau président du
conseil économique et social pré-
conisant le recours à la planche à
billets- financement non conven-
tionnel-  ignorant les  méfaits de
l’expérience vénézuélienne alors
que le président de la république a
écarté cette solution, tous deux
versent dans l’autosatisfaction pop-
uliste , sans proposer de solutions
concrètes, vivant dans une autre
planète  (les réserves de change Mr
le président du Cnes  sont moins de
60 milliards en mars 2020  de dol-
lars et non 62),  discours déma-
gogiques  démobilisateurs, devant
saluer le discours responsable du
Président de la république  et du
Ministre de la santé  car  la situation
est très grave  mettant en danger la
sécurité nationale.

A. M. 



Par Dr. Abderrahmane Mebtoul, pro-
fesseur des universités, expert internation-
al

C ertains responsables formatés par
l’ancienne culture rentière, au lieu de
s’attaquer au blocage du fonction-

nement de la société, croient aux miracles
juridiques, alors que l’Algérie a des lois
les meilleures du monde rarement
appliquées et font des discours
d’autosatisfaction, que contredit la réalité.
Même un ministre des Finances français,
mais il n‘est pas le seul, avec un PIB
dépassant, en 2019, 2.700 milliards de dol-
lars avec une économie diversifiée, contre
un PIB Algérie de 180 milliards de dollars
annonce pour 2020, selon ses propres
mots, « une catastrophe économique ». Or
certains responsables, à l’instar du min-
istre de l’Energie et l’interview récente du
23/03/2020 du nouveau président du
Conseil économique et social versent dans
l’autosatisfaction populiste, sans proposer
de solutions concrètes. Dans cette con-
joncture difficile, laissons le soin pour les
informations officielles au porte-parole
tant de la présidence, du gouvernement et
pour le cas de l'épidémie au ministre de la
Santé, de communiquer avec la popula-
tion pour éviter la cacophonie

1.- Devant différencier la partie devises
de la partie dinars, quelles solutions à la
fois possibles et difficiles à atteindre pour
combler le déficit de financement, en
soulignant que dans la pratique des affaires
tant internes qu’internationales n’existent
pas de fraternité ou des sentiments mais
que des intérêts. Dans ce cadre, la Loi de
finances complémentaire 2020, devant
s’éloigner du populisme qui accroîtra la
crise à terme, doit agir sur plusieurs
paramètres et variables afin de concilier
l’efficacité économique et la justice
sociale, indispensable pour la cohésion
sociale durant cette conjoncture très diffi-
cile.
Pour atténuer la chute des réserves de
change existent quatre solutions :

La première solution est de recourir à

l’emprunt extérieur même ciblé. Dans la
conjoncture actuelle où la majorité des
pays et des banques souffrent de crise de
liquidité c’est presque une impossibilité
sauf auprès de certaines banques privées
mais à des taux d’intérêts excessifs et sup-
posant des garanties

La deuxième solution est d’attirer
l’investissement direct étranger : nous
sommes dans le même scénario d’autant
plus que selon la majorité des rapports
internationaux de 2019, l’économie algéri-
enne dans l’indice des libertés
économiques est classée vers les derniers
pays (bureaucratie, système financier
sclérosé, corruption), la seule garantie de
l’Etat algérien sont les réserves de change
en voie d’épuisement (moins de 60 mil-
liards de dollars en mars 2020).

La troisième solution est de rapatrier les
fuites de capitaux à l’étranger. Il faut être
réaliste devant distinguer les capitaux
investis en biens réels visibles des capitaux
dans des paradis fiscaux, mis dans des
prête-noms, souvent de nationalités
étrangères ou investis dans des obligations
anonymes. Pour ce dernier cas c’est
presque une impossibilité. Pour le premier
cas, cela demandera des procédures judi-
caires longues de plusieurs années sous
réserve de la collaboration étroite des pays
concernés.
La quatrième solution est de limiter les
importations et lutter contre les surfactura-
tions. Mais existent des limites, quitte à
paralyser tout l’appareil de production
avec des incidences sociales (accroisse-
ment du taux de chômage), plus de 85%
des entreprises publiques et privées dont la
majorité n’ont pas de balances devises
positives, non concurrentielles sur le
marché international, important leurs
équipements et leurs matières premières de
l’étranger. La décision en Conseil des min-
istres en date du 22 mars 2020 de limiter
les importations à 31 milliards de dollars,
soit des économies de 10 milliards de dol-
lars, de suspendre des contrats avec les
bureaux d’études étrangers, permettant
d’économiser environ 7 milliards de dol-

lars ne peut être effective que si, d’une
part, l’Algérie possède de véritables
bureaux d’études de projets complexes en
engineering (presque inexistants) et,
d’autre part, avoir un système
d’information performent en temps réel
afin de cibler la nomenclature des importa-
tions (des dizaines de milliers de pro-
duits), en s’en tenant aux grandes masses
de montants dépassant les 50/100 millions
de dollars. Car, 80% d’actions mal ciblées
ont un effet sur cette baisse de 20%, mais
20% d’actions biens ciblées ont un impact
sur 80%, ce qui implique un tableau de la
valeur au niveau des Douanes reliées aux
réseaux nationaux (banques, fiscalité
notamment) et internationaux, pour déter-
miner les normes, le prix international par
zone selon la qualité) afin de détecter les
surfacturations, tenant compte pour cer-
tains produits des fluctuations boursières.
Pour la partie dinar qui est une monnaie
non convertible, existent sept solutions
pour atténuer le déficit budgétaire :

La première solution est la saisie des
biens de tous les responsables incriminés
par la justice supposant un verdict final
pour respecter l’Etat de droit par la vente
aux enchères.

La seconde solution est d’intégrer la
sphère informelle qui draine environ
40/45% de la masse monétaire en circula-
tion. Cela est la partie dinars. Or les
expériences historiques, notamment en
période de guerre, montrent qu’en période
de crise, il y a extension de cette sphère.
L’ensemble des mesures bureaucratiques
autoritaires de tous les gouvernements
depuis l’indépendance politique ont abouti
à un échec, car lorsqu’un Etat émet des
règles qui ne correspondent pas à l’Etat de
la société, celle-ci enfante ses propres
règles qui lui permettent de fonctionner
existant un contrat moral beaucoup plus
solide que celui de l’Etat, entre l’acheteur
et le vendeur (voir étude sous la direction
du Pr Abderrahmane Mebtoul Institut
Français des Relations Internationales
IFRI Paris novembre 2013 – les enjeux
géostratégiques de la sphère informelle au
Maghreb et la revue Stratégie- décembre
2019 IMDEP Ministère de la Défense
nationale « Sécurité nationale et mécan-
ismes de l’intégration, la sphère informelle
en Algérie»).

La troisième solution est le recours à la
planche à billets sous le nom de finance-
ment non conventionnel. Dans une

économie totalement extériorisée où
l’économie algérienne repose essentielle-
ment sur la rente, la politique keynésienne
de relance de la demande par injection
monétaire afin de dynamiser l’appareil
productif (offre et demande) produit des
effets pervers à l’image de la dérive
vénézuélienne avec une inflation qui a
dépassé les 1.000% pénalisant les couches
les plus défavorisées.

La quatrième solution est la dévaluation
rampante du dinar afin de combler artifi-
ciellement le déficit budgétaire : on aug-
mente en dinars la fiscalité pétrolière et la
fiscalité ordinaire où les taxes à
l’importation s’appliquent à un dinar
dévalué entraînant une augmentation des
prix tant des équipements que des matières
premières dont le coût final est supporté
par le consommateur.

La cinquième solution ultime est la vente
des bijoux de famille par la privatisation
soit totale ou partielle supposant des
acheteurs crédibles, devant éviter le pas-
sage d’un monopole public à un monopole
privé beaucoup plus néfaste, un consensus
social, le processus étant éminemment
politique et dans ce cas, les ventes pou-
vant se faire en dinars ou en devises.

La sixième solution est l’augmentation de

la fiscalité ordinaire à travers le recouvre-
ment des arriérés d’impôts. Mais attention
à cette mesure qui dit être correctement
penser car si l’on s’attaque aux activités
visible de la sphère réelle, déjà en diffi-
cultés par cette crise, le risque est
l’extension de al sphère informelle selon
l’adage l’impôt peut tuer l’impôt. Mais
existent d’autres niches fiscales notam-
ment par une réorganisation audacieuse du
système fiscal et du système domanial
(plus de 50% des habitations n’ont pas de
titres de propriété) structures en léthargie
depuis des décennies.
La septième solution est un emprunt de
solidarité nationale, préconisé par un ex-
ministre des Finances qui a échoué par le
passé dans cette opération. Dans cette con-
joncture particulière de lutte contre la cor-
ruption qui dépasse l’entendement
humain, qui a provoqué une névrose col-
lective, le sacrifice n’étant, donc, pas
partagé, visant d’anciens hauts respons-
ables qui demandaient à la population de
se serrer la ceinture, où souvent ce sont
les banques publiques qui ont acheté les
bons, et à la lumière des échecs du passés,
cela aura peu d’impacts.

2. Le cours du baril Brent après avoir
plongé dans la matinée à 25 dollars s’est
redressé légèrement étant coté à 15h GMT
à 26,13 dollars pour le Brent , 22,69 dol-

lars pour le Wit et pour le gaz naturel sur le
marché libre 1,604 dollar le MBTU ne
pouvant couvrir les courts de Sonatrach.
La situation pour le gouvernement
algérien est donc complexe face à une
économie qui dépend totalement de la
rente pétrolière et gazière (98% des
recettes en devises avec les dérivées et
influant sur le taux de croissance via la
dépense publique. Cela aura des inci-
dences, par conséquent, le taux d’emploi et
même le poids dans les relations interna-
tionales où l’économique est déterminant.
Il ne faut pas être un grand mathématicien,
devant faire une simple règle de trois à
partir des données officielles du Ministère
de l’Energie. Si l’on prend la référence du
prix du baril de 2019 qui était d’environ 66
dollars, moyenne annuelle, et sous réserve
d’une stabilisation de la production en vol-
ume physique, qui a connu une nette
baisse entre 2008/2019, en reprenant
l’hypothèse optimiste de l’AIE de mars
2020 d’un cours pour 2020 de 43 dollars
(d’autres scénarios pessimistes de ban-
ques américaines donnent un cours large-
ment inférieur pour 2020 de 25/30/35 dol-
lars), les recettes de Sonatrach dont le gaz
représente 33% qui connait une chute dras-
tique de plus de 50%,avec une baisse de la
demande des principaux clients européens,
seront de 21,65 milliards de dollars auquel
il faut soustraire environ 25% de cout

restant un profit net de16,23 milliards de
dollars. Avec un cours de 25 dollar et un
cours du gaz naturel sur le marché libre
inférieur à 1,2/2 dollars le MBTU 80%
des gisements algériens ne sont plus renta-
bles devant fermer les gisements margin-
aux du fait du cout élevé de Sonatrach sup-
posant un nouveau management
stratégique. Un discours de vérité,
s’impose loin des discours démagogiques,
la loi de finances 2020 selon le FMI, fonc-
tionnant sur la base d’un cours minimum
de 100 dollars le baril, 50 dollars étant un
artifice comptable. Le risque avec la
paralysie de l’actuel appareil de produc-
tion et des importations de biens et servic-
es incompressibles,85/90% des inputs
importés tant des entreprises publiques
que privées, est l’épuisement des réserves
de change (montant inférieur à 60 mil-
liards de dollars en mars 2020) et ce, fin
2021, le premier semestre 2022 et donc le
retour au FMI, ce qu’aucun patriote ne
souhaite mais supposant de solutions
opérationnelles et une mobilisation
générale, renvoyant à la moralité des
dirigeants .
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Pour l’Algérie, s’impose une révision déchirante de toute la
politique socio-économique et de la gouvernance. Certes, la

situation du passé est alarmante, mais il ne suffit pas de critiquer
éternellement le passé, mais de trouver des solutions

opérationnelles pour l’avenir de la population algérienne.
PAR DR *ABDERRAHMANE MEBTOUL
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3.-  Ainsi, la situation socio-
économique de l’Algérie fortement
connectée à l’économie mondiale
via la rente des hydrocarbures
dépendra fortement du retour à la
croissance mondiale très fragile
pour 2020/2021, certainement en
deçà des prévisions de l’OCDE de
2,4% pour 2020, certains experts
prévoyant moins de 1,5%, la moitié
de ce qui était prévu avant la crise,
si la crise n’est pas jugulée avant
juin 2020, avec un creusement du
déficit budgétaire mondial.  Selon
un rapport publié en novembre
2019, avant la crise, par l’Institut
international des finances (IIF),
l’ensemble de la dette mondiale
devrait dépasser les 230.000 mil-
liards d’euros en 2020, la dette
globale des USA devant dépasser
en 2020 les 63.000 milliards
d’euros, alors que celle chinoise
franchirait la barre des 35.000 mil-
liards d’euros, (avec les dépenses
publiques actuelles de tous les pays
elle devrait croître).  L’impact de
l’épidémie du coronavirus a fait
chuter toutes bourses mondiales, les
marchés ne croyant  plus à une
réponse strictement  financière effi-
cace. Face à une pandémie qui
ferme les frontières, les usines et
les écoles : dernières mesures en
date, la  BCE prévoit  un plan d'aide
de 750 milliards d'euros et
l’administration américaine après
avoir ramené  dans une fourchette
comprise entre 0 et 0,25% le taux
directeur de la FED, propose  de
mettre en place un plan de relance
de 850 milliards de dollars (environ

760 milliards d'euros) pour soutenir
une économie. Selon le BNS, la
Chine a décidé d'injecter environ 70
milliards d'euros, la Banque cen-
trale chinoise ayant abaissé le ratio
de réserve obligatoire des banques
dans une proportion d'un demi-
point à un point de pourcentage et
ce afin de relancer son économie ,
les  exportations chinoises, moteur
de l'économie  s’étant  notamment
effondrées sur un an (-17,2%) sur
les deux premiers mois cumulés de
l'année 2020 et le taux de chômage,
mesuré en Chine uniquement dans
les zones urbaines, a augmenté
d'un point en février 2020 pour
s'établir à 6,2%, ce taux étant  de
3,8% sur l'ensemble de l'année
2019. Pour l’Afrique dont le sys-
tème de santé est déficient, pour
preuve la majorité des dirigeants et
leurs proches se font soigner à
l’étranger avec le concours du tré-
sor public, attention à la propaga-
tion de l’épidémie qui serait un
désastre pour le continent, notam-
ment pour des pays  composés
d’une forte population, d'une popu-
lation jeune et dont l’économie
mono-exportatrice repose essen-
tiellement sur les matières pre-
mières   pouvant  provoquer la mul-
tiplication des troubles sociaux et
politiques, voire la déstabilisation
régionale. Sur le plan économique,
la Commission économique pour
l’Afrique (CEA) dans une note
datant du 13 mars 2020, a averti que
les pays exportateurs de pétrole
africain les plus vulnérables sont le
Nigéria, l’Algérie, l’Angola,
l’ensemble de ces pays n’ayant pas
une économie diversifiée, reposant

sur la rente qui façonnent la nature
du pouvoir, ses relations politiques
et sociales. Ces pays devraient per-
dre en 2020 jusqu’à 65 milliards de
dollars US de revenus, et le conti-
nent Afrique pourrait perdre la
moitié de son PIB, la croissance
passant de 3,2% à environ 2%.

4. - En résumé, les gouvernants
n’ont pas tiré la leçon de la crise de
ni celle  de 1928/1929, au moment
où l’interdépendance des
économies était faible, ni celle plus
proche de nous de 2008 où toutes
les  économises sont interconnec-
tées.  Devant cette épidémie à
l’échelle planétaire, où tout le
monde est parabolé, étant dans une
maison mondiale en verre, nous
assistons à de l’angoisse , des
craintes à l’incertitude parfois à un
narcissisme de masse  tant pour de
simples citoyens qu’au niveau du
comportement des entreprises
comme en témoigne l’affolement
des bourses mondiales  Et con-
trairement au passé, en ce XXIème
siècle les nouvelles technologies à
travers  Facebbok contribuent à
refaçonner les relations sociales ,
les relations entre les  citoyens  et
l’Etat, par la manipulation des
foules, pouvant être positif ou
négatif lorsque qu’elle tend  à
vouloir faire des sociétés un Tout
homogène alors qu’existent des
spécificités sociales  des Nations à
travers leur histoire. Cela peut con-
duire à  effacer tout esprit de
citoyenneté  à travers le virtuel,
l’imaginaire, la dictature des mots
et la diffusion d’images néfastes,
avec pour conséquence une méfi-

ance accrue vis-à-vis des informa-
tions officielles par la manipulation
des foules, lorsque des responsables
politiques formatés à l’ancienne
culture ne savent pas communiquer.
Cela pose les limites d’une analyse
strictement économique renvoyant
à l’urgence d’intégrer les comporte-
ments au moyen d’équipes pluridis-
ciplinaires complexes pour com-
prendre l’évolution de nos sociétés
et agir sur elle, technologues, histo-
riens, économistes, médecins,
anthropologues, psychologues, psy-
chiatres, sociologues, démographes
et les juristes pour la codification.
Que nos responsables réfléchissent
avant de parler  à l’instar  du
Ministre de l’Energie et l’interview
récent du nouveau président du
conseil économique et social pré-
conisant le recours à la planche à
billets- financement non conven-
tionnel-  ignorant les  méfaits de
l’expérience vénézuélienne alors
que le président de la république a
écarté cette solution, tous deux
versent dans l’autosatisfaction pop-
uliste , sans proposer de solutions
concrètes, vivant dans une autre
planète  (les réserves de change Mr
le président du Cnes  sont moins de
60 milliards en mars 2020  de dol-
lars et non 62),  discours déma-
gogiques  démobilisateurs, devant
saluer le discours responsable du
Président de la république  et du
Ministre de la santé  car  la situation
est très grave  mettant en danger la
sécurité nationale.

A. M. 



Tahar Djaout est un écrivain,
poète, romancier et journaliste
algérien d'expression
française. Grièvement blessé
dans un attentat le 26 mai
1993, il meurt le 2 juin de la
même année à Alger. Il est
l'un des premiers intellectuels
victime de la « décennie du
terrorisme » en Algérie.

T ahar Djaout naît à Oulkhou, près
d'Azeffoun, en Kabylie, dont il fré-
quente l'école jusqu'en 1964. Sa

famille s'installe ensuite à Alger.
En 1970, sa nouvelle « Les Insoumis »
reçoit une mention au concours littéraire
Zone des tempêtes. Il achève ses études
l'année suivante au lycée Okba d'Alger et
obtient en 1974 une licence de mathéma-
tiques à l'Université d'Alger, où il s’est lié
avec le poète Hamid Tibouchi.
Tahar Djaout écrit ses premières critiques
pour le quotidien El Moudjahid, collabore
régulièrement en 1976 et 1977 au supplé-
ment El Moudjahid Culturel puis, libéré
en 1979 de ses obligations militaires,
reprend ses chroniques dans El Moudjahid
et se marie.
Responsable de 1980 à 1984 de la rubrique
culturelle de l’hebdomadaire Algérie-
Actualité, il y publie de nombreux articles
sur les peintres et sculpteurs (Baya,
Mohammed Khadda, Denis Martinez,
Hamid Tibouchi, Mohamed Demagh)
comme sur les écrivains algériens de
langue française dont les noms et les
œuvres se trouvent alors occultés, notam-
ment Jean Amrouche, Mouloud Feraoun,
Mouloud Mammeri, Mohammed Dib,
Rachid Bey, Jean Sénac, Bachir Hadj Ali,
Hamid Tibouchi, Messaour Boulanouar,
Youcef Sebti, Kamel Bencheikh,
Abdelhamid Laghouati, Malek Alloula,
Nabile Farès…
En 1985, Tahar Djaout reçoit une bourse
pour poursuivre à Paris des études en
sciences de l’information et s'installe avec
sa femme Ferroudja et ses filles dans un
plus que modeste deux pièces aux Lilas.
De retour à Alger en 1987, il reprend sa
collaboration avec Algérie-Actualité.
Alors qu'il continue de travailler à mieux
faire connaître les artistes algériens ou
d'origine algérienne (par exemple
Mohamed Aksouh, Choukri Mesli,
Mokhtar Djaâfer, Abderrahmane Ould
Mohand ou Rachid Khimoune), les événe-
ments nationaux et internationaux le font
bifurquer sur la voie des chroniques poli-
tiques.
Très critique à l'égard des organisations
islamistes, il écrit en 1992 : «Comment
une jeunesse qui avait pour emblèmes Che
Guevara, Angela Davis, Kateb Yacine,
Frantz Fanon, les peuples luttant pour
leur liberté et pour un surcroît de beauté et
de lumière, a-t-elle pu avoir pour héritière
une jeunesse prenant pour idoles des prê-
cheurs illuminés éructant la vindicte et la
haine, des idéologues de l’exclusion et de
la mort ?».
Il quitte en 1992 Algérie-Actualité pour
fonder avec quelques-uns de ses anciens
compagnons, notamment Arezki Metref et
Abdelkrim Djaâd, son propre hebdoma-
daire : le premier numéro de Ruptures,
dont il est le directeur, paraît le 16 janvier
1993.
Victime le 26 mai 1993, devant son domi-
cile à Baïnem, dans la banlieue ouest

d'Alger, d'un attentat (deux balles dans la
tête, tirées à bout portant), attribué dans
des circonstances contestées au Front isla-
mique du salut (FIS), dont le procès a
révélé les incohérences de l'accusation offi-
cielle, alors que vient de paraître le n° 20
de son hebdomadaire et qu’il finalise le n°
22, Tahar Djaout meurt le 2 juin et est
enterré dans son village natal d'Oulkhou.
Un bulletin du FIS dénonça «son commu-
nisme et sa haine viscérale de l’islam».
À la suite de son assassinat, le Carrefour
des littératures (Strasbourg, France) lance
un appel en faveur de la création d'une
structure de protection des écrivains. Cet
appel réunit rapidement plus de 300 signa-
tures, et est à l'origine de la création du
Parlement international des écrivains.
Hommages
Après sa disparition la BBC réalise sur lui
un documentaire intitulé Shooting the
Writer, avec la participation, notamment,
de Rachid Mimouni, Omar Belhouchet, sa
mère, Zineb Djaout, sa femme, Ferroudja
Djaout.
En hommage, Matoub Lounès, lui-même
assassiné en juin 1998, compose en 1994
une chanson dont le titre est le prénom
d'une de ses filles, Kenza. Le chanteur
Aksel lui rend également hommage avec
"Loukane" extraite de son premier album.
Poèmes
• « Solstice barbelé » (poèmes 1973-
1974), couverture et 3 dessins de Denis
Martinez, Éditions Naâman, Sherbrooke,
Québec, Canada, 1975.
• « L’Arche à vau-l’eau » (poèmes 1971-
1973), Éditions Saint-Germain-des-Prés,
Paris, 1978.
• « Insulaire & Cie » (poèmes 1975-
1979), couverture de Denis Martinez, Édi-
tions de l'Orycte, Sigean, 1980.
• « L’Oiseau minéral » (poèmes 1979-
1981), couverture et dessins de
Mohammed Khadda, Éditions de l'Orycte,
Alger, 1982.
• « L’Étreinte du sablier » (poèmes 1975-
1982), « Écrivains algériens au présent »
n° 6, Centre de documentation des sciences
humaines, Université d’Oran, 1983 ; réédi-
tion, préface d'Abdelkader Djeghloul, Dar
el Gharb, Oran, 2004.
• « Pérennes » (poèmes 1975-1993), pré-
cédé de « Pour saluer Tahar Djaout » par
Jacques Gaucheron, couverture et encres de
Hamid Tibouchi, « Europe/Poésie, Le
Temps des Cerises », Paris, 1996 .
Romans
• « L’Exproprié » (roman, 1974-1976),
(illustration de la couverture par Tahar
Ouamane ) Société nationale d’édition et
de diffusion, Alger, 1981; réédition
ENAG, Alger, 2002. Traduction en alle-

mand, 1995.
• « Les Chercheurs d'os » (roman), Édi-
tions du Seuil, Paris, 1984. Réédition
dans la Collection Points, n° 824, Édi-
tions du Seuil, 2001. Traduction en alle-
mand, 1988. Traduction en catalan, 2003.
• « L'Invention du désert »
(roman), Éditions du Seuil, Paris, 1987.
Traduction en italien, 1998.
• « L’Exproprié » (roman, ver-
sion définitive), Éditions François
Majault, Paris, 1991.
• « Les Vigiles » (roman), Édi-
tions du Seuil, Paris, 1991 (ISBN
2020127660), Prix Méditerranée.
Réédition dans la Collection Points, Édi-
tions du Seuil, no 171, 1995. Traduction
en allemand, 1998. Traduction en anglais,
2008. Traduction en portugais, 2004.
• « Le Dernier Été de la raison » (roman),
Éditions du Seuil, Paris, 1999. Traduction
en anglais, 1999. Traduction en italien,
2009.
• « 1954-2014, j’aurais eu 60
ans… », coffret rassemblant 4 romans de
Tahar Djaout : Les Chercheurs d'os,
L'Invention du désert, Les Vigiles, Le
Dernier Été de la raison, Éditions Quipos,
Alger, 2014.
Nouvelles
• « Les Rets de l'oiseleur » (nouvelles,
1973-1981), couverture et dessins de
Slama, Entreprise, Alger, 1984 ; réédition,
ENAG, Alger, 2002.
Essais
• « Les Mots migrateurs », une anthologie
poétique algérienne, présentée par Tahar
Djaout, (Youcef Sebti, Rabah Belamri,
Habib Tengour, Abdelmadjid Kaouah,
Hamid Tibouchi, Mohamed Sehaba,
Hamid Nacer-Khodja, Tahar Djaout,
Amine Khan, Daouia Choualhi), Office
des publications universitaires (OPU),
Alger, 1984.
• « Mouloud Mammeri, entretien avec
Tahar Djaout », suivi de "La Cité du
soleil", Éditions Laphomic, Alger, 1987.
• « Tahar Djaout, Ruptures et fidélités »
(articles de Tahar Djaout publiés dans
Ruptures et témoignages), Comité inter-
national de soutien aux intellectuels algé-
riens (CISIA), Cahiers, n° 1, Paris, 1993.
• « Ali Marok et Tahar Djaout, La
Kabylie, avec le concours de Farida Aït
Ferroukh », préface de Mohammed Dib,
éditions Paris Méditerranée, Paris et EDIF
2000, Alger, 1997.
• « Fragments d'itinéraire journalistique,
Actualité de l'émigration, mai 1986 - mars
1987 », Éditions Dar El Gharb, Oran,
2004 [une quarantaine d'articles de Tahar
Djaout publiés à Paris entre mai 1986 et
mars 1987 dans Actualité de l'émigration].

• « Youcef Merahi, Tahar Djaout, premiers
pas journalistiques », éditions Alpha,
2010, 137 p. [articles de Tahar Djaout
publiés à Alger entre 1976 et 1979 dans le
quotidien El-Moudjahid et l’hebdomadaire
Algérie Actualité].
• « Une mémoire mise en signes, Écrits
sur l'art », textes réunis par Michel-
Georges Bernard, Préface de Hamid Nacer-
Khodja, El Kalima Éditions, Alger, 2013,
287 p. [ensemble des textes, articles et
préfaces d'expositions, de Tahar Djaout,
entre 1976 et 1991, sur les peintres et
sculpteurs algériens ou d'origine algé-
rienne.
Entretiens
• « Écriture et mémoire », Interview de
Tahar Djaout par Salima Aït Mohamed,
dans Écrits d'Algérie, Les Écrits des
Forges, Québec, et Autres Temps,
Marseille, 1996.
• « De vive voix », paroles de Tahar
Djaout transcrites par Michel-Georges
Bernard, dans "Algérie Littérature/Action"
n° 73-74, septembre-octobre 2003, Paris,
2003.
Adaptation cinématographique
• « Les Suspects », scénario de Kamal
Dehane et Mahmoud Ben Mahmoud
d'après « Les Vigiles », 105 min, produc-
tion Saga Film, Flash-Media, RTBF,
ENTV avec l'aide du Ministère algérien de
la Communication et de la Culture, du
Centre du Cinéma et de l'Audiovisuel de la
Communauté française de Belgique et des
télé-distributeurs wallons, 2004.
Anthologies
• « Des Chèvres noires dans un champ de
neige ? » 30 poètes et 4 peintres algériens,
Bacchanales n° 32, Saint-Martin-d'Hères,
Maison de la poésie Rhône-Alpes - Paris,
Marsa éditions, 2003 ; « Des chèvres
noires dans un champ de neige ? »
(Anthologie de la poésie algérienne
contemporaine), édition enrichie,
Bacchanales, n° 52, Saint-Martin-d'Hères,
Maison de la poésie Rhône-Alpes, 2014
• Ali El Hadj Tahar, « Encyclopédie de la
poésie algérienne de langue française,
1930-2008 » (en deux tomes), Alger, Édi-
tions Dalimen, 2009, 956 pages
• Abdelmadjid Kaouah, « Quand la nuit se
brise » (Poésie algérienne francophone
contemporaine), éditions du Seuil, Paris,
2012
Ouvrages sur Tahar Djaout
• « Vols du guêpier, Hommage à Tahar
Djaout », Volume n° 1, (textes de Afifa
Berehi, Nora Kazi-Tani, Malika Hadj
Naceur, F. B. et S. A., F. A.), Équipe de
recherche ADISEM, Université d’Alger,
Alger, 1994.
• « Kaléidoscope critique, Hommage à
Tahar Djaout », Volume n° 2, (textes de
Jean Pélégri, Youcef Merahi, Rabah
Belamri, Moncef Ghacem, Leila Sebbar,
Marc Gontard, Isaac-Célestin Tcheho,
Jeannine Fève-Caraguel, Afifa Bererhi, A.
Z., Malika Hadj Naceur, Juliana Toso
Rodinis, Nora-Alexandra Kazi-Tani, F. A.,
Saléha Amokrane, Farida Boualit et
Michel-Georges Bernard), Équipe de
recherches ADISEM, Université d’Alger,
Alger, 1995.
• « Ali Chibani, Tahar Djaout et Lounis
Aït Menguellet Temps clos et ruptures
spatiales », Paris, L'Harmattan, 2012 et
Alger, Koukou Éditions, 2014.
• « Présence de Tahar Djaout, poète,
textes et dessins réunis par Amin Khan »,
Éditions Barzakh, Alger, 2013.
• Djoher Amhis-Ouksel, « Tahar Djaout,
ce tisseur de lumière », Casbah-Éditions,
collection Empreintes, Alger, 2014 (248
p.)
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Tahar Djaout, l'écrivain martyr

Le ministre guinéen des
Affaires étrangères a
convoqué l’ambassadeur
français à Conakry mercredi
après un communiqué de la
France mettant en doute la
crédibilité du double scrutin
législatif et référendaire.

L es échanges ont été fermes mer-
credi entre le ministre guinéen
des Affaires étrangères Mamadi

Touré et l’ambassadeur de France
Jean-Marc Grosgurin.
De sources concordantes, le commu-
niqué du Quai d’Orsay, publié deux
jours après le vote et appuyé par
l’Allemagne, était au centre des dis-
cussions : "Le caractère non inclusif
de ces élections et non consensuel du

fichier électoral, ainsi que le rôle joué
par des éléments des forces de sécu-
rité et de défense excédant la simple
sécurisation du processus, n’ont pas
permis la tenue d’élections crédibles",

affirmait la déclaration. Une douzaine
de personnes au moins ont perdu la
vie lors des troubles survenus dans la
capitale Conakry et plusieurs villes de
l’intérieur.

Le matin même, Naby Youssouf
Kiridi Bangoura, porte-parole de la
présidence, intervenait sur les ondes
de la Radio Espace : "Comment juger
un scrutin dont vous n’avez participé
ni à l’organisation ni à
l’observation", s’interrogeait le minis-
tre d’État.
Jeudi, c’est l’Union européenne cette
fois qui a repris en des termes simi-
laires les observations de Paris, ajou-
tant que les "actes de violence et
l’usage disproportionné de la force
par les forces de l’ordre sont inaccep-
tables".
La veille enfin les États-Unis avaient
demandé "au gouvernement guinéen
d’enquêter de manière rapide et
transparente sur tous les décès liés
aux manifestations".

Les États-Unis offrent 15 millions de
dollars pour toute information pouvant
permettre la capture du Président véné-
zuélien. Une prime offerte par le
département du Trésor américain qui
accuse Nicolas Maduro et plusieurs
membres de son gouvernement de
"narcoterrorisme". En pleine pandé-
mie de Coronavirus, les États-Unis
n’arrivent toujours pas à se défaire de
leur obsession de faire tombre le
Président Nicolas Maduro.
La nouvelle fable étasunienne est une

accusation de "narcotrafic" . La mise à
prix de la tête de Maduro est de 15 mil-
lions de dollars. Une attaque indigne
selon Jorge Arreaza, ministre des
Affaires étrangères. "La République
bolivarienne du Venezuela dénonce, en
plein affrontement de l’humanité
contre la plus féroce des pandémies,
une énième attaque du gouvernement
de Donald Trump contre le peuple du
Venezuela, par le biais d’une nouvelle
forme de coup d’État sur la base
d’accusations misérables", a-t-il

déclaré. La justice américaine accuse
Nicolas Maduro de s’être allié avec la
guérilla colombienne des FARC pour
"inonder les États-Unis de cocaïne".
C’est pour cette raison qu’elle offre
une prime pour arrêter le Président
vénézuélien. "Offrir des récompenses
comme le faisaient les cowboys
racistes du Far West montre le déses-
poir de l'élite suprémaciste de
Washington et son obsession envers le
Venezuela", estime Jorge Arreaza.

Agences
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GUINÉE

L'ambassadeur de France convoqué
après les critiques sur les élections

VENEZUELA

Nicolas Maduro accusé par les États-Unis
de "narcotrafic"

L’intervention militaire saoudienne au
Yémen porte la marque du roi Salman
et de son fils le prince Mohammed
ben Salman également ministre de la
Défense. Tous deux sont arrivés aux
commandes du royaume début 2015.
Quelques semaines plus tard, voilà
leur pays embarqué dans une specta-
culaire aventure militaire dont
l’objectif est de vaincre le mouvement
rebelle des Houthis du Yémen, issu de
la communauté zaidite (une branche
de l’islam chiite) du pays. Pour
l’Arabie saoudite, l’objectif est alors
de sauver le gouvernement yéménite
reconnu par la communauté interna-
tional. Au niveau régional, Riyad
entend aussi infliger un revers à l’Iran,
son grand rival régional, qui soutient
politiquement les insurgés houthis.
Cinq ans plus tard, l’échec militaire
est flagrant puisque les rebelles
contrôlent toujours le nord du pays, y
compris Sanaa, la capitale. Le bilan
humain est catastrophique, largement

documenté par l’Onu comme par les
ONG humanitaire. L’une d’entre-
elles, le Norwegian Refugee Council
(NRC) énumère ainsi des chiffres gla-
çants : 24 millions de personnes ont
besoin d’aide humanitaire, 20 millions
d’aide alimentaire, 19,7 millions
d’une aide médicale, 6,7 millions d’un
abri… Sur ce sombre tableau plane
désormais la menace du coronavirus.
Cinq années de guerre au Yémen ont
par ailleurs eu un "impact dévasta-
teur" sur la santé mentale des enfants,
dont beaucoup sont au bord de la
dépression, selon un rapport de l'ONG
Save the Children. Plus de la moitié
des quelque 1.250 enfants interrogés
lors d'une vaste enquête à travers le
pays, ont déclaré se sentir "tristes et
déprimés".
En cinq ans, plusieurs tentatives de
règlement du conflit ont échoué à des-
siner une sortie de crise. L’annonce en
2019 d’un canalde négociation ouvert
– entre la rébellion houthie du Yémen

et l’Arabie saoudite n’a donné lieu à
aucune percée significative. –
L’enlisement du conflit a conduit les
Émirats arabes unis, proche parte-
naires de Riyad, à se retirer partielle-
ment du Yémen l’année dernière. La
situation embarrasse aussi les alliés
occidentaux de l’Arabie saoudite qui
sont également ses principaux four-
nisseurs d’armes. L’ONG française
Aser (Action sécurité éthique républi-
caine) dénonce ainsi "une guerre ali-
mentée en continue par les armes ven-
dues en violation du traité sur le com-
merce des armes, principalement par
l’Allemagne, la Belgique, le Canada,
les États-Unis, la France, l’Italie et
l’Espagne". Selon le décompte des
militants d’Aser,
"entre 2015 et 2018, les gouverne-
ments de l’Union européenne (UE)
ont ainsi autorisé des transferts
d’armes pour plus de 95 milliards
d’euros à l’Arabie saoudite et aux
Émirats arabes unis".

YÉMEN

Le conflit s’enlise

ITALIE
Salvini menace
de quitter l’UE

En traitant l’Union européenne de
"nid de serpents et de chacals",
Matteo Salvini a critiqué sa décision
de reporter la mise en œuvre des
mesures pour lutter à la pandémie de
coronavirus, en menaçant de dire
"au revoir" à Bruxelles, relate le site
d’information affaritaliani.it.
L'ancien ministre italien de
l’Intérieur, Matteo Salvini, a critiqué
l'Union européenne pour avoir tardé
à faire face à la pandémie de corona-
virus, n'hésitant pas à menacer de
quitter l’organisation supranatio-
nale. "C’est de la folie. L'Europe
prend encore 15 jours pour décider
de quoi faire et de qui et comment
aider. Dans des conditions
d'urgence, les gens meurent
aujourd'hui d'une inflammation pul-
monaire, et demain, ils mourront
peut-être de pauvreté", a martelé
l’homme politique cité par le site
d’information affaritaliani.it.
Interrogé sur les graves contradic-
tions qui se sont produites au sein de
l'Union européenne sur les mesures
à prendre face à la pandémie, Matteo
Salvini a qualifié l’organisation de
"nid de serpents et de chacals".
"On va d'abord vaincre le virus, puis
on va penser à l'Europe. Et si c'est
nécessaire, on va dire au revoir sans
même la remercier", a promis le
chef de la Ligue.
Auparavant, le président du Conseil
italien, Giuseppe Conte, avait refusé
de signer le document final du som-
met de l’Union européenne qui s'est
tenu en visioconférence et qui por-
tait sur les mesures destinées à sou-
tenir l'économie européenne lors de
la crise sanitaire. Il avait donné 10
jours à ses collègues pour trouver
une solution appropriée à l'urgence.

Agences



20 bus de transport scolaire
ont été distribués au profit de
18 sur les 24 communes
enclavées et rurales relevant
de la wilaya d’El-Tarf.

PAR BOUZIANE MEHDI

I nitiée par le ministère de
l’Intérieur, des Collectivités locales
et de l’Aménagement du territoire,

l’opération a ciblé les communes de
Aïn-Kerma et de Bouhadjar, qui ont
eu la part du lion avec 2 bus chacune,
ainsi que les 16 autres municipalités, à
savoir El-Tarf, Aïn el-Assel, Asfour,
Besbès, Bougous, Boutheldja, Chefia,

Chihani, El-Chatt, Hammam-Beni-
Salah, Souarekh, Lac-des-oiseaux,
Oued-Zitoune, Raml-Souk, Zerizer et
Zitouna.
Cette première phase vient couronner
les efforts déployés par l’État dans le
cadre de l’amélioration des conditions
de scolarisation des élèves issus des
régions rurales et enclavées en vue
d’un meilleur rendement scolaire et
pour lutter contre la déperdition sco-
laire. Le "reste des municipalités, à
savoir Dréan, Ben-M’hidi, Chebaïta-
Mokhtar, El-Ayoun et Berrihane,
bénéficieront de bus scolaires pro-
chainement dans le cadre d’une autre
tranche", a promis le wali en marge de
la cérémonie de distribution, tenue au

siège de la wilaya en présence des
directeurs de l’exécutif et des 24 pré-
sidents des assemblées populaires
communales constituant cette wilaya
frontalière.
L’accent a été également mis sur
l’impact de cette opération qui a mis
fin aux difficultés rencontrées par les
élèves résidant en zones monta-
gneuses. Une série de préoccupations
liées, entre autres, aux préparatifs de
l’opération de solidarité en faveur des
familles nécessiteuses durant le mois
de Ramadhan, à la saison estivale
2020, au nettoyage des villes, à la jeu-
nesse et aux sports a été, auparavant,
débattue en conseil de wilaya.

APS
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EL TARF, COMMUNES ENCLAVÉES ET RURALES

20 nouveaux bus pour
le transport scolaire

CONSTANTINE

Reboisement
urbain

et suburbain
Pas moins de 30.485 arbustes,
notamment ceux à haute tige, ont
été mis en terre à Constantine en
milieu urbain et suburbain depuis
le mois d’octobre dernier, date du
lancement de la campagne natio-
nale de reboisement.
Cette opération d’envergure a
permis de rattraper le déficit
enregistré dans la wilaya en
matière d’espaces boisés et dont
les besoins de plantation en
milieu urbain et suburbain ont
atteint à la fin de l’année dernière
22 750 plants d’arbustes.
Ce chiffre a été établi selon une
étude réalisée récemment par la
conservation des forêts, en colla-
boration avec six daïras de la
wilaya, relevant que ce déficit en
matière de plantation d’arbres,
toutes variétés confondues, a été
signalé à travers les sites urbains,
les zones semi-urbaines, les éta-
blissements scolaires, les centres
et les instituts de la formation
professionnelle, les cimetières et
les mosquées, notamment.

TEBESSA

Amélioration
de l’AEP à

Stah Guentis
Une enveloppe de 26 millions de
dinars a été allouée aux projets de
réalisation d'un réservoir d'eau et
de renouvellement du réseau de
distribution d'eau potable dans la
commune de Stah-Gentis au sud
de Tébessa.
Le projet de réalisation d'un
réservoir d'eau de 500 m3 dans
cette commune a mobilisé un
investissement public de 15 mil-
lions de dinars, faisant état de la
multiplication des efforts pour la
création de nouvelles ressources
en eau dans la région de Stah-
Guentis, dont le taux de salinité
des eaux souterraines reste assez
élevé.
S’inscrivant dans le cadre des
Plans communaux de développe-
ment (PCD), le projet de renou-
vellement du réseau de distribu-
tion de l'eau potable, pour un
montant de 11 millions, tend,
quant à lui, à soulager la popula-
tion locale en matière
d'approvisionnement en eau pota-
ble, d'autant plus que l'actuel
réseau présente d'importantes
dégradations et fuites d'eau.

APS

La conservation des forêts de la
wilaya d’Oran envisage de classer le
parc de la forêt de M’sila en réserve
naturelle nationale, a annoncé. La
conservation des forêts rappelle que
"la forêt de M’sila a été précédem-
ment classée réserve naturelle par
décision de la wilaya en mars 2015,
en raison du repeuplement d'animaux
sauvages enregistré sur cette zone
boisée s’étendant sur 500 hectares".
Selon l’APS, le chef du service pro-
tection de la flore et de la faune à la
Conservation des forêts, Chami
Mohamed, a indiqué que "la concréti-
sation de cette opération de classe-
ment est soumise à un ensemble de
conditions selon la loi en vigueur
dans ce domaine, ajoutant que dans
ce cadre, la Conservation œuvre à
élaborer une étude en vue du lâcher
de mouflons à manchettes dans la
réserve destinée au repeuplement des

animaux sauvages et que l'étude per-
met d’aménager un espace adapté
pour ce type d'animaux pour lui per-
mettre de s'adapter à cette région".
Le chef du service protection de la
flore et de la faune à la conservation
des forêts de la wilaya d'Oran a pré-
cisé que "le lâcher, dans cette zone
forestière, des mouflons à manchettes,
une espèce animale rare et protégée
en Algérie, est une des conditions
importantes dans le processus de
classement de la forêt de M’sila
comme réserve naturelle nationale.
Elle recèle des richesses végétales,
dont des chênes-lièges, un facteur de
base dans le classement".
Actuellement, la réserve de repeuple-
ment des animaux sauvages de la
forêt de M’sila compte 16 espèces de
mammifères, 8 autres de reptiles, 5
espèces de batraciens et 48 autres
d’oiseaux protégés et non protégés, a

fait savoir. La décision prise par la
wilaya de classer cet espace forestier
réserve naturelle pour la reproduction
d'animaux sauvages a permis le retour
de certains oiseaux tels que la perdrix,
la mésange à tête noire et le loup doré
d'Afrique.
Ces espèces se développent en toute
quiétude, disposent de réserves d’eau.
Les lieux sont protégés contre le
pacage et le braconnage. La forêt
recèle un patrimoine végétal impor-
tant dont des variétés de conifères, ce
qui encourage la présence et
l'adaptation des animaux herbivores.
Dans la daïra de Mers-el-Kébir, la
région de Cap-Lindlès, qui s’étend
sur une superficie de plus de 59 km²,
avait, au cours de l'année précédente,
été classée réserve naturelle.

APS

ORAN, CONSERVATION DES FORÊTS DE LA WILAYA

Classement du parc de la forêt de M’sila
en réserve naturelle
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Les joueurs en fin de contrat
en été prochain constitue
l’autre dossier brûlant à traiter
par les clubs du Championnat
de Ligue 1, dont la compétition
est à l’arrêt depuis quelques
jours, en raison de
propagation de la pandémie
de coronavirus.

PAR MOURAD SALHI

C omme après chaque saison, de
nombreux joueurs vont arriver
en fin de contrat au 30 juin pro-

chain. Mais en raison du coronavirus,
les Championnats du monde entier
pourraient s'étirer jusqu'en juillet.
La pandémie de coronavirus qui
frappe la planète oblige les fédérations
à suspendre leurs compétitions. A
l’arrêt, les clubs profitent de
l’occasion pour mettre sur la table cer-
tains dossiers, qualifiés d’épineux, à
l’instar des joueurs en fin de contrat.
L’instance internationale de football
dirigée par le Suisse Gianni Infantino
aurait déjà achevé sa réflexion sur le
sujet et propose des solutions aux
clubs dont certains de leurs joueurs
arrivent au terme de leurs contrats
professionnels.
La Fédération internationale de foot-
ball envisagerait de prolonger les
joueurs et entraîneurs libres en juin,
jusqu’à la fin des saisons actuelles.
Autrement dit, les dates des prochains
mercatos doivent être modifiées, en
fonction des nouvelles exigences du
calendrier de la saison footballistique
en cours.
Mais, jusque-là, rien n’indique que les

compétitions vont reprendre leurs
droits le plus normalement du monde.
Aux dernières nouvelles, le confine-
ment sera prolongé encore de
quelques jours, ce qui provoquera, à
coup sûr, le report de la reprise.
Chez nous, ce dossier constitue un
casse-tête pour les clubs du
Championnat de Ligue 1, dont la plu-
part des joueurs sont en fin de
contrats. Le marché des transferts va
également être impacté par cette pan-
démie de coronavirus.
Les présidents de clubs ne savent plus
à quel saint se vouer en cette période
de crise. Si certains s’inquiètent des
salaires des joueurs et de scénarios de
reprise de la compétition, d’autres
pensent aux joueurs dont les contrats
arrivent à expiration le 30 juin pro-
chain.
Profitant de l’arrêt de la compétition,

certains d’entre eux ont même entamé
des négociations avec des éléments
jugés capables d’apporter encore un
plus à leurs équipes dans l’avenir.
Mais au rythme où vont les choses, le
Championnat risque d’être annulé, si
bien évidemment la pandémie de
coronavirus ne cesse de se propager
dans le monde.
De son côté, la Fédération algérienne
de football (FAF) n’a, pour l’instant,
rien prononcé dans ce sens. Le patron
de la maison de Dély Brahim attend la
tenue de la réunion de demain mardi
pour débattre toutes ces questions.
La réunion du Bureau fédéral aura lieu
demain mardi au Centre technique de
Sidi Moussa. Beaucoup de sujets
seront au menu de ce rendez-vous qui
devrait avoir lieu en vidéoconférence,
en raison du coronavirus.

M. S

Pour sa première saison en Nationale
1 de handball, le CHT Oran a réussi
son objectif, à savoir le maintien,
aussi bien chez les hommes que les
dames, s’est réjoui son président, Sid
Ahmed Djendara.
"Nous avons tracé comme objectif le
maintien, et voilà que nous avons
gagné le pari, même si notre équipe
des dames aurait pu faire mieux", a
déclaré le patron de la formation ora-
naise à l’APS.
Le CHTO, qui a réussi quatre acces-
sions de rang depuis sa création en
2014, est un club qui a toujours
recouru aux talents exerçant dans le
sport scolaire pour leur offrir la
chance d’émerger. Cette expérience a
donné ses fruits au regard de son par-
cours tout au long des précédents
exercices et qui a été conclu par une
accession historique dans
l’antichambre de l’élite, de surcroît

dans les deux sexes.
Cependant, si les choses ont bien
fonctionné pour les dames, ça n’a pas
été le cas pour l’équipe des hommes,
a regretté le président du CHTO qui
s’apprête à effectuer un véritable
remue-ménage au sein de cette
équipe. "Je suis vraiment déçu par le
comportement des messieurs qui ont
failli envoyer le club au purgatoire
après avoir boudé les dernières ren-
contres de la phase de poules,
m’obligeant à faire appel aux cadets et
juniors qui ont réussi le pari d’éviter à
l’équipe la dernière place au classe-
ment de notre groupe Ouest, syno-
nyme de relégation", a-t-il déploré.
Le CHTO a attendu la dernière jour-
née de la compétition pour assurer son
maintien, en terminant à la cinquième
et avant-dernière place de sa poule
dominée par le voisin MC Oran, rap-
pelle-t-on. "Pourtant, en dépit des

petits moyens dont dispose le club, je
me suis débrouillé pour octroyer aux
joueurs leur dû avant le match face au
MCO, mais depuis qu’ils ont pris leur
argent, la majorité d’entre eux n’ont
plus donné signe de vie", a souligné le
même responsable, qui s’est, en
revanche, réjoui des prestations de
son équipe féminine qui a raté de peu
la qualification au tournoi d'accession.
"Ce ne sera que partie remise.
Franchement, je n’ai pas encore
digéré la manière avec laquelle nous
avons été privés de la qualification
aux play-offs à cause d’erreurs fla-
grantes des arbitres", a encore dit Sid
Ahmed Djendara qui espérait permet-
tre à Oran d’avoir enfin un représen-
tant en championnat d’Excellence
féminin.

APS

ANGLETERRE
David Moyes

veut Benrahma
Auteur d’une belle saison avec
son club Brentford FC, sa meil-
leure de toute sa carrière,
l’international algérien Saïd
Benrahama attire les convoi-
tises de plusieurs clubs de la
Premier League anglaise, dont
les Londoniens de West Ham.
En effet, selon la presse
anglaise, l’entraîneur de West
Ham, David Moyes, qui
cherche à renforcer son équipe
en vue de la saison prochaine
avec des joueurs de moins de
25 ans, a mis l’attaquant algé-
rien dans son viseur et coché
son nom dans son calepin.
West Ham, 16e au classement,
joue sa survie en Championnat
d’Angleterre. L’entraîneur
écossais espère réaliser le
maintien avec son équipe cette
saison et jouer le milieu de
tableau la saison prochaine
avec un recrutement de qualité,
et l’international algérien figure
justement dans ses plans.
Rappelons que Benrahma a ins-
crit depuis le début de saison
dix buts et a offert huit passes
décisives en 34 rencontres de
championship. Brentford FC
est quatrième au classement du
Championnat et joue pleine-
ment ses chances pour
l’accession en PL.

OUDJANI
« Mahrez a pris

ses responsabilités
comme Madjer

en 1990 »
L’ancien international algérien
Chérif Oudjani s’est exprimé
dans un entretien au magazine
« France Football » au sujet de
l’équipe nationale et des res-
semblances entre Riyad
Mahrez et Rabah Madjer.
« Riyad Mahrez a pris ses res-
ponsabilités comme leader avec
des bons joueurs autour de lui.
C'était un peu ce qu'avait réa-
lisé Rabah Madjer avec nous
(CAN 1990, ndlr) », a expliqué
l’ancien buteur des Verts.
Chérif Oudjani a ajouté : « Je
n'oublie pas non plus le travail
de Djamel Belmadi qui a réussi
à fédérer toutes les énergies. Je
suis désormais curieux de
savoir si cette équipe est capa-
ble d'être performante sur un
cycle long. »
Le champion d’Afrique algé-
rien 1990 a conclu au sujet de
l’équipe actuelle : « Il y a un
noyau qui est en train de se des-
siner clairement, il y a des
joueurs très performants capa-
bles de tenir la cadence encore
deux ou trois ans. Il faudra
peut-être renouveler à deux ou
trois postes mais on sent que
cette équipe a quelque chose. »

LIGUE 1

Joueurs en fin de contrat,
l’autre casse-tête

HANDBALL/NATIONALE 1

Le maintien assuré, objectif atteint
pour le CHT Oran

Le taux d'avancement des
travaux de réaménagement et
de réhabilitation des vieux
bâtis et quartiers d’Alger,
lancés dans le cadre de la
revalorisation du tissu urbain
de la capitale, a atteint
actuellement 95 %.

PAR BOUZIANE MEHDI

C’ est ce qu’a fait savoir le wali
d'Alger, Youcef Chorfa.
"Lancés en 2014, le taux

d'avancement des travaux de la pre-
mière phase de l'opération de réamé-
nagement et de réhabilitation des
bâtis et vieux quartiers à Alger, a
atteint 95 %", a en effet déclaré le
wali à la presse, en marge d'une visite
d'inspection aux différents chantiers
de réalisation de logements publics
locatifs, à Souidania, Douéra et
Baraki.
La deuxième phase de cette opération
débutera, selon le wali, incessamment
et inclura le reste des bâtisses du vieux
parc immobilier de Belouizdad,
Hussein-Dey, El-Biar, El-Madania et
Bab el-Oued.
Lors de la première phase, "des
bureaux d'étude et des entreprises
seront mobilisés pour mener à bien ce
projet", a soutenu le chef de l'exécutif.
Selon le wali, le "parc de l'habitat à
Alger sera renforcé, d'ici la fin de
l'année en cours, par un premier
quota de 7.000 logements sur 22.000
unités en cours de construction de for-
mule sociale", qui seront distribués
progressivement.

S'enquérant sur l’avancée des travaux
du projet 2.000 logements de la cité
Roukhi-Abderrahmane à Souidania, le
wali d'Alger a pris note des explica-
tions faisant ressortir un taux de 78 %
d'avancement des travaux, et une dis-
tribution devant passer par 5 étapes
d'ici à juin 2021.
M. Chorfa a indiqué que "cette nou-
velle cité sera renforcée par de nou-
veaux groupements scolaires et un
lycée d'une capacité de 1.000 élèves
en prévision de la prochaine rentrée
scolaire", appelant les services de
Sonelgaz à parachever la réalisation
du réseau des transformateurs au nom-
bre de 22 pour alimenter la cité.
Le wali a donné des instructions
strictes aux maîtres d'œuvre au niveau
des cités 2.800 logements à Houch-

Mihoub 1 et 1.400 logements à
Houch-Mihoub 2 dans la commune de
Baraki pour une meilleure organisa-
tion des différents chantiers et leur
renforcement par les moyens néces-
saire notamment humains, outre le
parachèvement des structures et le
reste des équipements dans les délais
impartis.
Concernant le remplacement de la
main-d'œuvre chinoise qui fait défaut
en raison de la propagation du
Coronavirus, le wali a rappelé que les
maîtres d'œuvre se chargeront de cette
question conformément au cahier de
charge et aux contrats conclus entre
les deux parties.

B. M.

La pertinence de la promotion des
énergies renouvelables dans la poli-
tique énergétique et environnemen-
tale algérienne a été mise en avant
dimanche 8 mars à Ghardaïa, lors
d'une conférence nationale sur les
systèmes énergétiques, environne-
ment plasma et matériaux "Seepm"
2020. Initiée par le laboratoire de
recherche en matériaux technolo-
giques et système énergétique et
l'environnement, en collaboration
avec la faculté des sciences et techno-
logie de l'université de Ghardaïa,
cette conférence a pour objectif de
fournir une plateforme interactive et
collaborative pour les chercheurs uni-
versitaires et les partenaires indus-
triels, selon les organisateurs.
Elle vise également à échanger le
savoir-faire, les connaissances et les
nouvelles avancées en matière de
matériaux fonctionnels et de haute
technologie pour la production
d'énergies renouvelables et propres.
L'évènement se veut aussi une initia-

tive visant à soutenir les entreprises
socioéconomiques algériennes en vue
de leur donner des solutions
concrètes dans leurs problématiques
liées à l'énergie renouvelable, les
matériaux, la préservation de
l'environnement et la lutte contre la
pollution. Il a pour but également de
rassembler les organismes et les
industriels qui souhaitent échanger
sur des problématiques se rapportant
à la thématique de cette conférence
en vue de favoriser des collaborations
et l'innovation. Des universitaires et
chercheurs des universités de
Boumerdès, El-Oued, Laghouat,
Ouargla et Ghardaïa ont insisté sur la
nécessité de cultiver la notion
d'écocitoyenneté et de préconiser des
solutions durables pour le développe-
ment économique national à travers
l'encouragement et la promotion des
énergies propres.
La nécessité de mettre en place une
base de données partagée entre les
différents acteurs et un réseau

d'échange entre les universités, les
industriels, les décideurs et les asso-
ciations concernées, afin de mettre à
profit leurs expériences pour une
meilleure optimisation des acquis, a
été préconisée à cette occasion.
Les participants à cette conférence
aspirent à l'unification de la vision
pour une meilleure contribution au
développement des énergies renouve-
lables, et ont souligné que l'université
algérienne œuvre pour accompagner
la stratégie nationale à travers
l'orientation des formations et des
recherches vers les besoins des
acteurs socioéconomiques. Au pro-
gramme de cette conférence, qui a vu
la participation de plus d'une centaine
de chercheurs et d'universitaires,
figurent des exposés sur la théma-
tique des systèmes énergétiques, des
matériaux et plasma, l'environnement
et les transferts thermiques ainsi que
les sources naturelles.

APS
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BLIDA
Utilisation de
thermomètres

à l’entrée
des hôtels

La direction du tourisme de Blida a
instruit les hôtels privés et publics
de la wilaya en vue de l’utilisation
d’un télé-thermomètre ou thermo-
mètre laser, pour évaluer les cas
d’atteinte par le coronavirus.
Cette instruction recommande aux
responsables en charge des hôtels
de la wilaya de confier "cette tâche
à un employé, qui sera placé à la
porte de chaque hôtel, tout en veil-
lant à son équipement avec tous les
moyens de protection nécessaires
contre ce virus, dont une tenue
appropriée, des gants et un masque
médical", est-il signalé.
Une autre recommandation préco-
nise la désinfection des lieux les
plus utilisés, tant par les employés
que les personnes séjournant dans
les hôtels, dont les escaliers, les
restaurants et les salles d’eau, outre
l’obligation faite à tous les
employés de porter des gants et des
bavettes pour éviter une infection
par le coronavirus.
Toujours au titre des mesures pré-
ventives prises par les pouvoirs
publics pour freiner la propagation
du virus, notamment à Blida, où il
est enregistré le plus grand nombre
d’atteintes, le wali a émis une nou-
velle instruction portant fermeture
de tous les restaurants et cafés
dans la wilaya.
Dans le même sillage, les cam-
pagnes de nettoyage et de désinfec-
tion se poursuivent à travers
l’ensemble des communes de la
wilaya, avec une forte implication
de la société civile et des citoyens.

TAZMALT
Les ateliers
de couture
mobilisés

Des ateliers de confection et de
couture sont mobilisés depuis
quelques jours à Tazmalt pour pro-
duire et distribuer gracieusement
des bavettes et aider à réduire leur
rareté sur le marché et dans les offi-
cines pharmaceutiques.
Pas moins de 10.000 unités ont
déjà été fabriquées et ventilées à
travers les quartiers de la ville et
les villages environnants, apprend-
on des associations locales. "Au
départ, l’initiative est venue de
quelques ateliers. Puis, la concer-
tation aidant et face à la pénurie de
bavettes et à la panique qu’elle a
suscitée, l’idée a fait tache d’huile.
On en est désormais à une ving-
taine d’ateliers et d’associations
avec l’objectif de produire le maxi-
mum" , explique l’une des
gérantes, Mme Ouali.

APS

ALGER, VIEUX BÂTI ET VIEUX QUARTIERS DE LA CAPITALE

Avancement notable des
travaux de réhabilitation

GHARDAIA, PROMOTION DES ÉNERGIES RENOUVELABLES

Des chercheurs planchent sur la question



Le taux d'inflation annuel en
Algérie a atteint 1,8% en
février 2020, selon l'Office
national des statistiques
(ONS).

L' évolution des prix à la
consommation en rythme
annuel à janvier 2020 est le

taux d'inflation moyen annuel calculé
en tenant compte de 12 mois, allant de
mars 2019 à février 2020 par rapport à
la période allant de mars 2018 à
février 2019.
La variation mensuelle des prix à la
consommation, qui est l'évolution de
l'indice du prix de février 2020 par
rapport à celui du mois de janvier
2020, a connu une légère baisse de
0,6%, a indiqué l'Office.
En termes de variation mensuelle et
par catégorie de produits, les prix des
biens alimentaires ont enregistré une
baisse de 1,6%.

Les produits agricoles frais ont égale-
ment reculé de 3,2%. En dehors des
fruits et légumes qui ont enregistré des
variations négatives respectives de
7,3% et de 5,7%, le reste des produits
ont affiché, également, des diminu-
tions, notamment la viande de poulet
(-3,6%) et la pomme de terre (-
12,5%). Quant aux produits alimen-
taires industriels, les prix ont connu
une relative stagnation en février der-
nier et par rapport au mois de janvier
2020.
Les prix des produits manufacturés
ont enregistré une légère baisse de
0,1%, alors que les prix des services
ont accusé une croissance de 0,8%.
Par groupe de biens et de services, les
prix des produits de l'habillement et
chaussures ont reculé de 0,8%, ceux
des meubles et articles d'ameublement
une légère hausse de +0,1%, ainsi que
le groupe éducation et culture avec
+0,2% et celui des produits divers
(+0,8%). L'ONS relève également des
hausses de prix de 0,9% pour le

groupe des logements et charges et de
1,2% pour celui de santé et l'hygiène
corporelle, alors que le groupe des
transports et communication s'est
caractérisé par une stagnation.
En 2019, le taux d'inflation en Algérie
avait atteint 2%. Le taux d'inflation
moyen annuel a atteint 1,9% en jan-
vier
L'évolution des prix à la consomma-
tion en rythme annuel à janvier 2020
est le taux d'inflation moyen annuel
calculé en tenant compte de 12 mois,
allant de février 2019 à janvier 2020
par rapport à la période allant de
février 2018 à janvier 2019.
La variation mensuelle des prix à la
consommation, qui est l'évolution de
l'indice du prix de janvier 2020 par
rapport à celui du mois de décembre
2019, a connu une légère baisse de
0,1%, a indiqué l'Office.
En termes de variation mensuelle et
par catégorie de produits, les prix des
biens alimentaires ont enregistré une
baisse de 4%.

Les produits agricoles frais ont égale-
ment reculé de 0,9%. En dehors des
fruits et légumes qui ont enregistré des
augmentations respectives de 6,1% et
de 1,2%, le reste des produits ont affi-
ché des diminutions, notamment la
viande de poulet (-16,6%), les œufs (-
5,4%) et la pomme de terre (-1,3%).
Quant aux produits alimentaires
industriels, les prix ont évolué de
+0,1% par rapport au mois écoulé.
Les prix des produits manufacturés
ont enregistré une augmentation de
0,5%, alors que les prix des services
ont accusé une baisse de 0,7%.
Par groupe de biens et de services, les
prix des produits de l'habillement et
chaussures ont augmenté de 1,1%,
ceux du groupe divers (+0,8%), le
groupe éducation et culture, quant à
lui, a accusé une baisse de 3%, alors
que le reste des biens et services se
sont caractérisés par des stagnations,
selon l'ONS. En 2019, le taux
d'inflation en Algérie a atteint 2%.

R. E.
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EVOLUTION DES PRIX À LA CONSOMMATION

Le taux d'inflation moyen annuel
a atteint 1,8% en février 2020

Près d’une entreprise allemande sur cinq
redoute d'être condamnée à la faillite par la
pandémie en cours de coronavirus, selon une
enquête de la fédération des chambres de
commerce et d’industrie allemandes (DIHK)
qui met en garde sur le lourd tribut que pour-
rait payer la première économie d’Europe.
“Cela devrait déclencher toutes les sonnettes
d’alarme : si nous ne prenons pas des
mesures déterminantes, nous assisterons à
des dommages économiques dans des pro-
portions historiques”, a déclaré le président
de la DIHK, Eric Schweitzer.
L’enquête réalisée auprès de 15.000 entre-
prises allemandes montre que plus de 80%
d’entre elles s’attendent à une baisse signifi-

cative de leur chiffre d’affaires cette année.
Plus d’un quart anticipent une chute d’au
moins 50%.
Alors que seulement 4% des entreprises son-
dées s’attendent à sortir indemnes de la
crise, 43% estiment que la suspension de
leur activité constitue le plus gros problème.
Plusieurs Länder allemands ont pris des
mesures de confinement pour tenter de
ralentir la propagation de la pandémie, qui a
contaminé à ce stade plus de 42.000 per-
sonnes et fait plus de 250 morts dans le pays.
Le Bundestag a approuvé un plan de soutien
à l’économie d’un montant global de 750
milliards d’euros.

R. E.

ECONOMIE ALLEMANDE

Une entreprise sur cinq craint
la faillite

ECONOMIE AMÉRICAINE
Le moral des ménages au

plus bas depuis 2016
Le moral des ménages américains s’est dégradé en mars
pour tomber à son plus bas niveau depuis octobre 2016
alors que la pandémie de coronavirus affecte les perspec-
tives économiques, montrent vendredi les résultats défini-
tifs de l’enquête mensuelle de l’Université du Michigan.
Son indice de confiance a reculé à 89,1 après 101,0 en
février alors que des résultats provisoires publiés il y a
deux semaines l’avaient donné en baisse à 95,9. Il s’agit
de la plus forte baisse d’un mois sur l’autre depuis octobre
2008, au plus fort de la crise financière. Les économistes
et analystes interrogés par Reuters prévoyaient en
moyenne un chiffre de 90,0.
La composante du jugement des consommateurs sur leur
situation actuelle a baissé à 103,7 en mars après 114,8 le
mois précédent et 112,5 en première estimation.
Celle des perspectives a reculé à 79,7 contre 92,1 en
février et 85,3 en première estimation.
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ccuisineuisine
Voici quelques trucs et
astuces pour réussir au
mieux son épilation.
Avant de commencer il
faut bien se laver les
mains, aseptiser
paupières et pince à
épiler...

Face à un miroir, prendre le
manche fin d’une brosse à sour-
cils ou d’un pinceau quelconque.
Tenir ce manche verticalement
au départ de l’aile du nez, en
passant par le coin interne de
l’œil, jusqu’à la tête du sourcil.
Le point de rencontre -
manche/sourcils - détermine le
point de départ de la ligne de
sourcils. Si la ligne dépasse ce
repère entre les deux sourcils, ils
paraîtront trop rapprochés. Si au
contraire, le manche et les sour-
cils ne se touchent pas, c’est que
l’extrémité est trop épilée.

Puis tenir le manche en biais,
toujours en partant de l’aile du
nez mais en rejoignant cette fois
le coin externe de l’œil. La ligne
ne doit pas être plus longue que
ce repère. Pour plus de facilité,
marquer ces repères à l’aide
d’un crayon khôl.

Dernier repère : la taille de la
tête du sourcil. Prendre l’iris de
l’œil comme limite ; on affine la
ligne des sourcils à partir de son
milieu jusqu’à la pointe externe
du sourcil. Ensuite, on arrondit

légèrement la tête du sourcil de
façon à lui donner une forme un
peu arrondie, sans trop l’affiner.

L’épaisseur de la ligne est
très souvent basée sur le volume
qu’ont les cheveux : si beaucoup
de volume, la ligne gardera une
bonne épaisseur ; si peu de
volume, la ligne pourra être plus
fine. Mais l’épaisseur c’est aussi
une histoire de goût personnel.

Comment procéder ?
Bien tendre la peau entre

deux doigts. De l’autre main,
arracher poil par poil, parallèle-
ment à la peau, c’est-à-dire en
visant les tempes (ou le front si
c’est entre les sourcils !).
Arracher quelques poils à
gauche, quelques poils à droite
et ainsi de suite : on arrive mieux
à veiller à la symétrie des deux
lignes. Commencer par le point
de repère au dessus de l’iris.
Attention à ne pas épiler au-delà
dès le départ. Dès que la ligne
aura l’épaisseur désirée, on har-
monisera alors le tout en arron-
dissant la tête. Ne pas oublier
d’épiler entre les deux sourcils.
Sourcils trop écartés

Avec un crayon de la couleur
de vos sourcils, dessiner en
hachurant et redéfinir le début
des sourcils ; entre les deux
yeux.
Sourcils rapprochés

Epilez le début des sourcils à
la pince ou à la cire, si vous

êtes une experte, sinon en insti-
tut en surveillant ce qu’elle fait
avec un miroir. Les esthéti-
ciennes, pas toutes, ont parfois
tendance à trop épiler les sour-
cils
Sourcils clairsemés

Avec un fard, c’est plus natu-
rel qu’un crayon parfois ; avec
un pinceau plat, rigide et
biseauté. Si vous prenez un
crayon, il faut hachurer légère-
ment toujours dans le sens des
poils, pour plus de naturel.
Sourcils tombants

Si ce sont les terminaisons
qui tombent, il suffit simplement
de les épiler.
Sourcils épais

Avec la pince, épilez un poil
sur deux ou trois, pour désépais-
sir. Attention pas au-dessus du

sourcil.
Sourcils trop fins

Avec le crayon à sourcils et le
fard, dessinez et étoffez la ligne.
Là on peut travailler par en des-
sus et par en dessous de la ligne,
faire des essais afin d’obtenir un
résultat le plus naturel possible.
En général, ça marche bien et
c’est assez joli.
Sourcils plats

Alors là, il faut tricher par en
dessus et par en dessous avec un
crayon.

Le départ sera par en des-
sous,

le milieu par en dessus, avec
une légère pointe en triangle,
la fin par en dessous.
Les lisser avec de la laque, du
gel, du spray, bref tout se qui
fixe !

Fraises
au fromage blanc

Ing rédi ents :
600 g de fraises
4 c. à soupe de sucre
Le jus d’un citron
350 g de fromage blanc frais battu

Préparati o n :

Lavez les fraises, égouttez-les et rédui-
sez-les en purée. Dans une casserole,
ajoutez le sucre à la purée de fraises ainsi
que le jus de citron. Menez à ébullition et
maintenez pendant 5 minutes. Retirez et
laissez refroidir complètement. Pendant
ce temps, disposez le fromage blanc dans
des coupes. Recouvrez ensuite avec votre
préparation aux fraises et mettre au frais
avant de déguster.

L’idéal est de planifier longtemps à
l’avance le fameux jour pour procéder
au désencombrement de vos pièces. Il
faut choisir un jour où vous pourrez
disposer de tout votre temps et où per-
sonne ne vous dérangera. Un désen-

combrement en profondeur est une
entreprise sérieuse qu’il vaut mieux
pratiquer seule.
La bonne méthode

L’idéal est de passer en revue chaque
objet. Travailler vite est primordial.
Vite mais concentré, sinon vous
risquez de jeter ce qui peut encore être
utile. Triez donc au maximum mais
gardez ce que vous aimez. Mettez tout
ce qui vous embarrasse dans un sac ou
dans une caisse. Dès que le sac ou le
carton est plein, ne soyez pas tenté de
vérifier son contenu, fermez-le et
remisez-le devant la porte d’entrée !
Par où commencer

Que vous débutiez par le salon ou la
cuisine n’a aucune importance ! Il faut
bien commencer quelque part. Sans
oublier un recoin, un placard, un tiroir,
démarrez le tri dès l'entrée d’une pièce,
puis tout en tournant dans le sens des
aiguilles d'une montre, telle une tor-
nade, examinez les objets, jetez les

inutiles dans le sac ou le carton. Sortez
sacs et cartons pleins avant d’attaquer
une autre pièce.
Que faire de ce qu’on ne
veut plus ?

Les vêtements déchirés ou rongés
par les mites et les objets cassés,
seuls, sont à jeter.

Un meuble ou du linge en bon état
sont soit à vendre soit à donner. Ne
jetez jamais quelque chose qui pourrait
rendre quelqu’un heureux s'il pouvait
le récupérer. Les vêtements trop petits
des enfants peuvent être donnés.

Stoppez l'accumulation
Dorénavant avant d’acheter

n’importe quoi, posez-vous ces ques-
tions :

- Est-ce que cet achat me fera plaisir
demain et les jours suivants ?

- En ai-je vraiment besoin ?
- Est-il dans mes moyens ?
- A-t-il sa place dans la maison ?

N.-B :
Quand vous jetez un vêtement usagé

pensez à récupérer les boutons et
fermetures-éclair !

ZZZZOOOOOOOOMMMM    SSSSUUUURRRR    LLLLEEEESSSS     SSSSOOOOUUUURRRRCCCCIIIILLLLSSSS

Lotion antipelliculaire
50g de feui l les
d’ortie piquante et
50 cl  d’alcool  à
40°.  
Faites macérer les
feui l les  dans
l ’alcool  pendant
48 heures .
Frictionnez le cuir
chevelu tous  les
matins avec cette
p r é p a r a t i o n .
Al ternez avec
cet te aut re

lotion. . .  
20g de feuilles de sauge,  20g de feuilles de roma-
rin 
1 litre d’eau.  
Faites bouillir les plantes dans l’eau pendant 15
minutes.  Frictionnez le cuir chevelu un matin sur
deux.

Lotion contre la chute
des cheveux

100 g de racines d’orties hachées très finement 
1/4 de litre de vinaigre 
1/2 litre d’eau 
Fai tes  boui l l i r les  feui l les  hachées  dans  le
mélange eau-vinaigre pendant  30 minutes .

Filtrez.  Frictionnez le cuir chevelu tous les soirs
avec cette lotion.

Pour des 
cheveux 
brillants

Rincez les  cheveux
acajou ou châtains
avec une infusion à
l ’orange et  sur les
cheveux plus clairs,
avec une infusion de
camomille.

Astuces...Astuces...Astuces...

Une épilation au poil !Une épilation au poil !

Comment désencombrer son intérieur ?
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Des syndicats de l’éduction
ont demandé au
prolongement des vacances
scolaires jusqu'au 19 avril.
Mais le ministère de tutelle
refuse cette recommandation,
en arguant que c’est au
président de la République de
prendre cette décision.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

D ans une déclaration publique, le
Syndicat national des travailleurs de
l’éducation (SNTE), estime que “la

prolongation des vacances scolaires de 15
jours de plus est inéluctable”. Face aux
conséquences de propagation du virus, le
Syndicat déplore que “le ministère fait le
dos rond sur cette décision”. Le porte-
parole de ce syndicat, Abdelkrim
Boudjenah, souligne “qu’il est impossible
de poursuivre le cursus scolaire des élèves
à partir du 4 avril”, précisant “le danger de
poursuivre les cours dans le contexte
actuel”. De même, l’Union nationale du
personnel de l’éducation (UNPEF), a éga-
lement abondé dans le même sens. Son
président, Sadek Dziri ,a indiqué lors d’une
déclaration à un confrère, que “tous les
indices concourent à prolonger les
vacances d’autant que le ministère n’a pas
établi des discussions avec le partenaire
social sur ce sujet”. Le représentant de ce
syndicat s’interroge sur le sort de l’année
scolaire, en regrettant que “les décisions ne
sont pas prises sur le maintien ou
l’annulation des examens du 3e trimestre”
et si “cette année scolaire sera reportée
jusqu’à septembre”. Les syndicats restent
ainsi circonspects sur la manière de gérer
la situation de crise par le ministère de
l’Education, et exhortent les hautes ins-

tances à prendre des mesures sévères, pour
éviter la calamité, aussi bien pour le per-
sonnel du secteur que les élèves. La peur de
voir de nouveaux foyers de contagion pour
les élèves inquiètent sérieusement les
acteurs du monde éducatif, face à
l’imminence d’une catastrophe. Les syndi-
calistes alertent les autorités, à mettre
terme au suspense sur l’avenir du secteur,
en invitant “le ministère à réconforter le
personnel, les enseignants et les parents
d’élèves”. De son côté, le département de
Mohamed Adjaout a tenu à répondre aux
propositions du partenaire social, en esti-
mant dans une déclaration du chargé de
communication Amine Cherfaoui, que “le
ministère dément catégoriquement la déci-

sion de prolonger les vacances scolaires au
19 avril”, et fait savoir que “cette décision
n’impute pas au ministère, mais concerne
les dispositions que doit prendre le prési-
dent de la République”. Au cas où cette
mesure serait prise, le chargé de communi-
cation indique que “c’est au ministère de la
publier dans son site et à travers sa page
officielle de Facebook”. En attendant, le
ministère de l’Education nationale va étu-
dier, dans les jours qui suivent en coordi-
nation avec le Premier ministère, si cette
possibilité serait envisageable. Il faudra
donc attendre jusqu’au 4 avril prochain,
pour voir s’il y aura report ou pas de ces
vacances.

F.A

PAR IDIR AMMOUR

Le baccalauréat et les examens de fin
d'année, seront-ils maintenus? Les élèves,
parents et enseignants, sont inquiets. Pour
l'instant, le ministère semble favorable au
maintien des échéances. D’autant qu’aucune
décision n’a été prise pour le moment.
Cette situation pénalise toute la famille de
l’éducation, qui fut la première sacrifiée
(situation oblige), dans le cadre de la lutte
contre la pandémie du coronavirus.
Certainement, elle le payera très cher, en
terme de retard scolaire qu’il sera impossi-
ble de rattraper. En effet, la période de confi-
nement liée au coronavirus devrait se pour-
suivre encore, au moins jusqu'à la mi-avril.
C'est la piste qui semble la plus probable,
vu que l’épidémie du coronavirus se pro-
page beaucoup plus vite que prévu.  Pour
ce, le confinement partiel est d’ailleurs
entré en vigueur depuis samedi dernier dans
plusieurs wilayas. Ce confinement amène
les parents, à s'équiper pour poursuivre tant
bien que mal l'école à la maison. D’autre

part, certains d’entre eux pensent déjà aux
cours particuliers, afin de permettre à leurs
enfants de rattraper les cours perdus, et de
mieux se préparer pour les examens de fin
d’année. Mais, peuvent-ils (tous) se les per-
mettre, dans ce contexte de crise sanitaire
sans précédent?  Devant le silence du minis-
tère de l’Education et l’absence de commu-
nication avec les partenaires sociaux, ces
derniers, n’ont semble-t-il pas d’autres
solutions que de faire des propositions dans
ce sens, pour trouver une solution à cette
question.  Le secrétaire général du Syndicat
national des travailleurs de l’éducation et de
la formation (Satef), a indiqué que le minis-
tère de l’Education doit agir vite pour pren-
dre une décision.  Amoura regrette que le
département de Mohamed Ouadjaout
manque d’anticipation pour gérer cette
situation. Il  plaide pour l’organisation du
Bac en septembre et la mise en place d’une
cellule de suivi de l’évolution de la pandé-
mie Covid-19, au niveau du ministère de
l’Education, pour prendre les mesures adé-
quates. Pour sa part, le président de

l’Association nationale des parents d’élèves
(Anpe), va dans le même sens, en propo-
sant d’organiser le Bem en juin et le report
du Bac en septembre.  Le responsable
n’écarte pas le retour au seuil lors des pro-
chains examens. Reste que Khaled Ahmed
dénonce l’inertie du ministère qui, selon
lui, “n’associe pas” les associations des
parents dans la prise de décision, notam-
ment dans la gestion de cette crise. Le
porte-parole du Conseil des enseignants des
lycées d’Algérie (Cela), soutient, égale-
ment, l’option du report des examens du
Bem et du Bac au mois de septembre, si les
choses restent en l’état. Pour lui, le minis-
tère de l’Education doit réfléchir dès main-
tenant, sur les décisions à prendre. Comme
le SG du Satef et le président de l’Anpe,
Zoubir Rouina a estimé qu’il n’y aura
jamais une année blanche.

I.A.

PROROGATION DES VACANCES JUSQU’AU 19 AVRIL

Le niet du ministère
de l’Education

L’EDUCATION NATIONALE À L’ÉPREUVE DU COVID-19 

Les examens vont-ils être maintenus 
ou reportés?

Les walis instruits
de la mise 

en œuvre "urgente" 
d'un dispositif
"particulier"
d’assistance 
des citoyens

Les walis ont été instruits, par le Premier minis-
tre Abdelaziz Djerad, de mettre en œuvre, au
plus tard le 31 mars courant, un dispositif "parti-
culier" d’assistance et d’accompagnement des
citoyens, pour limiter les répercussions écono-
miques et sociales, des mesures de confinement
instaurées pour endiguer la propagation du coro-
navirus en Algérie. Dans une instruction, dont
l'APS détient une copie, les walis sont instruits
de mettre en place ce dispositif particulier
d’assistance et d’accompagnement, obéissant à
un schéma national d’encadrement et de mobili-
sation de la population, afin de "limiter l’impact"
des mesures de confinement.
"Dans le cadre de la prévention et de la lutte
contre le coronavirus "COVID-19", des mesures
de confinement et de limitation de la mobilité
des personnes ont été instaurées, à l’effet de
réduire au maximum les risques de contamina-
tion et de propagation de ce virus. Ces mesures
ont toutefois des répercussions économiques et
sociales sur le citoyen, en général, et sur les
familles, en particulier. Pour en limiter l’impact,
le Premier ministre a décidé de mettre en place
un dispositif particulier d’assistance et
d’accompagnement, “obéissant à un schéma
national d’encadrement et de mobilisation de la
population”, précise la même source. En consé-
quence et sous la supervision du ministre de
l’Intérieur, des Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire, les walis sont ins-
truits, "sous le sceau de l’urgence, à l’effet
d'initier une opération portant organisation et
encadrement des quartiers, des villages et des
regroupements d’habitations", est-il indiqué.
"Dévolue aux présidents des Assemblées popu-
laires communales, sous le contrôle des Chefs de
daïras et des walis délégués, cette mission mobi-
lisera, sous forme de comités locaux, les élus de
la commune, les associations de quartiers et de
village, les notables et les associations de wilaya
et de commune activant dans le domaine de la
solidarité et de l’humanitaire, y compris les
bureaux locaux du Croissant rouge algérien et
des Scouts musulmans". Plus précisément,
l'instruction préconise que "pour chaque quar-
tier, village ou regroupement d’habitations, il
sera procédé à la désignation d'un responsable
de comité choisi parmi les responsables
d'associations ou des habitants de la localité
jouissant du respect de la population, l’objectif
étant de mettre en place un encadrement popu-
laire assuré par les citoyens eux-mêmes ou leurs
représentants". Les comités ainsi installés
auront pour missions essentielles, de "recenser"
les familles démunies et celles ayant besoin
d'accompagnement en cette période de confine-
ment, d"'assister" les pouvoirs publics dans la
distribution des aides, et dans toutes les opéra-
tions engagées au profit de ces derniers et, enfin,
d'"informer" les autorités locales des préoccupa-
tions et besoins des populations concernées, est-
il détaillé. Pour les besoins d’encadrement de
cette opération, ajoute l'instruction, le ministre
de l’Intérieur, des Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire, invitera les prési-
dents des Assemblées populaires communales
(P/APC), à installer des "cellules communales de
veille, de suivi et de gestion" de la crise du
Covid-19.
“Les activités de ces cellules devant s'effectuer
"en coordination" avec les Chefs de daïras ou
les walis délégués, au moment où un module de
suivi de cette opération doit être installé au
niveau des cellules de wilaya dédiées”, ajoute-t-
on. "S’agissant d’une mobilisation nationale
sans précédent, les walis sont également appelés
à encadrer toute la ressource humaine locale,
utile en pareille circonstance, à travers le béné-
volat, à l'exemple des secouristes volontaires et
notamment, ceux ayant bénéficié de formation,
le corps des enseignants en situation d’inactivité
ou les médecins et paramédicaux retraités, dont
un mécanisme de recensement pourrait être éta-
bli avec le concours des établissements de santé
publics locaux, conformément aux instructions
du président de la République", recommande
encore ladite instruction.
L'ensemble des wilayas sont tenues, enfin, de
"mettre en place cette organisation, au plus tard
le 31 mars 2020".

R. N.  
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Le coronavirus continue ses
ravages en Europe, où les
pays les plus touchés
renforcent leur lutte contre la
pandémie qui a déjà fait plus
de 30.000 morts dans le
monde, alors qu’aux Etats-
Unis, Donald Trump a renoncé
à boucler New York.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

F aute de vaccin ou de traitement
éprouvé, plus de trois milliards de
personnes restent confinées chez

elles, dimanche, sur tous les Continents,
de gré ou de force.
Les Etats-Unis sont eux aussi frappés par
une forte accélération du nombre de conta-
minations à la maladie de Covid-19, près
de la moitié des quelque 124.000 cas recen-
sés touchant l’Etat de New York et sa
métropole emblématique.
Après avoir évoqué le placement en qua-
rantaine des Etats de New York et du New
Jersey, le président américain Donald
Trump y a renoncé samedi soir. Il avait
dans un premier temps, dit l’envisager,
suscitant une levée de boucliers dans la
région new-yorkaise. Finalement, à la
demande de M. Trump, le Centre de
contrôle des maladies (CDC), autorité de
santé nationale, a demandé “instamment
aux résidents de New York, du New Jersey
et du Connecticut, d’éviter tout voyage
non essentiel (dans le pays) durant les 14
prochains jours avec effet immédiat”. Les
Etats-Unis ont par ailleurs, déploré
samedi, la mort d’un bébé de moins d’un
an, dans l’Etat de l’Illinois, une des plus
jeunes victimes de cette maladie qui
épargne en général les enfants.
Deux tiers des 30.000 morts sont à déplo-
rer en Europe, Continent le plus touché,
l’Italie loin devant avec 10.023 morts
(889 en 24 heures), suivie par l’Espagne
avec 5.690 décès (+832) et la France avec
2.314 morts (+319).
Devant cette aggravation, les pays les plus
touchés multiplient les moyens et les

mesures, pour faire face à cette crise sani-
taire, sans précédent depuis un siècle.
Le chef du gouvernement espagnol, Pedro
Sanchez, a ainsi annoncé samedi soir,
l’arrêt de toutes les activités économiques
“non essentielles” pendant les deux pro-
chaines semaines, mesure qui doit être
approuvée dimanche lors d’un Conseil des
ministres extraordinaire. En Italie, des
bons alimentaires vont être distribués aux
plus démunis, particulièrement touchés
par l’arrêt de l’économie italienne, a
annoncé samedi soir le Premier ministre,
Giuseppe Conte.
Des policiers étaient positionnés devant
les supermarchés pour prévenir tout pil-
lage en Sicile, après que des clients ont
tenté de sortir d’un supermarché, sans
payer la nourriture prise, expliquant ne
plus avoir d’argent pour en acheter.
En France, le gouvernement a commandé
un milliard de masques, et compte passer
à 14.000 lits en réanimation, contre 5.000
initialement.
L’épidémie s’accélère aussi au Royaume-
Uni, où le prince Charles, héritier de la
couronne, ainsi que le Premier ministre
Boris Johnson, sont contaminés. Le bilan
dépasse la barre des 1.000 morts, avec 260
nouveaux décès en une seule journée,
selon un bilan officiel publié samedi.
“Nous savons que les choses vont
s’aggraver avant qu’elles ne s’améliorent”,
a prévenu M. Johnson, dans une lettre
dévoilée par ses services, qui sera envoyée
dès la semaine prochaine, à 30 millions de
foyers dans le pays. Il y exhorte la popu-
lation, à respecter le confinement général
mis en place lundi soir pour trois
semaines.
Cependant, les premiers effets du confine-
ment commencent à se ressentir en Italie,
la contagion poursuit son lent ralentisse-
ment. “Dans tous les services d’urgence,
on enregistre une réduction (des arrivées de
patients). Dans quelques-uns, elle est
légère, dans d’autres plus marquée”, a
déclaré Giulio Gallera, responsable de la
santé en Lombardie, région la plus tou-
chée, dans le Nord du pays.
Bonne nouvelle également au Canada, où
l’épouse du Premier ministre, Sophie
Grégoire Trudeau, a annoncé samedi soir

être guérie du coronavirus.
Pour prévenir la contamination des cas de
coronavirus “importés”, la Chine a fermé
depuis samedi temporairement ses fron-
tières, à la plupart des étrangers, et réduit
drastiquement ses vols internationaux.
La Russie, dernier pays de premier plan à
n’avoir encore pris aucune mesure de
confinement généralisé, va fermer ses
frontières à partir de lundi, après avoir déjà
ordonné la clôture de ses restaurants et la
plupart de ses commerces avant une
semaine chômée. En conséquence, les rues
de Moscou étaient inhabituellement
désertes samedi. A New York, comme dans
de nombreux endroits du monde, les méde-
cins et personnels soignants sont considé-
rés comme des héros, en première ligne de
cette “guerre” contre la pandémie. Mais ils
sont confrontés à une pénurie
d’équipements. “Il y a à la fois un senti-
ment de désespoir et de solidarité entre
nous. Tout le monde a peur, on essaie de
s’épauler”, a confié à l’AFP Diana Torres,
33 ans, infirmière en rééducation intensive
dans un hôpital de la capitale économique
des Etats-Unis.
Dans les pays les plus pauvres, notam-
ment en Afrique, les restrictions de dépla-
cements sont compliquées à mettre en
œuvre et provoquent une vague d’exode
urbain, notamment au Kenya et à
Madagascar. Ainsi des centaines de
Malgaches s’étirent en file indienne en
laissant derrière eux leur capitale
Antananarivo. “On a arrêté de travailler
pour respecter la discipline du confine-
ment, alors qu’on doit manger et nourrir
nos enfants”, explique Richard
Rakotoarisoa, père de famille de 30 ans.
“Pour moi, c’était être indiscipliné ou par-
tir de la capitale Antananarivo”.
Face à l’autre catastrophe économique qui
se profile, la communauté internationale
tente de mobiliser des sommes astrono-
miques. Outre les 2.000 milliards annon-
cés par les Etats-Unis, les pays du G20
ont promis cette semaine, d’injecter 5.000
milliards de dollars, pour soutenir
l’économie mondiale.

R.  R.
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Toujours plus de morts 
et plus de moyens pour lutter

contre la pandémie

Le Pr Raoult publie une nouvelle étude
PAR CHAHINE ASTOUATI

Le Pr Didier Raoult a publié une nouvelle
étude sur un dérivé de la chloroquine, qui
confirme, selon lui, “l’efficacité” de ce
traitement contre le coronavirus, mais
cette affirmation est contestée par de nom-
breux scientifiques. Cette étude, publiée
en ligne vendredi soir mais pas encore
dans une revue scientifique, porte sur 80
patients, dont 80% ont connu une “évolu-
tion favorable”, selon le scientifique fran-
çais et son équipe. Elle succède à une pré-
cédente qui portait sur une vingtaine de
malades et avait déjà fait l’objet de cri-
tiques sur la méthodologie employée.
“Nous confirmons l’efficacité de
l’hydroxychloroquine (dérivé de la chloro-

quine, un médicament contre le palu-
disme, ndlr), associée à l’azithromycine
(un antibiotique, ndlr), dans le traitement
du Covid-19”, écrivent Didier Raoult et
son équipe, en conclusion de la nouvelle
étude.
Mais nombre de scientifiques ont fait
valoir samedi, qu’il était impossible de
tirer cette conclusion sur la seule base de
cette étude, en raison de la manière dont
elle est élaborée.
Leur principal reproche: l’étude ne com-
prend pas de groupe-contrôle (ou groupe-
témoin, c’est-à-dire des patients à qui on
n’administre pas le traitement étudié), et il
est donc impossible d’établir une compa-
raison, pour déterminer si c’est bien le
traitement qui est à l’origine de

l’amélioration.

”Don du ciel”, vraiment ?
“Non, ce n’est pas énorme, j’en ai peur”,
a ainsi twitté le Pr François Balloux, de
l’University College de Londres, en
réponse à un tweet enthousiaste qui quali-
fiait ”d’énormes”, les conclusions de
l’étude. C’est une étude sans groupe-
contrôle “qui suit 80 patients avec des
symptômes assez légers. La majorité des
patients se remettent du Covid-19, avec
ou sans traitement à l’hydroxychloroquine
et à l’azithromycine”, a-t-il développé, à
l’unisson de nombreux autres scienti-
fiques sur les réseaux sociaux.
“Il y a fort à parier, que cette nouvelle
étude ne convainc que les convaincus”, a

pour sa part, estimé Heidi.news, média en
ligne suisse spécialisé dans la science, en
livrant une analyse critique de l’étude.
Le Pr Raoult est au centre d’un débat
mondial, sur l’utilisation de la chloro-
quine et de l’hydroxychloroquine pour
combattre le coronavirus. Certains méde-
cins, certains pays et des élus, appellent à
administrer largement de
l’hydroxychloroquine, qualifiée de “don du
ciel”, par le président américain Donald
Trump.
Mais une vaste partie de la communauté
scientifique et des organisations sanitaires
appellent, à attendre une validation scien-
tifique rigoureuse, en mettant en garde
contre les risques possibles.

C.  A.

838 morts en 24
heures en Espagne

L’Espagne enregistre
838 décès en 24
heures, ce qui repré-
sente un record du
nombre de victimes
en une seule jour-
née, au-dessus des
832 signalés a rap-
porté hier, le quoti-
dien espagnol El
Pais.
Au total, 6.531 per-
sonnes ont, jusqu’à
présent, perdu la vie
dans le pays, tandis
que 78.797 ont été
infectées, a rappelé
le même journal, qui
indique que selon le
dernier bilan du
ministère de la Santé
et des communautés
autonomes, 43.397
personnes ont dû
être hospitalisées,
4.907 ont été
admises aux soins
intensifs, et 14.709
ont été soignées.
Selon le même
média, aujourd’hui,
le gouvernement
approuvera, lors
d’un Conseil des
ministres extraordi-
naire, le durcisse-
ment de
l’internement en
Espagne. “Toutes les
activités non essen-
tielles des travail-
leurs doivent rester à
la maison”, a
annoncé hier
samedi, le chef du
gouvernement espa-
gnol, Pedro Sánchez.
La mesure sera en
vigueur jusqu’au 9
avril, et les employés
auront un congé
payé.

R. N.



Dans un billet posté le 24
mars, le Centre européen
pour les prévisions
météorologiques à moyen
terme indique que les
mesures aéroportées sont
celles qui ont le plus fort
impact sur la qualité de la
prévision après les mesures
satellitaires. De fait, la
diminution constatée de leur
nombre est loin d’être
négligeable.

"L es dernières informations
disponibles auprès des com-
pagnies aériennes suggèrent

que la couverture européenne sera
réduite de 65 % ou plus au cours du
mois à venir et que cela devrait se
maintenir pendant l’été", rapporte
Steve Stringer de l’E-ABO –
Eumetnet.

Vers une dégradation de
la qualité des prévisions

On le voit, les mesures météorolo-
giques issues d’aéronefs se raréfient
rapidement et à grande échelle. Une
tendance amenée à se poursuivre les

jours et semaines à venir. Mais
concrètement, quel impact est
attendu en termes de qualité de la
prévision météorologique ?
En 2019, le CEPMMT effectuait une
expérience riche d’enseignements.
Les scientifiques ont comparé des
prévisions issues d’un état initial
sans données aéronautiques à des
prévisions qui en tenaient compte.

Rapporté à ce qu’il s’est réellement
passé, l’étude a clairement montré le
biais induit dans les premières. En
particulier, dans l’hémisphère nord à
une altitude proche de 10 kilomètres
– là où volent les appareils. À courte
échéance, les scores en vent et tem-
pérature sont dégradés de plus de 15
%.Au niveau de la surface, ce chiffre
tombe à 3 % mais reste significatif.

Assez pour affecter la capacité à
anticiper une forte tempête par
exemple.
Toutefois, des actions commencent à
être mises en place pour tenter de
limiter les dégâts. On citera parmi
d’autres des radiosondages effectués
plus fréquemment ou le recours plus
poussé aux données satellitaires.
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L’encyclopédie

La qualité des prévisions météorologiques
affectée par la pandémie

D E S I N V E N T I O N S

Cela peut surprendre, mais une étude
menée sur les eunuques coréens entre
les XVIe et XIXe siècle a bel et bien
établi un lien entre castration et
longévité. Grâce au Yang-Se-Gye-Bo
(sorte d'arbre généalogique des
eunuques de la cour impériale), des
chercheurs coréens ont calculé
qu'avec une espérance de vie
moyenne de 70 ans, les 81 ennuques
vivaient 14 à 19 années de plus que
les hommes non castrés du même
rang social. De plus, la proportion de
centenaires y était 130 fois plus
élevée qu'actuellement dans les pays
développés ! Pour expliquer ce résul-
tat, les auteurs reprennent l'une des
théories évolutives du vieillissement,
celle du "soma jetable" : fabriquer
des cellules, les défendre et les répar-
er est coûteux en énergie. Etant
donné que le corps est voué à dis-
paraître, il serait plus avantageux
d'un point de vue évolutif d'investir
une partie de ces ressources dans les

fonctions de reproduction. Il exis-
terait donc une sorte de balance entre
reproduction et longévité.

Le manque de testostérone
permettrait de vivre plus

longtemps
Or, qui dit pas de testicule dit
(presque) pas de testostérone, pas de
coût reproductif et moins de masse
musculaire à fabriquer et entretenir.
Et donc autant de ressources
disponibles pour défendre et réparer
l'organisme... Ce qui, selon les
auteurs, permettrait de vivre plus
longtemps.
Une étude précédente menée sur des
patients castrés d'un institut psychia-
trique avait elle aussi montré une
longévité accrue de 14 ans ; oui, mais
les études portant sur des chanteurs
castrats n'ont montré aucune dif-
férence. Le lien entre longévité et
castration reste donc controversé
chez l'Homme.

TÉLÉGRAPHE SANS FIL
Inventeur : Marchese Guglielmo Marconi Date : 1896 Lieu : Italie

Guglielmo Marconi a longtemps été considéré comme l'inventeur
de la radio. Il est, avec Ferdinand Braun, colauréat du Prix Nobel de
physique de 1909 en reconnaissance de ses contributions au
développement de la télégraphie sans fil.

Les ennuques et les castrats vivraient plus longtemps...
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PAR RIAD EL HADI

M. Arkab était accompagné d’une
délégation du secteur de
l’énergie, comprenant le

Président directeur général de Sonatrach et
les principaux dirigeants de NAFTAL.
Le ministre a entamé sa visite, en compa-
gnie du wali de Blida, du P/APW et des
autorités de la wilaya, par l’inspection du
dépôt de stockage de GPL de Benboulaid,
où il a pu constater la disponibilité, en
"quantités suffisantes", de ce produit, sou-
ligne le communiqué, précisant que le
dépôt de Benboulaid peut assurer une auto-
nomie de 12 jours. Afin d’assurer un
approvisionnement continu de toutes les
localités de la wilaya en bouteilles de
gaz/13 kg, NAFTAL a augmenté le nom-
bre de rotations de ses camions de distribu-
tion, ajoute le document.
Dans ce cadre, M. Arkab a procédé, au
cours de sa visite, au lancement de
l’opération de ravitaillement de plusieurs
dépôts en butane, avec l’ouverture de
points de vente supplémentaires afin de
rapprocher le produit du citoyen et lui évi-

ter, ainsi, des déplacement vers les sta-
tions-services. S’agissant des carburants,
le ministre a constaté la disponibilité de
ces produits au niveau des principales sta-
tions-services de NAFTAL. Il a également
visité le dépôt carburant de Cheffa, où il
s’est enquis de la disponibilité des produits
et des mesures de sécurité et de prévention,
prises par l’entreprise pour préserver la
santé du personnel et des usagers. M.
Arkab a salué, à cette occasion, tout le
personnel pour son "engagement et son
dévouement", afin d’assurer la continuité
du service public et être aux côtés de ses
concitoyens dans ces moments difficiles.
Enfin, le ministre a tenu à féliciter, au
nom du président de la République, les tra-
vailleuses et les travailleurs des entreprises
du secteur de l’énergie, (Sonatrach, Naftal
et Sonelgaz), pour tous les efforts qu’ils
consentent, en collaboration avec les auto-
rités locales, afin de répondre de manière
régulière et continue aux besoins des
citoyens.

R. E.

“En vue d’assurer une large distribution
de la semoule, les minoteries et semoule-
ries ont été instruites de recourir à lamise
sous emballage de dix kg au lieu de
vingt-cinq kg, la production à mettre sur
le marché”, a indiqué hier le ministère de
l’Industrie et des Mines, dans un commu-
niqué publié sur sa page Facebook.
Le ministère a également instruit le
groupe agro-industries AGRODIV,
d’ouvrir tous les points de vente dépen-
dant de ce groupe public, sans exception,
à travers toutes les wilayas pour assurer
l’approvisionnement en semoule.
Le département ministériel dirigé par

Ferhat Ait Ali explique, que dans le cadre
des mesures prises par le secteur indus-
triel pour assurer une meilleure produc-
tion et la distribution des produits de
large consommation dans cette période de
crise, le ministère de l’Industrie et des
Mines a adressé au groupe agro-industries
AGRODIV, une série d’instructions afin
de garantir un approvisionnement
continu de la population, notamment en
semoule.
Ainsi, le ministère a instruit l’ouverture
de tous les points de ventes dépendant de
ce groupe public, sans exception, à tra-
vers toutes les wilayas. Il a, également,

ordonné la vente directe et indirecte aux
consommateurs, tout en respectant les
consignes de sécurité et les règles
d’hygiène, précise le même communiqué.
En outre, des instructions ont été données
pour assurer le service de transport, aux
cadres et agents chargés de la production
et de la vente directe aux citoyens, et de
signaler au ministère toutes les difficul-
tés éventuelles, en vue de leur prise en
charge avec les départements ministériels
concernés.

R. .N

La Société des eaux et de l’assainissement
d’Alger (SEAAL), a annoncé dans un
communiqué publié sur sa page Facebook,
la suspension de la relève et la distribution
des factures, en raison du coronavirus, pré-
cisant que la consommation sera estimée
sur la base des historiques de consomma-
tions.
L’opérateur public a annoncé également
avoir procédé à la fermeture de 29 agences
clientèles, afin de limiter le risque de pro-
pagation du coronavirus, et ainsi protéger
ses clients et ses salariés.
En misant sur la dématérialisation de la
relation client, SEAAL a décidé toutefois

de maintenir opérationnel son service cen-
tre d’appels téléphoniques et 11 agences
clientèle, 8 sur Alger et 3 sur Tipasa, afin
d’assurer un service clientèle de qualité
durant cette période sensible.
Par ailleurs, l’opérateur public invite ses
clients à télécharger l’application “WAKA-
LATI”, et pour s’y connecter, les usagers
pourront utiliser les identifiants indiqués
en haut de la facture. Cette application per-
met entre outre de déposer le relevé de
compteur, de payer la facture en ligne via
la carte CIB ou EDDAHABIA, de consul-
ter ou de télécharger la facture et de suivre
votre consommation.

Conformément aux directives du ministre
des Ressources en eau, SEAAL assure que
“les coupures pour non-paiement seront
suspendues”, tout en invitant ses clients à
être responsables de leur consommation,
et d’utiliser l’eau de manière raisonnable et
éviter les gaspillages.
“Nous vous recommandons donc de véri-
fier régulièrement votre consommation
d’eau potable, à partir de votre compteur et
de nous envoyer le relevé de votre comp-
teur sur l’application “WAKALATI”, pré-
cise à ce propos, l’opérateur public dans le
même communiqué.

R. N.

WILAYA DE BLIDA

Arkab s'enquiert de la disponibilité
des produits pétroliers

Le ministre de l’Energie, Mohamed Arkab, a effectué avant-hier, une visite de travail et d’inspection dans la wilaya de Blida où il
s'est enquis de la disponibilité des produits pétroliers dans cette wilaya, placée sous confinement général à cause

de la pandémie du coronavirus, a a indiqué hier un communiqué du ministère.

POUR ASSURER UNE LARGE DISPONIBILITÉ DE LA SEMOULE

Des sacs de 10 kg au lieu de 25 kg mis
sur le marché

SEAAL

Suspension des coupures, de la relève
et de la distribution des factures

AIR ALGÉRIE

Suspension du
service Contact
Center jusqu’au

5 avril
La compagnie aérienne
nationale, Air Algérie, a
annoncé le dimanche 29
mars 2020, dans un tweet,
la suspension de l’activité
de son service Contact
Center, à compter du 27
mars jusqu’au 5 avril, en
raison du renforcement
des mesures de préven-
tion contre la propagation
du coronavirus.
Le service Contact Center
permet aux voyageurs, de
planifier leur déplace-
ment, d’obtenir des infor-
mations et toute assis-
tance dont ils pourront
avoir besoin. Le service
permet également
d’acheter ou de modifier
le billet en quelques
minutes par téléphone,
d’avoir les informations
nécessaires sur les ser-
vices offerts par la
Compagnie, telles que les
réclamations ou les réduc-
tions commerciales.

R. N.
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DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

C'est une question d'envergure. Il ne
braque ni les banques ni les convoyeurs
de fonds, seulement les petits supermar-
chés et les épiceries de nuit. Mais H.I.
McDunnough est un si piètre voleur
qu'il finit toujours par réintégrer la cel-
lule qui lui est réservée dans la prison de
Tempe, en Arizona. Il commence
d'ailleurs à y prendre goût : il y a remar-
qué Edwina, une jeune policière qui ne
semble pas insensible à ses charmes.
Quelques incarcérations plus tard, le cou-
ple antinomique s'installe ensemble

21h00
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Lors de cette soirée qui célèbre les 25 ans des «Enfants
de la télé», Laurent Ruquier va offrir aux téléspectateurs
25 ans de souvenirs et sera entouré de ceux qui ont fait
de cette émission un programme culte. Du danseur
devenu célèbre grâce à son claquage en direct, au play-
back le plus raté de la télévision française, en passant
par les premières télés de Catherine Deneuve, Florence
Foresti ou encore Gérard Depardieu, cette émission est
l'occasion de revivre le temps d'une soirée ces moments
inoubliables... Sans oublier les séquences traditionnelles
qui émaillent l'émission : l'invité mystère, l'image la plus
marquante et bien d'autres surprises

21h00

LLEE  GGEENNDDAARRMMEE  
ÀÀ  NNEEWW  YYOORRKK

Sous la houlette de l'adjudant Gerber et du maré-
chal des logis Ludovic Cruchot, six gendarmes
embarquent sur «Le France» ! En effet, la brigade
de Cruchot a été désignée pour aller représenter la
France au Congrès international de la gendarmerie
à New York... Nicole, la fille de Cruchot, réussit
à embarquer clandestinement à bord du paquebot,
malgré l'interdiction de son père. Lorsque Cruchot
s'en aperçoit, son sang ne fait qu'un tour ! Si cela
devait s'ébruiter, son autorité en serait à tout
jamais menacée... Le pire est à craindre lorsque la
malicieuse jeune fille tombe sous le charme d'un
beau brigadier italien

21h00

LLEESS  BBRRAACCEELLEETTSS
RROOUUGGEESS

Les bracelets rouges sont enfin réunis.
L'hospitalisation de son grand-père
oblige Mehdi à s'occuper du garage, ce
qui met son stage plus que jamais en
péril. Roxane accepte à contrecoeur de
travailler dans le même bar que sa mère.
Jessica craque : elle n'a toujours pas de
donneur et son frère ne donne plus de
nouvelles. Clément se comporte comme
s'il n'avait plus aucun espoir et repousse
même son opération

21h00

SSEECCRREETTSS  DD''HHIISSTTOOIIRREE
LLUUCCRRÈÈCCEE  BBOORRGGIIAA,,  

UUNNEE  FFEEMMMMEE  AAUU  VVAATTIICCAANN

Souvent décriée comme un monstre de perversion,
une ogresse lubrique qui s'adonne à la plus sordide
luxure, Lucrèce Borgia (1480-1519), la bâtarde du
tristement célèbre pape Alexandre VI, souffre
d'une sinistre réputation qui ferait presque oublier
qu'elle a été, pendant la moitié de sa vie, la rayon-
nante duchesse de Ferrare, dans le nord de l'Italie.
Serait-elle la femme la plus vénéneuse de
l'histoire ? Si Lucrèce est calomniée de son
vivant, les cabales qui l'entourent s'enflamment
aussi au XIXe siècle, sous la plume des grands
auteurs romantiques, tous fascinés par cette
héroïne en rouge et noir, à commencer bien sûr par
leur chef de file, Victor Hugo
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MMEEUURRTTRREESS  
AAUU  PPAARRAADDIISSEE

Alors que la relation de Jack Mooney et
Anna Masani s'épanouit, Team Storm,
une équipe cycliste renommée, débarque à
Sainte Marie pour une course de prestige.
Mais pendant la compétition, un coureur
est retrouvé mort dans un ravin. Chaque
membre de son équipe avait des raisons de
lui en vouloir. L'inspecteur Mooney et sa
brigade se lancent alors dans une enquête
des plus délicates

21h00

LLAA  DDIILLEETTTTAANNTTEE

Pierrette Dumortier, femme de caractère mais
velléitaire et sans défense contre l'ennui,
décide un beau jour de quitter son mari et sa
vie bourgeoise en Suisse pour retourner à
Paris. Elle s'installe dans le studio de son fils
en banlieue, trouve du travail dans un lycée,
rencontre la riche famille reconstituée de sa
fille, tombe amoureuse d'un prêtre, couche
avec le fiancé de sa fille et après plusieurs
péripéties se fait manipuler par un antiquaire
véreux, ce qui la mènera en prison
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John McClane est devenu lieutenant. Pendant ses
patrouilles, il passe plus de temps à traquer les flirts de
sa fille plutôt qu'à éliminer les terroristes. Cependant,
alors qu'il effectue une mission apparemment routinière,
il se trouve vite confronté à une nouvelle menace pour
son pays : des informaticiens sont bien décidés à détruire
les États-Unis, en profitant de la vulnérabilité de son
système informatique. Policier de la vieille école,
McClane paraît un moment perdu face à de tels crimi-
nels. Mais aidé de Matt Farell, un jeune hacker, il par-
vient assez rapidement à retrouver ses anciens réflexes et
sa vivacité d'esprit

21h00
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La décision d’utiliser la
chloroquine pour le traitement
des patients atteints du
coronavirus (covid-19) en
Algérie, a été validée par le
comité d’experts mobilisé au
sein du ministère de la Santé,
a fait savoir le hier, le ministre
délégué à l’Industrie
pharmaceutique,
Abderrahmane Lotfi Djamel
Benbahmed.

PAR LAKHDARI BRAHIM

T outefois, le ministre délégué, qui
s’est exprimé ce matin sur les ondes
de la Radio Chaîne III, a reconnu :

“En Algérie, nous avons un pôle de
malades assez faible, pour pouvoir savoir
et avoir un recul, quant à l’entière efficacité
de la chloroquine, un traitement jusque-là
réservé au cas du paludisme”. 
“Une procédure a été mise en place par la
direction générale des services de santé du
ministère de la Santé pour sa délivrance”,
a-t-il expliqué, ajoutant que “nous étudie-
rons et avec tous les protocoles scienti-
fiques, pour savoir quels seront réellement
les résultats que nous aurons en Algérie”.

“Nous sommes à l’affût de toutes
les nouveautés qui pourraient
s’imposer dans la lutte contre

le coronavirus”
“Notre volonté est de prendre en charge
notre population et de combattre ce coro-
navirus. Donc, il y a ce protocole, d’autres
aussi, des rétroviraux…etc. Nous sommes
à l’affût de toutes les nouveautés qui pour-
raient s’imposer dans la lutte contre le

coronavirus. Dans ce sens-là, nous
sommes attentifs à tout ce qui se fait et
nous prenons systématiquement les
mesures pour assurer les stocks des pro-
duits qui pourraient être utiles dans cette
bataille contre le coronavirus. L’essentiel
pour nous, c’est d’être pragmatique, effi-
cace et proactif, pour pouvoir pendre en
charge les citoyens malades”, a encore
expliqué le ministre délégué.
“Nous, ce qu’on veut, c’est ne pas hypo-
théquer les chances de nos malades.
Stocker, réquisitionner, être à l’affût de
toute nouveauté qui pourrait les prendre en
charge. Aujourd’hui, c’est
l’hydroxychloroquine qui parait le traite-
ment le plus adéquat. Demain, si ça devait
être un autre produit, nous ferons de
même. Je ne vais pas annoncer les molé-
cules, il y a quatre ou cinq molécules qui
paraissent intéresser un certain nombre de
scientifiques, à travers le monde. Nous
étudions de très près et nous sommes en
contact avec ces laboratoires”. 
En outre, Benbahmad a indiqué, qu’afin de
parer à une prolifération incontrôlée de la
pandémie du coronavirus dans le pays, le

ministère de la Santé a été amené, à “réqui-
sitionner” l’ensemble des stocks de chloro-
quine déjà produits par les laboratoires
locaux, tout comme ceux détenus par les
pharmacies, afin d’en réserver l’usage
exclusif aux seuls services hospitaliers.

“190.000 unités et autres
traitements du même type sont

en cours d’importation”
Il a précisé qu’en plus des quantités ainsi
mobilisées, dont 130.000 unités exis-
tantes au niveau de la Pharmacie centrale
des hôpitaux, 190.000 unités d’autres trai-
tements du même type, “sont en cours
d’importation” et la livraison devrait se
faire demain ou après demain, ajoutant que
des dispositions avaient été arrêtées pour
procéder à d’autres importations, “en cas
de prolifération” du virus.
Le traitement n’est délivré qu’en milieu
hospitalier, et dès qu’une personne est
confirmée positive au Covid-19, on lui
prescrit ce médicament, a souligné le pro-
fesseur Benbahmad.
Interrogé sur la disponibilité des produits
désinfectants et de masques de protection,

particulièrement ceux destinés aux person-
nels traitants, le professeur Benbahmad a
assuré, qu’en ce qui concerne le gel hydro-
alcoolique en particulier, “le problème est
réglé”, en raison de la présence d’une
dizaine de producteurs locaux.

“4 producteurs nationaux 
de bavettes de protection sont 

en train de produire 
50.000 unités/jour”

En ce qui concerne les bavettes de protec-
tion, il signale qu’elles sont destinées
prioritairement aux praticiens de la santé.
A ce propos, il a précisé que quatre produc-
teurs nationaux sont en train d’en produire
50.000 unités/jour.
Le ministre délégué a ajouté, que 10 mil-
lions de masques sont actuellement dispo-
nibles, et que 5 millions d’autres sont
attendus de l’étranger, “pour répondre aux
besoins des citoyens”. Selon lui, concer-
nant les masques, il y a un déséquilibre
entre l’offre et la demande, ce qui nécessite
l’importation de quantités importantes.
“Jusqu’à il y a deux semaines, nous avions
12 millions de masques dans nos hôpitaux
et ils ont été utilisés abusivement, pas
uniquement par le personnel soignant,
mais ils ont été vendus, donnés aux
familles. C’est du gaspillage, alors que ces
masques-là auraient pu être gardés, pour
les soignants et les malades atteints ou
suspectés d’avoir le coronavirus, pour
qu’ils ne contaminent pas les autres”, a-t-
il déploré.
S’agissant de la disponibilité de kits de
dépistage de la maladie, l’intervenant fait
état de la présence de trois laboratoires
possédant les techniques et les équipe-
ments nécessaires, actuellement en pleine
production, ajoutant que ceux-ci vont être
rejoints incessamment  par 7 autres, pour
qu’ils soient disponibles en quantité.

L.  B.

L’ancien diplomate et ministre des
Affaires étrangères, Ahmed Taleb El
Ibrahimi, s’est adressé dans un message
aux Algériens, les sensibilisant sur les
dangers du coronavirus et les appelant à
plus de solidarité et de respect, des
mesures du confinement ainsi que de ne
pas prendre à la légère cette pandémie.
Dans le message qui est diffusé
aujourd’hui par la Télévision nationale,
El Ibrahimi a souligné :  “Notre chère

patrie traverse une épreuve difficile qui
nous est imposée par la propagation de la
pandémie du Ccoronavirus, et que les
autorités publiques, à  différents niveaux,
gèrent avec sagesse”.  Il a indiqué : “Nous
n’avons aujourd’hui d’autres choix que de
faire bloc avec les efforts fournis par les
deux secteurs public et privé, pour faire
face à ce mal, que Dieu nous en préserve”. 
L’ancien candidat à la Présidentielle a
conseillé aux citoyens, de ne pas “prendre

à la légère les dangers de ce virus imposé
pour l’humanité et ne prêtez pas attention
aux discours alarmistes qui sèment la
panique dans les cœurs et les esprits des
citoyens”.  Le Dr Ahmed Taleb El
Ibrahimi a insisté dans son message, sur
“la vigilance, la prudence, la prévention
et l’endurance, que les Algériens ont
démontré, à chaque fois qu’ils sont mis à
l’épreuve”. 
El Ibrahimi a recommandé le respect des

mesures prises, considérant que “les
mesures préventives sont inévitables
actuellement, notamment le confinement,
la limitation des déplacements et des ras-
semblements et, surtout, le respect des
recommandations des médecins, cela dans
un esprit de fraternité, de solidarité, de
calme, de discipline, tout en s’en remet-
tant à Dieu Le Tout-Puissant”. 

R.  N.

L’annexe régionale de l’Institut Pasteur de
la wilaya d’Ouargla est officiellement
opérationnelle, à compter d’aujourd’hui,
pour assurer le dépistage du coronavirus
dans les wilayas du Sud-est, selon Fadel
Messadok, directeur de la Santé et de la
Population de la wilaya d’Ouargla, a rap-
porté  la Radio algérienne.

Fadel Messadok a déclaré  que l’activité du
laboratoire régional de référence à Ouargla
couvrira, en plus de la wilaya d’Ouargla,
les wilayas de Laghouat, Biskra,
Ghardaïa, Illizi, El Oued et Tamanrasset.
Le laboratoire, situé au niveau de
l’hôpital public hospitalier Mohamed
Boudiaf, sera dirigé par un groupe de bio-

logistes et de spécialistes, pour superviser
le processus d’analyse en laboratoire et la
détection de différents types de virus et
bactéries.
Pour rappel, l’Algérie a enregistré avant-
hier samedi, 454 cas confirmés
d’infection au coronavirus, dont 29 décès,
depuis l’apparition du Covid-19 dans le

pays, selon le dernier bilan annoncé hier
lors d’un point de presse par le Porte-
parole de la commission nationale de
veille et de suivi de l’évolution de
l’épidémie du coronavirus (COVID-19),
Djamel Fourar.

R.  N.   
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L’usage de la chloroquine validé 
par un comité d’experts

Ahmed Taleb El Ibrahimi conseille aux Algériens
de ne pas prendre à la légère le coronavirus

L’annexe régionale de l’Institut Pasteur à Ouargla 
opérationnelle
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Après deux semaines de
quarantaine australienne, Tom
Hanks et son épouse Rita Wilson
sont de retour aux États-Unis.
Comme l'attestent des photos

publiées par plusieurs médias
américains le 27 mars 2020, dont
le magazine People, le couple a été
aperçu dans un véhicule à Los
Angeles peu de temps après son

retour au pays en jet privé. Les
quelques clichés ont de quoi
rassurer les fans de l'acteur de 63
ans tant il apparaît souriant et en
forme.
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"Nous sommes en contact avec notre ambas-
sade (Arabie saoudite) pour voir s'il y a possi-
bilité de rapatriement que nous souhaitons
d'ailleurs. Nous sommes une cinquantaine

d'Algériens..."

KHEIREDDINE MADOUI

Les CFPA de Boumerdès produisent des bavettes
médicales

Une formation en dépistage du Covid-19 au profit du person-
nel de l'université Mouloud-Mammeri de Tizi-Ouzou
(UMMTO) a été lancée par une équipe de l'Institut Pasteur
Algérie (IPA), en vue "d'entamer l'opération de dépistage du
virus incessamment", a-t-on indiqué vendredi auprès de la
wilaya. 
La formation, assurée par 2 cadres de l'IPA, et qui s'étalera sur
quelques jours, a été dépêchée par les instances nationales en
charge de la lutte contre cette pandémie sollicitées par les
autorités locales pour l’accompagnement du personnel de
l'UMMTO dans cette tâche. La faculté de médecine de
l'UMMTO dispose d’un équipement d’analyse de prélève-
ments utilisant la technique de l'amplification en chaîne par
polymérisation (ACP), utilisée en microbiologie pour le
diagnostic des maladies infectieuse, d'une capacité d'analyse
pouvant aller jusqu’à 90 échantillons en 3 heures. 
Plusieurs tests concluants techniquement ont été, en outre,
effectués la semaine dernière sur ces équipements acquis par
l'Université dans le cadre du programme de lutte contre le VIH

(Sida) et installés au niveau du département d'immunologie de
la faculté de médecine de l'Université. La mise en service de
ce laboratoire qui interviendrait dès la fin de cette formation
après celui d'Oran et ceux, également, annoncés de
Constantine et Ouargla, permettra de diminuer la pression sur
l'IPA qui traite la demande de l'ensemble des structures au
niveau national.

Les enseignants et stagiaires de quelques centres de formation
professionnelle et d’apprentissage (CFPA) de la wilaya de
Boumerdès se sont lancés, à titre bénévole, dans la production
de masques médicaux, en guise de contribution de leur part
dans les efforts de lutte contre le coronavirus (Covid-19).
L’initiative, lancée à titre bénévole à travers les CFPA de
Bordj-Menaiel, Sahel, Ouled-Moussa, Khemis el-Khechna,
Naciria, et Hammadi, prévoit la production d’un premier lot de
quarante mille (40.000) bavettes médicales. Cette opération,
visant en premier lieu la couverture des besoins du secteur de
la santé, puis des corps sécuritaires et des administrations de la
wilaya, se poursuivra dans le but de couvrir le maximum des
besoins exprimés par ces secteurs. C’est les services de la
wilaya de Boumerdès qui se chargent de l’acquisition des
besoins en matières premières nécessités pour l’opération. À
noter que la ministre de la Formation et de l’Enseignement
professionnels, Houyam Benfriha, a effectué dans la matinée

une visite éclair dans la wilaya, durant laquelle elle a inspecté
l’opération de production de ces bavettes aux CFPA de Khemis
el-Khechna, Hammadi et Ouled-Moussa.

Le groupe agroalimentaire Metidji a octroyé des dons aux
autorités locales pour contribuer à aider les démunies à faire
face à l’impact de la conjoncture actuelle marquée par la pro-
pagation du coronavirus. "Fidèle à ses valeurs, le groupe
tient à marquer sa solidarité à travers des dons faits aux auto-
rités locales pour contribuer à aider les plus démunies à tra-

verser cette pénible épreuve que nous vivons en exprimant sa
disponibilité à s'engager autant de fois que possible", a-t-il
affirmé. Le groupe, établi à Mostaganem, a souligné son
engagement à mettre en œuvre des décisions prises par les
pouvoirs publics pour assurer un approvisionnement régulier
du marché en produits alimentaires. Dans ce cadre, il a tenu
à rassurer ses consommateurs qu’il "a mobilisé tous les
moyens humains et matériels pour assurer une disponibilité
continue de ses produits, sans concession sur la qualité et
sans aucune augmentation des prix". Par ailleurs, il a souli-
gné avoir pris toutes les dispositions pour protéger et préser-
ver ses employés du Covid-19. Le groupe a affirmé que ses
produits seront mis à la disposition des consommateurs dans
un emballage "adapté à la conjoncture" pour permettre l'accès
à un plus grand nombre de citoyens et éviter par la même
toutes formes de spéculations. 

Le groupe "Metidji" fait don de produits
alimentaires aux démunis

L’université de Tizi-Ouzou lance une formation 
en dépistage du Covid-19 Il se déguise en...

chien pour braver
le confinement
Un Espagnol s’est déguisé

en chien et a marché à qua-
tre pattes dans les rues
désertes de la ville de

Tolède alors que le pays est
confiné dans le cadre de la

lutte contre le Covid-19. Des
Espagnols indignés auraient

signalé ce comportement
auprès des autorités de la
ville. Alors que de nom-
breux pays sont confinés

pour lutter contre la propa-
gation du coronavirus, cer-
taines personnes tentent
d’échapper à l’isolement.
Un témoin a partagé une
photo de cette scène sur

Twitter.  

Confiné dans
un... tonneau, il

livre ses conseils
pour faire passer

le temps
Trouver une passion, jouer
de l’harmonica sans gêner

les voisins et ne pas
s’abrutir devant la télé sont
parmi les conseils donnés
en ces temps de confine-
ment, par Jean-Jacques

Savin, 73 ans, navigateur
reclus au printemps dernier
dans un tonneau, pendant
127 jours sur l’Atlantique,

qui reconnaît avoir alors lui-
même choisi sa solitude. 

Après 127 jours et 5.800 km
de mer, confiné dans un

tonneau de 2,10 mètres de
diamètre principal, quels

sont vos conseils ?
Il faut que chacun entre à
fond dans sa passion. Ce

temps d’isolement peut être
aussi l’occasion de faire des
découvertes, se mettre au

dessin, apprendre
l’harmonica si cela ne gêne

pas les voisins. Il faut se
créer une fatigue physique,
pas morale, marcher autant
qu’on le peut. Mais surtout
ne pas s’abrutir devant la

télé le soir puis dormir
jusqu’à midi.
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HÔPITAL DE BOUFARIK 

LE DR YOUSFI ACCUSE SES DÉTRACTEURS 
DE “FUIR LE CORONAVIRUS”
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L’USAGE DE LA 
CHLOROQUINE VALIDÉ PAR

UN COMITÉ D’EXPERTS
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E n plein crise du coronavirus
(Covid-19), les hôpitaux de
Blida sont en ébullition.

Après la journée de protestation
du jeudi 26 mars où les praticiens
de la santé de l’hôpital de
Boufarik ont tenu un rassemble-
ment des personnels pour dénon-
cer la gestion de l’épidémie du
coronavirus par le chef du service
des maladies infectieuses, le Dr
Mohamed Yousfi, et dont ils ont
demandé le départ.
Hier, ce sont les praticiens du
CHU de Blida qui se sont soule-
vés contre le directeur de l’hôpital
sous les cris “dégage ! “.
Contacté hier par TSA, le Dr
Mohamed Yousfi parle de mani-
pulation et accuse ses détracteurs
de “fuir le coronavirus” et de vou-
loir “casser” le travail entrepris
par les équipes du service des
maladies infectieuses depuis plu-
sieurs jours. “Le service
d’infectiologie de l’EPH de
Boufarik, que je dirige est en
train de faire un travail monstre
depuis un mois, avec l’équipe
d’infectiologues et les infirmiers,
qui sont en train de contenir
l’épidémie”, se félicite-t-il.
Le Dr Yousfi affirme que lui et
son équipe affrontent “seuls”
l’épidémie du Covid-19, déplo-
rant un manque de solidarité.
“Ailleurs, les professionnels de la
santé sont solidaires et viennent
eux-mêmes proposer leurs ser-
vices. Malheureusement, on se
trouve seuls et au fur et à mesure
qu’on demande au directeur de
mettre à notre disposition les
autres personnels, on a constaté
une multiplication des arrêts de
travail et des mises en disponibi-
lité, et des personnels qui
fuyaient le coronavirus, c’est cela
le problème”, déplore le Dr
Yousfi.
Le service de service des maladies
infectieuses de l’hôpital de

Boufarik, estime que ce qui est
mis en avant par les protesta-
taires est destiné à “cacher le fond
du problème : les gens ne veulent
pas travailler, et c’est ce qui est
grave”.
Il regrette que le service
d’infectiologie dont il a la charge
“se retrouve seul à affronter cette
épidémie du Covid-19 avec 14
médecins infectiologues”. Et de
rappeler que “le service
d’infectiologie de l’EPH de
Boufarik est le plus grand en
Algérie, et prend en charge la
wilaya de Blida et neuf wilayas
du centre”.
Le Dr Yousfi considère que le
mouvement de protestation est
l’œuvre de personnels en dehors
du service d’infectiologie. “Ce
sont des personnels qui n’ont rien
à voir avec moi et qui demandent
mon départ. Ce sont des adhé-
rents des syndicats UGTA, du
SAP (Syndicat algérien des para-
médicaux), du SNPSP (Syndicat
national des praticiens de santé
publique) qui n’ont rien à voir
avec moi. Ces représentants tra-
vaillent dans d’autres services qui
ne sont pas sous ma responsabi-
lité. Ce sont ceux-là qui ont

mobilisé du personnel pour dire
que c’est Dr Yousfi qui est le pro-
blème. Pensez-vous que c’est le
moment ? C’est grave et immo-
ral. Dans d’autres pays, tous les
personnels sont mobilisés et se
sont mis à disposition pour com-
battre l’épidémie. Alors que chez
nous on se retrouve avec des
médecins et infirmiers qui fuient
le coronavirus et qui nous consi-
dèrent comme des pestiférés”,
dénonce-t-il.

Traitement à la 
chloroquine : résultats

dans 4 jours
Interrogé sur le traitement à la
chloroquine, le Dr Yousfi
explique qu’il a été débuté au sein
de l’hôpital de Boufarik depuis 6
jours. “Les résultats seront
connus après dix jours de traite-
ment à l’hydroxychloroquine.
Nous étions les premiers à
l’avoir commencé.
Malheureusement, des malades
devaient être pris en charge et mis
sous traitement aujourd’hui mais
on nous a empêchés », relève Dr
Mohamed Yousfi qui annonce
que « le service d’infectiologie

est à l’arrêt”.
Jeudi, le Dr Lyes Merabet, prési-
dent du Syndicat national des pra-
ticiens de santé publique
(SNPSP), a reconnu dans un
entretien à TSA que les praticiens
de santé particulièrement à l’EPH
de Boufarik souffrent de nom-
breuses contraintes, citant un
volume de travail intense, un
niveau d’exposition élevé face à
l’épidémie du Covid-19, un
manque de coordination entre les
différents secteurs, des difficultés
liées au transport et à la restaura-
tion et l’hébergement au moment
où la wilaya de Blida est soumise
à un confinement total.
Pour le Dr Merabet, la réaction
des personnels de santé, jeudi der-
nier, était “légitime” et visait à
“attirer l’attention” des responsa-
bles. “On va s’organiser au
mieux pour attirer l’attention
qu’il y a problème et qu’il est
urgent de réagir, à tous les
niveaux, pour trouver des solu-
tions, et faire en sorte que les pro-
fessionnels puissent travailler
correctement et que les citoyens
soient pris en charge dans les
meilleures conditions “, a déclaré
leDr Merabet.
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HÔPITAL DE BOUFARIK

LE DR YOUSFI ACCUSE
SES DÉTRACTEURS DE

“FUIR LE CORONAVIRUS”

DÉPISTAGE DU CORONAVIRUS PAR LES LABORATOIRES

L’Institut Pasteur d’Algérie
fixe les conditions

L’Institut Pasteur d’Algérie autorise les laboratoires algériens disposant
d’équipements et des réactifs nécessaires, d’effectuer le diagnostic du
coronavirus Covid-19.
“L’Institut Pasteur d’Algérie porte à la connaissance de l’ensemble des
Laboratoires du territoire national, que tout Laboratoire disposant des
produits indiqués sur la liste ci-après, est en mesure d’effectuer le diag-
nostic du nouveau Coronavirus Covid-19”.
Cette liste présente “les réactifs, les équipements, les consommables et
les matériels d’hygiène et de sécurité nécessaires à la réalisation du diag-
nostic”, selon l’IPA, en ajoutant que “ses équipes sont disposées à
accompagner ces Laboratoires pour le démarrage de l’activité”. 

NOUVEAU BILAN DU CORONAVIRUS

511 cas contrôlés
"positifs" et 31 décès 

Le nombre de  contrôlés positifs  au COVID19 a atteint, hier 29
mars,  511 cas, alors que le nombre de décès est de 31 personnes,
selon les chiffres communiqués par Djamel Fourar, président de
la Commission de suivi des mesures contre le Coronavirus..
Soit 57 nouveaux cas enregistrés en 24 heures et deux nouveaux
décès, dont un émigré de Tizi-Ouzou, âge de 75 ans et un autre
citoyen de Ain Defla âgé de 64 ans, après un contact avec un res-
sortissant italien, ajoute la même source, qui avance aussi le chif-
fre de 31 patients définitivement guéris, après avoir subi les pro-
tocoles de soins.

ETATS-UNIS
Un bébé de
moins de 

1 an décède
du

coronavirus
Un bébé de moins
de un an est décédé
du Covid-19 aux
Etats-Unis, selon
les autorités de
l’Illinois citées
samedi 28 mars par
l’agence AFP.
Le nombre de
décès aux Etats-
Unis à cause du
c o r o n a v i r u s
dépasse les 2.000,
tandis que le nom-
bre de contamina-
tions bondit à plus
de 120.000, selon
l’université Johns
Hopkins citée tou-
jours par l’AFP.

RUMEURS AUTOUR DU
DÉCÈS DU PR SI AHMED

EL MAHDI, CHEF DE
SEVICE À L'HÔPITAL

FRANTZ FANON

Kamel Rezig
dément

Le ministre du
Commerce, Kamel
Rezig,  a démenti
dimanche, les
rumeurs autour du
décès du Pr Si
Ahmed El Mahdi,
chef de service de
chirurgie générale
à l’hôpital de Frantz
Fanon de Blida.
“Le Pr Si Ahmed El
Mahdi est toujours
en vie, il est sous
surveillance médi-
cale à l’hôpital de
Blida”, écrit, en
effet, Rezig sur sa
page Facebook,
regrettant, par ail-
leurs, “ces fausses
informations qui ne
font que nuire à la
famille du profes-
seur Si Ahmed”, a-
t-il déploré.


